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1. 

Introduction

Le but de ce document et de ses composants logiciels associés est de fournir un ensemble de briques logicielles réutilisables, simples dans leur conception et leur utilisation, de façon à ce que leur compréhension et leur assimilation soient rapides et complètes. 

En effet, plus on sophistique les choses en vue de les rendre plus généralistes ou plus performantes, plus on risque de rebuter le chef de projet ou le développeur qui se voit alors obligé de faire un gros effort d' assimilation. 

Simple ne veut pas dire pour autant rustique; 'Ce qui se conçoit bien s'énonce clairement', autrement dit la simplicité apparente des briques logicielles proposées s'inscrit dans un ensemble très cohérent, conçu de manière à rendre les meilleurs services et utilisant toutes les possibilités de l'atelier de développement Uniface, voire même ouvrant le champ à l'utilisation d'autres outils de développement.

Cet objectif sera atteint par le respect des principes suivants:

1. Règles de nommage et d'enchaînement des composants libres, à discrétion de chaque organisation; mais néanmoins proposition d'une règle de nommage et d'enchaînement.

2. Construction d'un modèle TEMPLATE de référence, subdivisable et décrivant la structure des données nécessaires aux outils standard tels que:

La maintenance d'une entité et le lancement d'un composant

La gestion des clés techniques

L'accueil général dans l'application

La gestion des habilitations (connexion, logon)

La gestion des menus

L'aide utilisateur en ligne

Le chargement automatique des listes pour widgets

La gestion d'une entité ou de deux entités imbriquées

La gestion des onglets

La gestion d'une arborescence à n niveaux

La gestion d'une nomenclature ou d'un réseau

La gestion complète d'une ou plusieurs entités dans le cas d'une application Web 

La gestion d'un planning et de ressources

La gestion documentaire

Le contrôle de qualité du source des logiciels

La tenue d'indicateurs de suivi d'exploitation

3. Utilisation de modèles de composants couvrant l'ensemble des besoins applicatifs de gestion, appelés 'templates', et comportant :

Templates généraux de toute application

Forme accueil et Page accueil web,

Forme logon et Page logon web,

Service logon commun, 

Forme A propos, 

Module de gestion des clés primaires d'entités. 

Templates de gestion de menu

Menu graphique standard

Forme menu presse boutons, Forme menu map, 

Page menu web,

Service menu commun.

Templates de gestion de l'aide

Forme aide simple et Page aide web,

Forme aide sous forme d'onglets,

Service d'aide commun,

Aide à la mode windows. 

Templates de gestion d'une entité

Forme Filtre, Forme de sélection simple ou multiple, 

Forme de gestion (2 tier, 3 tier, web), 

Forme d'interrogation (Query),

Service 1 entité commun, 

Forme de suppression,

Report 1 entité, 

Composant de contrôle.

Templates de gestion de deux entités

Forme de gestion de 2 entités imbriquées (2 tier, 3 tier, web)

Report 2 entités imbriquées, 

Service 2 entités commun.

Templates divers

Forme de sélection / désélection 

Module de gestion dynamique des widgets ($valrep)

Templates de gestion des onglets

Formes fond et pages dit d'extension, 

Formes  fond et pages dit de répétition,

Forme de fond et pages dit multi-entités, 

Service onglet commun.

Templates métiers

Gestion d'une arborescence

Forme de sélection simple ou multiple, 

Report arbre,

Service arbre commun (operation récursive pour développement arbre). 

Gestion d'une nomenclature

Forme de sélection simple, 

Report nomenclature,

Service nomenclature, (operation récursive pour développement nomenclature)

Gestion documentaire

Recherche par mots clés ou par liens ou par index en texte intégral

Enrichissement de la base documentaire(formulaires)

Structuration de la base

Gestion d'un planning et affectation de ressources

Forme calendrier perpétuel, Forme planning des ressources, 

Service dédié au planning,

Forme de gestion détaillée d'une ressource (planning),

Modèle exemple de gestion de missions d'intervenants.

Kit Web (recoupement global)

Regroupe les pages service et les services web vus ci-dessus.

Contrôle qualité des sources

Ensemble de composants pour vérifier le respect des règles de conception,

de nommage et de programmation,  permet en outre de naviguer rapidement dans les sources

Uniface et d'obtenir divers éléments statistiques.

Tenue d'indicateurs d'exploitation

Ensemble de templates de composants pour tracer les événements

applicatifs, fixer des seuils ou niveaux d'alertes, afficher les alertes, 

construire des tableaux de bord, les imprimer ou les soumettre à Excel.

Annexes

Règles de nommage, de documentation et de programmation suggérées.

Modèles canoniques entité relation et utilisations possibles

Principe du template Report Nomenclature  (récursivité)

Choix du mode de verrouillage d'une entité

Gestion de l’environnement Uniface

Mise en œuvre d’un projet Uniface

Plan de test des templates proposés.

2. Briques Modèle 

Le modèle applicatif TEMPLATE, proposé doit être simple et convenir pour gérer toutes les données associées aux diverses briques logicielles; on retiendra donc un modèle objet générique comprenant 6 tables seulement: 

3 tables non database:

Une table BOUTON comprenant les boutons utiles.

Une table LOGO contenant le logo de l'application.

Une table TEXTE contenant le texte A propos.

3 tables database (à titre d'exemple, facultatives):

. Une table COMPTEUR contenant les compteurs de clés techniques. 

. Une table OBJET avec son sous type OBJET_1 permettant de mémoriser toute arborescence d'éléments, via la relation OBJET à OBJET_1.  

. Une table LIEN permettant de mémoriser des liens entre des occurrences d' OBJET quelconques; la table OBJET est munie des sous types OBJET_1 et OBJET_2 ainsi que des relations OBJET_1 à LIEN et OBJET_2 à LIEN. L'ensemble OBJET, OBJET_1, OBJET_2 et la LIEN permet de mémoriser toute structure de nomenclature ou réseau.

L'entité BOUTON comprend les champs:

1
FERMER

quitter une forme sans valider




2
OUVRIR

retrouver une ou plusieurs occurrences en base

3
NOUVEAU

créer nouvelle occurrence en mémoire

4
ENREGISTRER
enregistrer les occurrences en base

5
SUPPRIMER

supprimer une occurrence en mémoire

6
IMPRIMER

imprimer

7
ABANDONNER
quitter une forme sans valider (idem FERMER)

8
VALIDER

valider un traitement

9
EFFACER

effacer toutes données à l'écran et dans la forme

10
ZOOM


zoom d'un champ texte ou image

11
DETAIL

détail au sens Uniface

  
COPIER

copier du texte ou de l'image

  
COUPER

couper ""

  
COLLER

coller ""

  
RECHERCHER

rechercher mot de texte

12
PRECEDENT

élément (occ, page, ...) précédent

13
SUIVANT

élément (occ, page, ...) suivant

14
EXECUTER

exécuter une action

15
libre


- à définir selon besoin -

16
libre


- à définir selon besoin -

17 
ARBRE


afficher arborescence

18
RESEAU

afficher nomenclature

19
libre


- à définir selon besoin -

20  
AIDE


aide en ligne (idem F1)

entité LOGO comprend le champ:

LOGO


champ image bmp,ico ou glyph, logo de l'application à réaliser.

entité TEXTE comprend le champ: 

TEXTE


champ texte contenant 'A propos' de l'application.

entité COMPTEUR comprend les champs:

MAJ_CTR

champ boilerplate indique ici que la clé primaire est sémantique

UTILISATEUR
nom abrégé, logon utilisateur

CLE


numéro de compteur (de 0 à 1023 par défaut de paramétrage)

MODE


mode d'utilisation du compteur

"S" 
mode séquentiel, "A"
mode pseudo aléatoire

"D" 
mode fonction de date et heure

CTR


compteur d'objets (de 0 à 4 294 967 296 par défaut)

REMPLISSAGE
suite d'octets réservés pour qu'il n'y ait qu'une occurrence de



COMPTEUR par page verrouillée (utile en cas de SGBD verrouillant

 

à la page)

entité OBJET comprend les champs:

MAJ_CTR

champ boilerplate indique que clé primaire est technique

OBJ


clé technique (de 0 à 4 294 967 296)

TPO


clé du père de l'occurrence (de 0 à 4 294 967 296)

OBJ_LIB

libellé (longueur fixe assez court)

OBJ_EXT

extension (longueur variable)

entité LIEN comprend les champs:

MAJ_CTR

champ boilerplate indique que clé primaire est technique

LIEN


clé technique (de 0 à 4 294 967 296)

OBJ1


clé de OBJET à l'origine du lien (de 0 à 4 294 967 296)

OBJ2


clé de OBJET destinatrice du lien (de 0 à 4 294 967 296)

REL


clé de OBJET définissant le type de lien (de 0 à 4 294 967 296)

relation OBJET à OBJET_1

clé étrangère

TPO
restrictif

relation OBJET_1 à LIEN

clé étrangère

OBJ1
cascading

relation OBJET_2 à LIEN

clé étrangère

OBJ2
cascading

3. 
Outils de maintenance

Maintenance d'une entité

Il se compose du template T_1ENT_UTIL; ce template permet de générer très rapidement une forme de type 2 tiers. Cette forme peut alors consulter, créer, modifier, supprimer, des occurrences d'une entité ou table de SGBD. En principe, cette forme utilitaire n'utilise pas l'outil de gestion des clés techniques. Néanmoins, si cela semble nécessaire, il est toujours possible de mettre en oeuvre le mécanisme de gestion des clés techniques. Pour cela voir le chapitre relatif à la gestion des clés techniques.

Mise en oeuvre de l'utilitaire:

Créer une forme d'un nom en accord avec vos règles de nommage en s'appuyant sur le 

template T_1ENT_UTIL.

. Si non utilisation des clés techniques, se contenter de dessiner dans l'entité tous les champs voulus dont la clé primaire sauf le champ spécial MAJ_CTR. Vérifier que le trigger WRITE contient l'instruction write seule. Il appartient alors au développeur d'attribuer une clé primaire unique.

. Si utilisation des clés techniques, dessiner tous les champs utiles y compris le champ MAJ_CTR.

Voir le chapitre relatif à la gestion des clés techniques.

Le champ clé primaire peut être dessiné en syntaxe DIM pour contrôle. Il doit comporter la clause de syntaxe LEN(0-0)

Modifier le trigger WRITE et remplacer l'instruction write habituelle par :

#include SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_WRITE.

Dans le champ MAJ_CTR on mettra le plus souvent l'une des valeurs initiales SEQUENCE0 à SEQUENCE9.

Vérifier que le service de gestion des clés peut être appelé par la forme. Pour cela déclarer une constante locale CLE_SERVICE et lui donner pour expression, le nom du service de gestion des clés. Si tout est correct, la forme de maintenance d'entité utilise le service de gestion des clés pour attribuer une nouvelle clé technique primaire en cas de création.

Lancement de tout composant (avec ou sans paramètres)

Il se compose du template T_GEN_UTIL qui permet de générer une forme de lancement de tout autre composant (forme, service ou report); la forme générée demande à l'utilisateur de fournir le nom du composant à lancer. Une fois celui-ci entré et trouvé dans le référentiel, le nom des paramètres d'appels s'affichent. 

Fournir chacun de ces paramètres puis appuyer sur le bouton Exécution.

Accessoirement, cette forme peut servir à vérifier l'ergonomie générale recherchée, puisque tous les boutons et glyphs utiles y figurent.

Mise en oeuvre de l'utilitaire:

Créer une forme d'un nom en accord avec vos règles de nommage en s'appuyant sur le template T_GEN_UTIL. Puis tester.

4. 
Outil de gestion des clés primaires:

Outil de gestion des clés primaires:

La clé primaire d'une entité peut être :

soit sémantique,

soit technique,

     Par un compteur,

avec affectation de plages de valeurs possibles par utilisateur,

avec affectation séquentielle tous utilisateurs confondus (par application).

     Par affectation à partir de l'heure système (aucun compteur nécessaire).

La clé technique est un identifiant d'objet unique générée par le système selon les règles suivantes:

Dans les cas d'utilisation d'un compteur:

1.  La clé technique est calculée à partir d'un numéro de compteur propre à chaque utilisateur connecté et d'un compteur numérique variant de 1 en 1 à chaque affectation d'une clé pour cet utilisateur.

2.  Le nombre maxi de compteurs est fixé à 1024 (2 puissance 10)

3.  La plage de clés pour un compteur est limitée à 4 194 304 (2 puissance 22)

Chaque utilisateur peut donc au maximum créer 4 194 304 objets de quelque nature que ce soit.

Si par hasard un utilisateur explose cette limite, lui affecter un autre logon, de façon à obtenir un autre compteur. Le nombre théorique maxi d'objets créés est donc 4 294 967 296 objets.

Si cette limite vous semble trop faible dans le cadre de votre projet, revoir les règles ci-dessus et en tirer les conséquences en ce qui concerne la taille des clés d'objets ainsi que leur gestion; par exemple prendre un I8 au lieu d'un I4 comme proposé dans le modèle TEMPLATE et revoir le

nombre maxi d'utilisateurs et la limite de chaque compteur. Modifier le template T_GEN_CLE en conséquence.

Ce système d'affectation de clés techniques par plage réservée à un utilisateur, évite tout risque 

d'accès concurrent bloquant sur les compteurs.

La clé attribuée peut être gérée de façon séquentielle ,pseudo-aléatoire:

Pseudo aléatoire :

la clé technique est obtenue par la formule: clé = valeur compteur * 1024 + code utilisateur

Séquentiel :

la clé technique est obtenue par la formule: clé = code utilisateur * 4 194 304 + valeur compteur

Dans certains cas pratiques, le respect de la séquence des n° est obligatoire, tous utilisateurs confondus.

Pour cela on a réservé les codes utilisateur 0 à 9, correspondant respectivement aux noms 

utilisateurs réservés SEQUENCE0 à SEQUENCE9.

Par exemple le nom utilisateur SEQUENCE3 est affecté à la numérotation des factures d'une 

entreprise.

Le code utilisateur SEQUENCE0 est réservé, en principe, à la gestion interne des briques 

logicielles.

Dans le cas Date et Heure :

La clé technique est obtenue par la mise de la date et de l'heure, à la seconde près en format 

linéaire. L'utilisation de cette méthode d'affectation de clé technique appelle quelques réserves 

quand à son utilisation bien qu'elle semble séduisante au premier abord:

Ne convient pas bien pour une application dont les postes de travail sont répartis sur la Terre 

entière car multiples fuseaux horaires, donc décalages voire collisions de clés possibles.

Implique, en principe une référence d'heure unique; en client serveur, cela signifie soit que 

chaque poste client est remis à l'heure régulièrement (par exemple par le protocole Network 

Time Protocol ou NTP pour les réseaux TCP), soit que l'heure est lue sur un serveur commun.

Ne convient pas si numérotation en séquence sans trous recherchée.

Optimisation  dans le cas du traitement par lot :

Le système de gestion des clés techniques basé sur des compteurs, peut être optimisé de manière à minimiser les accès base; dans le cas des plages utilisateurs banales, en peut stocker le compteur dans une variable globale propre à cet utilisateur; il faut alors lire la valeur du compteur en début de session utilisateur ou en début d'unité de consolidation, et s'assurer d'écrire la nouvelle valeur du compteur en fin de session ou en fin d'unité de consolidation. 

De plus il faut disposer d'une fonction de calcul correct de la clé.

Ce mode de fonctionnement est à recommander en batch ou pseudo-batch.

Enfin, dans cette hypothèse, deux utilisateurs ne peuvent se connecter sous le même logon.

Pour gérer ces différents modes on dispose d'un champ MAJ_CTR de type Boilerplate à placer dans chacune des entités à gérer lequel peut prendre les  valeurs:

SEMANTIC

la clé n'est pas gérée techniquement

DIFFERE

pour mise à jour en base du compteur en fin de session utilisateur

IMMEDIAT

pour mise à jour en base immédiate du compteur par utilisateur

SEQUENCE0

pour mise à jour en base immédiate du compteur par application

...


...

SEQUENCE9

...

DATE


la clé technique est en fait la date et heure à la seconde près

Modules de gestion de la clé technique: (voir template T_GEN_CLE)
A) Création initiale d'un compteur utilisateur:

Cette création doit être faite lorsqu’un utilisateur se connecte pour la première fois à l’application qui utilise les compteurs. Il ne faut surtout pas la déclencher pour les connections suivantes du même utilisateur.

operation Cree_Compteur

params

 numeric
P_User

:IN

 string

P_Mode
:IN  ;valeurs : S séquentiel, A pseudo aléatoire, D date et heure

endparams

exemple d'utilisation:

activate "BC_MONAPPLI.Cree_Compteur($$G_USER,"S")

le module crée une occurrence de l'entité COMPTEUR si P_Mode est S ou A;

ce compteur a la valeur initiale 0; il est géré séquentiellement

le commit est à faire par l'appelant.

Une erreur est retournée si P_Mode est différent de S ou A

B) Obtention d'une clé technique et mise à jour compteur en base immédiate:

Permet d’obtenir une clé technique en fonction du login de l’utilisateur et de mettre à jour immédiatement le compteur correspondant à cet utilisateur.

operation Gener_Cle 

params

numeric
P_User

:IN

numeric
P_Cle

:OUT

endparams

exemples d'utilisation:

activate "BC_MONAPPLI".Gener_Cle($$G_USER,$C_CLETECH$)

Le module retourne une clé technique unique, utilisable pour identifier tout objet.

Le commit est à faire par l'appelant.

C) Lecture initiale d'une occurrence compteur:

Permet de récupérer en mémoire propre à l’utilisateur (exemple : dans variable globale), le numéro du compteur affecté à l’utilisateur, la valeur de ce compteur et  son mode d’incrémentation (séquentiel ou pseudo aléatoire). 

Action à effectuer en début d’un traitement par lot ou batch.

L’incrémentation du compteur et le calcul de la clé technique peuvent être faits à l’initiative du traitement par lot ou bien par l’utilisation de l’opération Calcul d’une clé (voir ci-dessous).

Operation Lire_Compteur

params

 numeric
P_User

:IN

 numeric
P_CleUser
:OUT

 string

P_Mode
:OUT

 numeric
P_Compteur
:OUT

endparams

retourne une erreur si P_Mode est différent de S ou A

Voir exemple ci-dessous.

D) Ecriture finale d'une occurrence compteur:

Permet d’écrire définitivement sur disque, la valeur d’un compteur qui a été incrémenté à l’initiative du traitement par lot ou b bien par l’utilisation de l’opération Calcul d’une clé 

(voir ci-dessous). Le commit est à la charge de l’application.

Operation Ecrire_Compteur

params

 numeric
P_User

:IN

 numeric
P_Compteur
:IN

endparams

Voir exemple ci-dessous.

E) Calcul d'une clé

Cette opération est prévue pour travailler sur des données récupérées en début de transaction par l’opération Lire_Compteur et stockées en mémoire volatile ; elle incrémente le compteur et calcule la clé technique utilisable;  en fin de transaction, cette opération doit être suivie de l’opération Ecrire_Compteur.

operation Calcul_Cle

params

 numeric
P_CleUser
:IN

 string

P_Mode
:IN

 numeric
P_Compteur
:INOUT

 numeric
P_Cle

:OUT

endparams

si P_Mode est D les paramètres P_User et P_Compteur sont ignorés

Exemple d'utilisation en traitement par lot ou mise à jour différée du compteur :

;début de session (après logon réussi ou en début d'unité de consolidation)

; on fournit le login utilisateur dans $$G_USER

; on récupère le numéro de compteur dans $$G_CLE_USER,

; son mode de mise à jour dans $$G_MODE

; la valeur du compteur dans $$G_CLE

activate "BC_MONAPPLI".Lire_Compteur($$G_USER,$$G_CLE,$$G_MODE_CTR,$$G_COMPTEUR)

rollback ou commit 

;pour libérer les verrous

while (...)

;calcul d'une clé technique à chaque fois que nécessaire (n créations occurrences par exemple)

; on fournit le numéro de compteur dans $$G_CLE

; on fournit le mode d’incrémentation dans $$G_MODE_CTR

; on incrémente la valeur du compteur $$G_COMPTEUR

; et on calcule une clé technique retournée dans $C_CLETECH$

activate "BC_MONAPPLI".Calcul_Cle($$G_CLE,$$G_MODE_CTR,$$G_COMPTEUR,$C_CLETECH$)

...

endwhile

;fin de session ou fin d'unité de consolidation

; on fournit le login utilisateur dans $$G_USER,

; on fournit la valeur de compteur à enregistrer définitivement dans $$G_COMPTEUR

activate "BC_MONAPPLI".Ecrire_Compteur($$G_USER,$$G_COMPTEUR)

if ($status=0)

  commit

else

  rollback

endif

F) Initialisation de la table compteur

Cette opération est à faire une seule fois lors de l’initialisation de l’application qui utilise les compteurs ; son but est principalement de créer le 9 compteurs réservés SEQUENCE1 à SEQUENCE9

Operation Init_Compteur

params

endparams

voir code dans T_GEN_CLE

exemple d'utilisation:

activate "BC_MONAPPLI".Init_Compteur()

un contrôle est effectué pour éviter l'écrasement d'un compteur existant déjà.

Généralement, la gestion des clés se fait au plus tard, dans le trigger WRITE de chaque entité.

Dans cette hypothèse, le codage du trigger WRITE doit être effectué comme suit:

voir la procédure include TEMPLATE:TRIGGER_WRITE.

Type de clé
Contenu du trigger WRITE

clé sémantique

clé technique / utilisateur

maj différée

clé technique / utilisateur

maj immédiate

clé technique par date/heure

non renseigné !

clé technique / application

maj immédiate obligatoire


selectcase MAJ_CTR

case "SEMANTIC"

;gestion sémantique de la clé

 write

case "DIFFERE"

;met à jour le compteur en mémoire et calcule une clé 

 if ($storetype)

   activate $C_GEN_CLE$.Calcul_Cle($$G_CLE,$$G_MODE_CTR,

$$G_COMPTEUR,$C_CLETECH$)

  if ($status=0)

   OBJ.OBJET=$C_CLETECH$

   Write

  Endif

 Else

  Write

 Endif

case "IMMEDIAT"

;met à jour le compteur en base et calcule une clé utilisateur

 if ($storetype)

   activate $C_GEN_CLE$.Gener_Cle($C_USER$,$C_CLETECH$)

  if ($status=0)

   OBJ.OBJET=$C_CLETECH$

   Write

  Endif

 Else

  Write

 Endif

case "DATE"

;calcule une clé basée sur date et heure système

if ($storetype)

   activate $C_GEN_CLE$.Calcul_Cle(,"D",$C_CLETECH$)

  if ($status=0)

   OBJ.OBJET=$C_CLETECH$

   Write

  Endif

 Else

  Write

 Endif

case ""

;error MAJ_CTR (champ boilerplate de l'entité) peu prendre les valeurs ;SEMANTIC DIFFERE IMMEDIAT ou SEQUENCEi ou DATE

elsecase

;met à jour le compteur en base et calcule une clé appli

;SEQUENCE0 SEQUENCE1, ... SEQUENCE9 dans MAJ_CTR

;ou bien NOMTABLE dans MAJ_CTR

 if ($storetype)

   activate $C_GEN_CLE$.Gener_Cle(MAJ_CTR,$C_CLETECH$)

  if ($status=0)

   OBJ.OBJET=$C_CLETECH$

   Write

  Endif

 Else

  Write

 Endif

Endselectcase

;voir include TEMPLATE:TRIGGER_WRITE

Nota Bene:  
1. cette manière de gérer les clés techniques évite de dessiner l'entité COMPTEUR dans la forme ou le service page; la consolidation des données (commit) ou leur invalidation (rollback) est à la charge de l'appelant du service.

Le champ MAJ_CTR est déclaré au niveau de chaque entité; il est boilerplate donc fixe et non mémorisé en base de données, sa valeur est fixée en accord avec les principes exposés ci-dessus; 

Mise en oeuvre de l'outil de gestion des clés techniques:

A) Pour chaque entité à gérer:

1) Créer un champ de nom –MA_CLE- type database, I4, syntaxe LEN(0-0), HID

2) Décrire un champ de nom MAJ_CTR type Boilerplate,  C40, Initial value IMMEDIAT ou SEQUENCEn ou –NOMTABLE- ou DIFFERE ou DATE syntaxe: HID

3) Dans le trigger WRITE, remplacer l'instruction habituelle write par :

#include SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_WRITE

B) A faire une seule fois pour l'ensemble des entités gérées.

1) Définir les constantes globales suivantes dans SYSTEM_LIBRARY:

CLE_TECHNIQUE
oui (ou n'importe quel texte)

CLE_SERVICE

nom du service de gestion des clés

CLE_INCLUDE

SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_WRITE

CLE_MAX_CTR
4194304 (valeur maxi d'un compteur)

CLE_NB_CTR

1024 (nombre maxi de compteurs)

2) Générer le service de nom <CLE_SERVICE> en utilisant le template T_GEN_CLE.

3) Créer les occurrences de compteur SEQUENCE0 à SEQUENCE9 si affectation de compteur par application retenue, ou bien créer une occurrence de compteur par table gérée si affectation de compteur par table retenue, ou bien créer une occurrence par logon utilisateur si affectation par plages retenue. 

C) Remarque importante:

Notez que le template d'accueil (voir plus loin, paragraphe Généralités sur une application) prévoit la création d'une nouvelle occurrence de compteur pour tout nouvel utilisateur qui se connecte. Supprimer cette possibilité si besoin est.

5. 
Outil de gestion des habilitations:

Un Utilisateur identifié par son logon USER et son mot de passe PASSE, peut utiliser de une à n fonctions.

Les fonctions sont identifiées par un numéro de 1 à n.

Les fonctions 1 à 20 sont réservées et ne peuvent être supprimées. Elles correspondent à une 

activation possible soit par appui de bouton standard, soit par sélection d’option menu.

Les fonctions 21 à n sont à créer selon les besoins de l'application.

Si un utilisateur a accès aux fonctions 1,5,8,10,12 cela signifie que la clé d'habilitation 

$C_PROFIL$ de la forme courante utilisée, a pour valeur 10001001010100000000....  

La longueur de cette clé est variable à volonté.

Trois modalités d’habilitation ont été prévues, correspondant à trois formes logon différentes :

Le choix de la modalité est déterminé par la constante <LOGON_TYPE > ; celle-ci peut prendre l’une des valeurs suivantes : BASE, CODE, AUTRE

Dans le cas BASE,

Le profil global $$G_PROFIL  est déterminé par un parcours dans la base OBJET puis une intersection logique avec le profil local à la forme est effectué. On obtient alors le profil local actualisé $C_PROFIL$ de la forme.

Dans les cas CODE ou AUTRE,

Le profil global $$G_PROFIL est fixé par le programmeur, généralement dans la forme logon.

Ce profil local est testé dans le menu général, afin de déterminer les fonctions autorisées.  Pour tester si une option de menu est autorisée ou non on associe d'abord à chaque option de menu une valeur de 1 à n, par exemple 5.

Dans le trigger PreDisplay on coderait par exemple:

$$G_MENU=$C_PROFIL$[5:1]

$$G_GESTION="SUPPRIMER"

call G_MENU

Voir plus loin, les objets globaux proposés et les menus en particulier.

Liste des fonctions réservées:

1
Fermer

2
Ouvrir

3
Nouveau

4
Enregistrer

5
Supprimer

6
Imprimer

7
Abandonner

8
Valider

9
Effacer

10 Zoom

11 Détail

12
libre

13
libre

14
Exécuter

15
libre

16
libre

17
Arbre

18
Reseau

19
libre

20
Aide

21
Edition (regroupe les Copier Couper Coller Rechercher)

22
Outil (regroupe par exemple Calculette et Bloc notes)

Les boutons définis dans l'entité BOUTON correspondent à ces fonctions (de 1 à 20).

Champ



Icone

trigger Detail

1
FERMER

^t_fermer
activate $instancename.Quit()

2
OUVRIR

^t_ouvrir
activate $instancename.Ouvrir()

3
NOUVEAU

^t_nouveau
$$G_GESTION="NOUVEAU" 

 





activate $instancename.Nouveau()

4
ENREGISTRER
^t_enregistrer activate $instancename.Enregistrer()

5
SUPPRIMER

^t_supprimer 
$$G_GESTION="SUPPRIMER" 

 





activate $instancename.Supprimer()

6
IMPRIMER

^t_imprimer 
activate $instancename.Imprimer()

7
ABANDONNER
^t_abandonner activate $instancename.Quit()

8
VALIDER

^t_valider
activate $instancename.Accept()

9
EFFACER

^t_effacer
activate $instancename.Effacer()

10
ZOOM


^t_zoom
macro "^zoom"

11
DETAIL

^t_detail
macro "^detail"


Couper


^t_couper
macro "^rem_select"

Copier


^t_copier
macro "^save"

Coller


^t_coller
macro "^ins_select"

RECHERCHER

^t_rechercher macro "^word"

PRECEDENT

^t_precedent
activate $instancename.Precedent()

SUIVANT

^t_suivant
activate $instancename.Suivant()

14
EXECUTER

^t_executer
activate $instancename.Executer()

20
AIDE


^t_aide
 macro "^help"

21
Edition

22
Outils

La correspondance entre un Utilisateur et son profil peut s'effectuer simplement par codage dès la connexion de l'utilisateur; il suffit pour cela d'initialiser $$G_PROFIL pour chaque utilisateur, 

par exemple en disposant d'une table des utilisateurs comprenant les champs :

USER, PASSE, PROFIL

L'accès à une occurrence de cette table s'effectue par la fourniture de USER et PASSE;

en retour on copie le  profil trouvé PROFIL dans $$G_PROFIL.

Une solution plus généralisable consiste à associer un Groupe à l'Utilisateur qui se connecte en utilisant la table des LIEN puis à associer une Fonction à ce Groupe toujours via la table des LIEN.

L'ensemble des fonctions d'un groupe est déterminé par les positions à 1 dans le $$G_PROFIL défini ci-dessus. La structure complète du profil (comportant les 0 et les 1) se déduit de la liste de toutes les fonctions possibles lues dans la table OBJETet doit correspondre pour les 20 premiers caractères, aux fonctions de base réservées définies ci dessus.

Voir plus loin, les objets globaux  proposés, les menus et les procs globales.

Exemple de structure et contenu des tables OBJET et LIEN pour gérer les habilitations:

Dans l'entité OBJET on trouve la sous table des fonctions (dont la racine des fonctions) :

Obj (clé technique)
Tpo (père)
Obj_Lib
Obj_Ext

45
3
Fonction
TETE_FONCTION

123
45
NOUVEAU
03

135
45
OUVRIR
02 

...
45
...


.




...
45
VALIDER
08 

...
45








Dans l'entité OBJET on trouve la sous table des groupes (dont la racine des groupes):

Obj
Tpo
Obj_Lib
Obj_Ext

42
3
Groupe
TETE_GROUPE

81
42
Lecteur


82
42
Ecrivain


83
42
Administrateur


...




Dans l'entité OBJET on trouve la sous table des utilisateurs (dont la racine des utilisateurs) :

Obj
Tpo
Obj_Lib
Obj_Ext

40
3
Utilisateur
TETE_UTILISATEUR

61
40
Dupont
PasseX

62
40
Durant
PasseY

...




Dans l'entité OBJET on trouve la sous table des types de liens (dont la racine des liens) :

Obj (clé technique)
Tpo (père)
Obj_Lib
Obj_Ext

30
2
Lien
TETE_LIEN

31
30
Lien  Utilisateur à Groupe


32
30
Lien Groupe à Fonction


...




Dans l'entité LIEN on trouve la sous table des liens Utilisateur à Groupe :

Lien (clé technique)
Obj1 (origine)
Obj2 (destination)
REL (type de lien)

x
40
42
31

xx
61
81
31

xxx
61
83
31

xxxx
62
82
31


...



Dans l'entité LIEN on trouve la sous table des liens Groupe à Fonction :

Lien
Obj1
Obj2
REL

.
42
45
32

..
81
123
32

...
81
135
32

....
82
123
32

.....
83
135
32


...



Description du fonctionnement:

L'utilisateur Durant fournit son mot de passe; avec ces données on recherche dans la sous table 'Utilisateurs' de la table OBJET ; on trouve que l'identifiant de cet utilisateur est 62.

Dans la table des liens on recherche parmi les liens 'Utilisateur à Groupe':

on trouve un lien Utilisateur 62 à Groupe 82.

Dans la table OBJET, sous table 'groupes', on récupère le nom de ce groupe: Ecrivain

Dans la table des liens on recherche parmi les liens 'Groupe à Fonction':

on trouve un lien Groupe 82 à Fonction 123.

Dans la table OBJET, partie 'fonctions', on récupère le nom de la fonction et sa position dans le profil :  NOUVEAU, 03

Ce qui signifie que l'utilisateur Durant a accès à la seule fonction NOUVEAU;

Son profil $$G_PROFIL est donc de la forme suivante: 001000...

Le modèle de forme T_GEN_LOGON peut être réalisé:

. soit par la lecture simple d'une entité UTILISATEUR à partir de laquelle on constitue 

par simple recopie le profil $$G_PROFIL,

. soit par navigation dans la structure de données Utilisateur, Groupe, Fonction et 

constitution de $$G_PROFIL à partir des fonctions accédées,

. soit entièrement personnalisé.

Ce choix de réalisation s'effectue par la constante <LOGON_TYPE>; valeurs:



CODE


lecture simple d'une entité Utilisateur



BASE


navigation dans la base OBJET/LIEN



AUTRE


personnalisé

Tableau comparatif des modes de Logon:

Mode
Avantage
Inconvénient

CODE
Simplicité
redondance, peu évolutif, remise en cause du codage profil possible

BASE
évite toute redondance,

évolutif sans remise en cause du codage de profil

administration facile
gestion base plus complexe

AUTRE
sans objet
sans objet

Mise en oeuvre de l'outil de gestion des habilitations:

1. Définir les constantes globales de la SYSTEM_LIBRARY

1.1 LOGON_TECHNIQUE
Oui (ou n'importe quelle valeur)

1.2 LOGON_TYPE

CODE ou BASE ou AUTRE

1.3 LOGON_FORME

nom de la forme de logon

1.4 LOGON_SERVERPAGE
nom du service page de logon (web)

1.5 LOGON_SERVICE

nom du service de logon

1.6 LOGON_FONCTION
liste des fonctions (si <logon_type>#BASE) fourni.

2. Créer la forme de logon à partir du template T_GEN_LOGON

3. Créer si nécessaire le serveur page de logon à partir du template T_GEN_LOGON_W

4. Créer le service de logon à partir du template T_GEN_LOGON_SVC

5. Si <logon_type>=BASE créer des occurrences des tables OBJET et LIEN conformes à vos besoins (On peut se servir du template de maintenance T_1ENT_UTIL pour cela)

6. Outil de la gestion de l'aide utilisateur en ligne

Les types d'aide possibles

La gestion de l'aide utilisateur en ligne peut se faire de 5 façons différentes:

Soit par les messages d'aide standard d'Uniface
Soit par le winhelp Windows



par sujet (topic)

assimilé à une forme donnée



par mot clé (keyword)

assimilé à un champ qui peut être commun à 

plusieurs formes.

Soit par une structure de base OBJET/LIEN décrite ci-dessous 

Soit autre et entièrement personnalisée.

Ce choix s'effectue par la constante globale <AIDE_TYPE> qui peut prendre les valeurs:

(MESSAGE ou GRILLE ou CHAMP ou BASE ou AUTRE)

Comparatif des modes de gestion de l'aide:

Mode
Avantage
Inconvénient

MESSAGE
standard Uniface 

simple à mettre en œuvre

mise à jour assez simple 
Unicité des messages peu facile à obtenir.

Affichage par onglets non prévu

Sujet = GRILLE
standard windows, onglets en standard
Création winhelp

mise à jour complexe

hors Uniface, spécifique windows

Sujet = CHAMP
standard windows, onglets en standard
Création winhelp

mise à jour complexe

hors Uniface, spécifique windows

BASE
standard Uniface

mise à jour en ligne possible

unicité des messages facile à obtenir

affichage par onglets possible
Gestion base assez complexe

AUTRE
sans objet
sans objet

Le contenu d'une aide

Indépendamment du choix d'un type d'aide, se pose souvent la question du contenu de cette aide.

L'aide est souvent présentée à l'utilisateur de deux façons différentes: une présentation papier en un ou plusieurs manuels et une présentation sous forme d'aide plus ou moins contextuelle accessible directement depuis l'application en fonction des besoins.

Il semble intéressant d'obtenir une correspondance biunivoque entre ces deux présentations.

Pour cela il est nécessaire d'identifier avec précision et de façon unique ce qui déclenche l'affichage d'un texte d'aide. Ce déclencheur est appelé ici :'Clé d'aide contextuelle'. 

Le texte d'aide affiché peut se composer d'un ou plusieurs messages d'aide élémentaire.

Plusieurs Clés d'aide contextuelle différentes peuvent, le cas échéant, afficher le même message d'aide élémentaire voire le même texte d'aide. 

Un texte d'aide se compose en général de plusieurs messages élémentaires d'aide.

En d'autres termes, il existe une relation n-n entre une Clé d'aide contextuelle et un Message élémentaire d'aide. Chaque Message élémentaire doit lui aussi être identifié avec précision et être unique. Ceci nous garantit une non redondance des messages d'aide.

Pour reconstruire un (ou plusieurs manuels) d'aide à partir de ces Messages élémentaires d'aide, il faut donc disposer d'un ou plusieurs plans de classement des messages d'aide.

Les messages élémentaires d'aide peuvent être de type mode d'emploi, de type fonctionnel, de type contrainte technique, etc ...

Les messages d'aides élémentaires peuvent encore être classés par grande fonctionnalité de l'application, fonction ou tâche élémentaire applicative, écran de travail utilisé, cadre dans cet écran et champ élémentaire.

Les messages d'aides élémentaires peuvent aussi être classés en fonction du profil de l'utilisateur ce qui permet par exemple de faire un manuel dédié à l'administrateur du système, un autre à l'utilisateur final, un troisième manuel dédié à l'exploitant de l'application.

Si on veut pouvoir reconstruire l'aide contextuelle à partir de la connaissance de l'aide papier, on voit qu'il est nécessaire pour chaque Message élémentaire de garder la trace et de chacun des plans de classement évoqués ci-dessus, et de la Clé d'aide contextuelle. En fait, on peut voir la Clé d'aide contextuelle comme un autre plan de classement à prendre en compte.

La définition totale d'un système d'aide consiste donc d'abord à définir les n plans de classement utiles à l'application. Pour chacun de ces plans on subdivise les items du classement selon une structure arborescente (facile à appréhender) et qui s'apparente à un sommaire. 

Parallèlement on répertorie tous les messages d'aide élémentaires utiles tous plans confondus.

Enfin on associe à chaque item fin de chaque plan un message élémentaire ou plus si nécessaire.

Analyse d'un cas simple mettant en évidence le contenu d'une aide

Soit un système de saisie de commandes. Le modèle de données sous jacent se compose des entités CLIENT, ENTETE_CDE, LIGNE_CDE et PRODUIT. Existent les relation 1 à plusieurs entre CLIENT et ENTETE_CDE, ENTETE_CDE et LIGNE_CDE, PRODUIT et LIGNE_CDE.

But de cette application: Saisir des commandes. 

Personnes acteurs: 

Opérateur, celui qui saisit les commandes

Client, celui qui passe la commande par téléphone

Commercial, celui qui crée l'occurrence CLIENT si nécessaire.

Consignes de l'opérateur (le seul acteur qui nous intéresse dans cet exemple):

A) Appel pour prise de commande

1. S'assurer que le client existe avant d'enregistrer sa commande

Si le client n'existe pas, l'aiguiller vers le commercial qui se chargera de créer le client.

2. Déterminer le bon client:

Par son numéro: entrer ce numéro et rechercher en base; le système affiche les coordonnées du client. Lire ces informations au Client et obtenir son accord pour poursuivre.

Par son nom: entrer ce nom et rechercher en base; le système affiche une liste de clients; choisir le bon client dans cette liste en communiquant adresse et n° de téléphone à ce client.

3. L'attribution du n° de commande est automatique

4. La date de commande est celle du jour; peut être forcé par l'opérateur si besoin est.

5. Pour chaque ligne de commande, repérer le bon produit:

Par son code: entrer ce numéro et rechercher en base; le système affiche la désignation du produit, son prix HT, son taux de TVA, son prix TTC et la quantité disponible. Lire ces informations au client et obtenir son accord pour poursuivre.

Par sa désignation ou une partie de la désignation: entrer cette donnée et rechercher en base; le système retourne une liste de produits possibles ainsi que les informations de prix et quantité disponible. En accord avec le Client, choisir le bon produit.

6. Vérifier la disponibilité de chaque produit en quantité suffisante; Si quantité disponible insuffisante voir si le Client accepte une livraison partielle.

7. Si commande complète, communiquer au client toutes informations utiles; 

Relire au Client, ses coordonnées, le numéro de commande, les montant TTC, montant HT et montant TVA globaux, les lignes de commande, lui indiquer la date de livraison calculée par le système et demander sa confirmation. La date de livraison peut être avancée d'une journée au mieux et repoussée de quinze jours au pire.

8. Valider la commande client si confirmation obtenue, annuler la commande sinon.

B) Appel pour modification de commande

1. Retrouver la commande du client

Par le numéro de commande: entrer ce nom et rechercher en base, si trouvé communiquer données synthétiques de la commande au client, consulter le détail de la commande si nécessaire.

Par le numéro de client: entrer ce nom et rechercher en base; le système retourne une liste de commandes, identifier avec l'aide du Client, la bonne commande.

Par le nom du client: entrer ce nom et rechercher en base; le système retourne une liste de clients, identifier le bon client puis valider. Le système retourne alors une liste de commandes, identifier avec l'aide du Client, la bonne commande.

Par la date de commande: entrer cette date et rechercher en base; le système retourne une liste de commandes, identifier avec l'aide du Client, la bonne commande.

C) Appel pour annulation de commande

1. Retrouver la commande du client

Par le numéro de commande: entrer ce nom et rechercher en base, si trouvé communiquer données synthétiques de la commande au client, consulter le détail de la commande si nécessaire.

Par le numéro de client: entrer ce nom et rechercher en base; le système retourne une liste de commandes, identifier avec l'aide du Client, la bonne commande.

Par le nom du client: entrer ce nom et rechercher en base; le système retourne une liste de clients, identifier le bon client puis valider. Le système retourne alors une liste de commandes, identifier avec l'aide du Client, la bonne commande.

Par la date de commande: entrer cette date et rechercher en base; le système retourne une liste de commandes, identifier avec l'aide du Client, la bonne commande.

2. Annuler la commande si pas encore livrée

3. Informer le client de l'annulation bien effectuée ou de l'impossibilité d'annuler

L'application décrite dans son fonctionnement détaillée si dessus se compose des formes utilisateur suivantes:

Forme de Prise de commande (GO_COMMANDE)

Cette forme est axée sur la prise de commande mais permet aussi de consulter, modifier ou supprimer une commande.

Données de cette forme:

Cadre Identification Commande:


Numéro de commande, Date de commande, Date de livraison prévue,


Montant total HT, Montant total TVA, Montant total TTC


Recherche commande, Nouvelle commande

Cadre Identification Client:


Numéro de client, Nom ou Raison sociale client,


Adresse, Numéro de téléphone, Numéro de fax, Numéro email


Bouton Recherche client

Cadre Identification Produit (répété n fois):


Numéro de produit, Désignation, Quantité, Prix unitaire HT, Prix total HT,


Bouton Recherche produit, Bouton Détail Ligne commande

Cadre de service:


Bouton Supprimer, Bouton Valider

Le bouton Recherche de commande appelle la forme Recherche et choix d'une commande, les données Numéro de commande, Date de commande, Numéro de client et Nom de client peuvent être renseignées pour borner la recherche.

Le bouton Nouvelle commande réinitialise la forme et attribue un numéro de commande et une date de commande égale à celle du jour.

Le bouton Recherche client appelle la forme Recherche et choix d'un client, les données Numéro de client, Nom, Adresse, Téléphone peuvent être renseignées pour borner la recherche.

Le bouton Recherche produit appelle la forme Recherche et choix produit, les données Numéro de produit et Désignation peuvent être renseignées pour borner la recherche.

Forme de Recherche et choix d'un client (IO_CLIENT)

Cette forme comprend les champs suivants répartis en cadres:

Cadre de sélection:


Numéro de Client, Nom, Adresse, Téléphone


Bouton Effacer sélection, Bouton Recherche nouvelle

Cadre Client (répété n fois):


Numéro de client, Nom, Adresse, Téléphone, Fax, Email

Cadre service:


Numéro de client sélectionné, Nom, Bouton Valider


Bouton Abandonner

A l'activation initiale de cette forme, les données Numéro de client, Nom, Adresse et téléphone éventuellement renseignés sont utilisés pour faire une première recherche.

Le bouton Effacer sélection efface toutes données du cadre sélection et autorise l'utilisateur à entrer une nouvelle sélection.

Le bouton Recherche nouvelle déclenche la recherche en base et l'affichage des clients retrouvés selon les critères de sélection.

Le bouton Valider retourne vers la forme Prise de commande dans laquelle les coordonnées du client sélectionné sont affichées.

Le bouton Abandonner retourne vers la forme Prise de commande sans rien faire.

Forme de Recherche et choix d'un produit (IO_PRODUIT)

Cette forme comprend les champs suivants répartis en cadres:

Cadre de sélection:


Numéro de produit, Désignation du produit


Bouton Effacer sélection, Bouton Recherche nouvelle

Cadre Produit (répété n fois):


Numéro de produit, Désignation, Quantité disponible, Prix HT, TVA, Prix TTC

Cadre service:


Numéro de Produit sélectionné, Désignation, Bouton Valider


Bouton Abandonner

Forme de Recherche et choix d'une commande (IO_COMMANDE)

Cette forme comprend les champs suivants répartis en cadres:

Cadre de sélection:


Numéro de commande, Numéro de client, Nom de client, date de commande


Bouton Effacer sélection, Bouton Recherche nouvelle

Cadre Commande (répété n fois):


Numéro de commande, Numéro de client, Nom client, Date commande, 

Cadre service:


Numéro de commande sélectionnée, Numéro de client, Date commande, Bouton Valider


Bouton Abandonner

Forme détail Ligne commande (QO_LIGNE)

Cette forme comprend les champs suivants:


Numéro de produit, Désignation, Quantité commandée, Prix unitaire HT, Taux TVA, Prix unitaire TTC, Prix total HT, Montant TVA, Prix total TTC, Bouton Retour.

Récapitulatif :
Aide sur les formes


Id. Message
Messages d'aide

Forme
Cadre
Champ
Id
Message

GO_COMMANDE
Commande
Numéro
M1
Le numéro de commande est calculé automatiquement par le système



Date commande
M2
Date du jour. Automatique. Non modifiable 



Date livraison
M3
Calculée autmatiquement en fonction de la date de commande; peut être diminuée d'un jour ou augmentée de 15 jours maxi



Montant HT

-non saisi



Montant TVA

-non saisi



Montant TTC

-non saisi


Client
Numéro
M4
Entrer le nom du client ou une partie de ce nom 

Puis appuyer sur le bouton Recherche Client pour rechercher un client



Nom
M5

M6
Entrer le nom du client ou une partie de ce nom 

Puis appuyer sur le bouton Recherche Client pour rechercher un client 



Adresse
M7

M6
Entrer l'adresse du client ou une partie de cette adresse

Puis appuyer sur le bouton Recherche Client pour rechercher un client 



Téléphone
M8

M6
Entrer le numéro de téléphone



Fax
M9

M6
Entrer le numéro de fax



Email
M10

M6
Entrer le numéro d'email


Produit
Numéro
M11

M12
Entrer le numéro de produit ou bien sa désignation si numéro inconnu

Puis appuyer sur le bouton Recherche produit



Désignation
M13

M12
Entrer la désignation ou une partie de celle-ci





Quantité
M14
Saisir la quantité commandée; celle-ci doit être <= à la quantité disponible



Prix unitaire HT
M15
- non saisi (mais pourrait en fait être modifiable)



Prix total HT
M16
Calculé. Non éditable

IO_COMMANDE
Sélection
Numéro commande
M17

M18
Entrer un numéro de commande si connu

Puis appuyer sur Rechercher commande



Numéro client
M4

M18
Entrer numéro client si connu



Nom client
M5

M18
Entrer nom client si connu



Date commande
M19

M18
Entrer date commande




Commande
Numéro commande

-non saisi



Numéro client

-non saisi



Nom client

-non saisi



Date commande

-non saisi


Service
Numéro commande

-non saisi



Numéro client

-non saisi



Date commande

-non saisi

QO_LIGNE

Numéro produit

-non saisi



Désignation

-non saisi



Quantité commandée

-non saisi



Prix unitaire HT

-non saisi



Taux TVA

-non saisi



Prix unitaire TTC

-non saisi



Prix total HT

-non saisi



Montant TVA

-non saisi



Prix total TTC

-non saisi

IO_CLIENT
Sélection
Numéro client
M4

M20
Entrer numéro client si connu

Puis appuyer sur Rechercher client



Nom
M5

M20




Adresse
M7

M20




Téléphone
M8

M20



Client
Numéro

-non saisi



Nom 

-non saisi



Adresse

-non saisi



Téléphone

-non saisi



Fax

-non saisi



Email

-non saisi


Service
Numéro de client

-non saisi



Nom

-non saisi

IO_PRODUIT
Sélection
Numéro
M11

M12




Désignation
M13

M12



Produit
Numéro

-non saisi



Désignation

-non saisi



Quantité dispo

-non saisi



Prix HT

-non saisi



TVA

-non saisi



Prix TTC

-non saisi


Service
Numéro produit

-non saisi



Désignation

-non saisi

Aide fonctionnelle
Consigne
Règle
Id 
Message

Prise commande
Client
Existe
M21
S'assurer que le client existe avant d'enregistrer sa commande



Bon client N°
M22
Entrer ce N° de client et rechercher en base; le système ...



Bon client Nom
M23
Entrer ce nom et rechercher en base; le système ...


Commande
N°
M1
Le numéro de commande est calculé automatiquement par le système



Date
M2
Date du jour. Automatique. Non modifiable 



Complète
M24
Si la commande est complète, communiquer au client toutes informations utiles; ...


Ligne

M25
Consignes à appliquer sur une ligne de commande:




Produit
Existe
M26
S'assurer que le produit commandé existe bien



Bon produit N° 
M27


Entrer le code produit et rechercher en base; le système ...



Bon produit Désign.
M28
Entrer la désignation du produit et rechercher en base; le système ...



Disponibilité
M29
Vérifier la disponibilité de chaque produit en quantité suffisante; si quantité disponible insuffisante, voir si client accepte livraison partielle

Modif. commande
Client
Existe
M21




Par N° commande
M30
Entrer ce numéro et rechercher en base; si trouvé ...



Par n° client
M22
Entrer ce numéro et rechercher en base; le système retourne ...



Par nom client
M23
Entrer ce nom et rechercher en base; le système ...



Par date commande
M31
Entrer cette date et rechercher en base; le système ...


Modifier

M30
Demander confirmation au client avant de valider la modification.

Annul. commande
Client
Existe
M21




Par N° commande
M31




Par n° client
M22




Par nom client
M23




Par date commande
M32



Annuler

M33
Annuler la commande si pas encore livrée; toujours informer le client de l'annulation ou de l'impossibilité d'annuler

Notre petite application se compose donc de 33 messages élémentaires.

On distingue ici 2 plans de classement; le plan messages d'aide attachés à l'application et le plan fonctionnel. 

Pour le premier plan, les critères du plan de classement sont dans l'ordre: Composant, Cadre, Champ. 

Nota Bene: on aurait pu attacher des messages au niveau du Cadre ou au niveau du Composant, ce qui n'a pas été fait dans ce plan.

Pour le second plan, les critères du plan de classement sont dans l'ordre: Fonctionnalité, Consigne, Règle. Les messages correspondants pourront être soit rattachés à un Cadre ou à un Composant adhoc, soit constituer un manuel procédural de l'application

On remarquera que les messages M22, M23, M27, M28, M29, M30, M31, M32, M33 comportent des phrases analogues à des messages déjà vus et que par conséquent on aurait pu détailler ces messages. Néanmoins ces messages faisant partie du plan fonctionnel, la formulation des messages est assez différente des messages attachés à l'application.

Les messages d'aide élémentaires peuvent être affichés en fonction du champ précis considéré ou en fonction de la forme ou de la page service. 

Il semble intéressant de retenir une aide assez macroscopique de niveau forme ou page service, au moins en première analyse. Ceci évite d'avoir des plans de classement de l'aide trop fins et permet d'obtenir une aide homogène, que l'application soit de type web ou de type client serveur.

De plus l'aide affichée ainsi offre à l'utilisateur une assistance globale de l'écran de travail, ce qui a plusieurs avantages:


Un seul accès à l'aide par écran (web ou client/serveur),


Une lecture plus intelligente.

Aide par MESSAGE standard Uniface

Dans le trigger EXECUTE de la forme on trouve le code :

#include SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_EXEC_AI équivalent à:

#if <AIDE_TYPE>="MESSAGE")

;aide de type MESSAGE

$C_AIDE_LST$=$text("M_%%$formname")

#endif

Dans chaque trigger HELP on trouve le code :

#include SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_HELP

Qui est équivalent à:

#if (<AIDE_TYPE>="MESSAGE")

 ;Aide de type messages Uniface

 ;$C_AIDE_LST$ contient une liste associative (Cle_Message=Message)

 ;Sélection du message approprié dans cette liste associative

 getitem/id $C_AIDE_MSG$ , $C_AIDE_LST$ , "%%$fieldname%%%.%%$entname"

 if ($status=0)

;si non trouvé

  $C_AIDE_MSG$=""
;pas d'aide

 else


;si trouvé

if (!$textexist("%%$C_AIDE_MSG$"))

$C_AIDE_MSG$=""
;pas d'aide

endif

 endif

 activate "<AIDE_FORME>".exec($C_AIDE_MSG$,,)

#endif

 ...

Pour gérer les messages d'aide il faut:

1) Construire pour chaque forme le message global M_nom_forme qui contient la table de correspondance entre un nom_de_champ.nom_d'entité et un nom de message M_xxxxx

2) Donner les valeurs adéquates aux constantes globales suivantes:

AIDE_TECHNIQUE

valide la gestion de l'aide si existe

AIDE_TYPE

=
MESSAGE

AIDE_FORME

=
Nom de la forme d'affichage de l'aide.

AIDE_SERVERPAGE
=
Nom de la page service d'affichage de l'aide

AIDE_SERVICE
=
nom du service d'affichage (non utilisé ici, gardé pour compatibilité avec les autres types d'affichage)

Ces constantes globales sont à positionner avant la compilation. Exceptionnellement, pour une forme ou un serveur page particulier on peut affecter une variable composant.

;Contrôle effectué dans chaque forme (légèrement différent pour un serveur page)

#ifdefined AIDE_TECHNIQUE

#ifundefined AIDE_TYPE

#error la constante AIDE_TYPE doit avoir l'une des valeurs suivantes: MESSAGE, GRILLE, CHAMP, BASE ou AUTRE

#endif

#ifundefined AIDE_FORME

#error la constante AIDE_FORME doit contenir le nom de la forme d'affichage de l'aide

#endif

#if (<AIDE_TYPE>="BASE")

#ifundefined AIDE_SERVICE

#error la constante AIDE_SERVICE doit contenir le nom du service d'aide

#endif

#endif

#endif

#ifundefined AIDE_TECHNIQUE

#warning La gestion de l'aide n'est pas utilisée

#endif

3) Créer chacun des messages élémentaires M_xxxxx

Exemple : A la grille de gestion GO_COMMANDE, étudiée dans le contexte d'une application de prises de commande (voir ci-dessus), est associé le message de nom M_GO_COMMANDE

Le contenu de ce message est : NUMERO.COMMANDE=M1.;DATECOMMANDE.COMMANDE=M2.;DATELIVRAISON.COMMANDE=M3.;NUMERO.CLIENT=M4.;NOM.CLIENT=M5.!M6.;ADRESSE.CLIENT=M7.!M6.;TELEPHONE.CLIENT=M8.!M6.;FAX.CLIENT=M9.!M6.;EMAIL.CLIENT=M10.!M6.;NUMERO.PRODUIT=M11;!M12.;DESIGNATION.PRODUIT=M13.!M12.;QUANTITE.PRODUIT=M14.;PRIXUNHT.PRODUIT=M15.;PRIXTOTHT.PRODUIT=M16

M1, M2, M3, ...M16 sont des noms de help Uniface de contenu:

M1
Le numéro de commande est calculé automatiquement par le système

M2
Date du jour. Automatique. Non modifiable.

M3
Calculée automatiquement en fonction de la date de commande; peut être diminuée d'un jour ou augmentée de 15 jours maxi.

...

M16
Calculé. Non éditable.

On pourrait ajouter à ces messages du plan opérationnel, les messages du plan fonctionnel. Par exemple ajouter au niveau du cadre CLIENT les messages M21, M22 et M23 et au niveau du cadre COMMANDE le message M24.

Le contenu du message d'aide ci-dessus devient alors:

NUMERO.COMMANDE=M1.;DATECOMMANDE.COMMANDE=M2.;DATELIVRAISON.COMMANDE=M3.;NUMERO.CLIENT=M4!;M22.;NOM.CLIENT=M5.!M6.!M23.;ADRESSE.CLIENT=M7.!M6.;TELEPHONE.CLIENT=M8.!M6.;FAX.CLIENT=M9.!M6.;EMAIL.CLIENT=M10.!M6.;NUMERO.PRODUIT=M11;!M12.;DESIGNATION.PRODUIT=M13.!M12.;QUANTITE.PRODUIT=M14.;PRIXUNHT.PRODUIT=M15.;PRIXTOTHT.PRODUIT=M16.;COMMANDE=M25.;CLIENT=M21

Il nous a semblé judicieux de placer les messages M22 et M23 au niveau du champ, tandis que les messages M21 et M24 plus généralistes ont été placés au niveau cadre.

Comment ça marche ?

Lorsque la grille est démarrée, on charge le message table de correspondance M_nom_forme dans la variable locale $C_AIDE_LST$.

Lorsque l'utilisateur déclenche le trigger HELP, on récupère le nom du champ et le nom de cadre contenant ce champ; ces élements permettent de sélectionner un ou plusieurs noms de messages élémentaires M_xxxx dans la liste $C_AIDE_LST$. 

C'est ce ou ces messages élémentaires qui sont affichés.

Remarque: plusieurs tables de correspondance M_nom_forme peuvent pointer le même message élémentaire; une gestion rigoureuse de ces messages élémentaires et de leurs noms peut donc éviter la redondance des messages.

Aide par winhelp (GRILLE ou CHAMP)

Rappel sur la construction d'une aide winhelp:

Ce type d'aide se construit à partir de fichiers textes au format rtf et après traitement par 

un outil approprié tel que Help Workshop de Visual C++

On distingue les notions suivantes:



Sujet:
(ou topic)

le sujet se décline en deux formes fonctionnelles:

la rubrique

elle peut apparaître en vert, si elle fait l'objet d'un cheminement de type hypertexte

le terme de vocabulaire

les termes de vocabulaire sont affichés à la demande de l'utilisateur, un par un, (mots en verts soulignés pointillés).

Mot Clé: (ou key word)

les mots clés peuvent apparaître plusieurs fois dans un ou plusieurs sujets. Ces mots clés apparaissent sous l'onglet  Index au démarrage de l'aide. Un mot clé pointe une ou plusieurs rubriques concernées.

Titre:

Si on définit un titre dans une rubrique, celui-ci sera listé dans le bas de 

l'onglet Rechercher.

Chacun de ces fichiers d'aide est structuré et comprend des marques spéciales enregistrées sous formes de notes ainsi qu'un repèrage particulier de certains mots ou expressions; on distingue les repérages suivants:

caractères barrés ou doublement  soulignés

marque de rubrique (ou sujet, ou topic).

Sur une expression pour laquelle l'utilisateur veut obtenir du détail. 

Généralement apparaît dans l'aide en vert; lorsque le curseur s'y positionne, une petite main se dessine, invitant l'utilisateur à cliquer pour obtenir le détail.

Doit être suivi, sans espaces, par un identifiant de sujet, lequel est tapé en masqué

caractères soulignés en pointillés

marque de terme de vocabulaire

Sur un mot ou une expression pour laquelle l'utilisateur peut souhaiter 

obtenir une définition rapide de type vocabulaire employé. Généralement 

apparait dans l'aide en pointillé vert; lorsque le curseur s'y positionne, une petite main se dessine, invitant l'utilisateur à cliquer pour obtenir la définition.

Doit être suivi, sans espaces, par un identifiant de sujet, lequel est tapé en masqué

caractères cachés ou masqués

marque d'identifiant de rubrique ou de terme de vocabulaire

Pour entrer un identifiant de sujet associé soit à une expression en 

caractères barrés ou double souligné, soit à une expression en 

caractères souligné par un pointillé

on distingue les notes suivantes:

#
placé devant une expression rubrique ou terme de vocabulaire, permet 

de lui associer un identifiant de sujet


$
placé devant une expression,permet de définir un titre


K
placé devant un mot ou une expression, permet de lui associer un 

identifiant de mot clé

placé devant une expression,permet de lui associer un numéro de séquence est  

utilisé par les boutons de défilement de l'aide << ou >>

Exemple de réalisation d'aide windows:

L'idée retenue ici, est que chaque champ de l'application constitue un sujet (topic) unique, au même titre que chaque grille.

L'accès par mot clé en direct depuis l'aide n'est pas retenu dans cette implémentation de l'aide. Néanmoins le système d'aide windows permet toujours à l'utilisateur d'accèder aux mots clé via l'onglet index.

Un premier fichier texte au format rtf comprend un texte qui n'est autre que le 

sommaire de l'aide (nom: index.rtf)

Chacune des lignes de ce texte doit être sensible, c'est à dire visualisée en vert sur l'aide.

Chacune des lignes doit être répertoriée en rubrique.

Il faut donc souligner double chaque ligne et lui adjoindre en masqué un identifiant.

Mettre le texte suivant en mode view pour voir les textes masqués

Présentation générale de l'applicationid_present
Liste des grilles:





Gestion des objetsg_objet




Gestion des Liensg_lien
Liste des champs:





ObjObj




TpoTpo
----- fin de page ----

Un deuxième fichier texte au format rtf comprendra toutes les rubriques 

potentielles, c'est à dire tous les sujets uniques traités par l'aide autres que 

des termes de vocabulaire.Chaque rubrique est séparée de la suivante par un 

saut de page.On placera dans ce fichier toutes les aides grilles

#$Gestion des objets

Un objet objet est une chose appréhendable par l'utilisateur La grille G_OBJET permet de gèrer les objetsobjet, c'est à dire:

les créer

les modifier

les supprimer

les lister

notes

#go_objet

$Grille de gestion des objets

----- fin de page ----

au sujet  'Gestion des objets' ... nous avons associé l'identifiant  'id_objet' , et 

nous avons défini le titre 'Les objets'

remarquer aussi que aux termes 'objet' et au terme 'objets' nous avons associé 

l'identifiant de terme 'v_objet'

Gestion des liens

selon même principe que ci dessus

----- fin de page ----

Un troisième fichier texte au format rtf comprendra les aides sur chacun des 

champs.Chaque terme est séparé du suivant par un saut de page.

#$Obj

Clé primaire technique de l'objet

notes

#Obj

$Champ Obj

----- fin de page ----

#$Tpo

selon même principe que ci dessus

----- fin de page ----

...

Un quatrième fichier texte au format rtf comprendra les termes de vocabulaire.

Chaque terme est séparé du suivant par un saut de page.

#Définition d'un objet

C'est un ensemble de données et de règles de manipulation de ces données

Exemple: Commande client, Facture, ...

notes 

#v_objet

----- fin de page ----

#Définition d'un lien

C'est une relation logique et orientée entre deux objets

notes

#v_lien

----- fin de page ----

...

Dans le trigger EXECUTE on trouve le code :

#include SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_EXEC_AI équivalent à:

#if (<AIDE_TYPE>="CHAMP")

;aide de type winhelp (CHAMP)

#endif

Dans chaque trigger HELP on trouve le code :  

 ...

#include SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_HELP équivalent à:

#if (<AIDE_TYPE>="GRILLE")

;Aide de type winhelp par sujet (topic; 1 seule référence possible)

help/topic "%%$formname","aide_<APPLI>"

#endif

ou encore équivalent à:

#if (<AIDE_TYPE>="CHAMP")

;Aide de type winhelp par sujet (topic; 1 seule référence possible)

help/topic "%%$fieldname","aide_<APPLI>"

#endif

...

Pour gérer les messages d'aide à la mode winhelp, il faut:

1.
Editer le fichier  ...\usys72\bin\usys.ini 

dans la section [path]
indiquer le chemin du fichier help

par exemple: helpdir=d:\uniface\aidewin

dans la section [help]
indiquer le nom logique et le nom physique du fichier d'aide

par exemple: aide_exemple=aideperso.hlp

2.
Avoir créé un fichier aideperso.hlp  avec :

pour liste des sujets, autant de sujets que de champs et de grilles,

pour liste des termes de vocabulaire, autant de termes que de mots ou 

expressions figurant dans les textes d'aide sujet, dont on veut préciser la 

signification pour liste des mots clés toutes les grilles de l'application. Ainsi pour 

une grille donnée l'utilisateur peut afficher successivement la liste des aides 

champs correspondantes.

Si on a adopté la solution aide par CHAMP(nom de champ), le comportement du système d'aide sera le suivant:

1. Affichage direct du texte d'aide relatif au champ avec éventuellement renvoi sur des 

définitions de termes utilisés 

Si on a adopté la solution aide par GRILLE(nom de grille), le comportement du système d'aide sera le suivant:

1. Affichage direct du texte d'aide relatif à cette grille avec lien hypertexte vers les textes d'aide des champs de cette grille.

2. Dans les deux cas:

si l'utilisateur clique sur l'index, s'affichera la liste de toutes les grilles , chacune de ces 

grilles permettant par renvoi d'accéder au texte d'aide de chacun de ses champs

si l'utilisateur clique sur le sommaire, s'affichera la liste de toutes les grilles et de tous 

les champs de l'application et par renvoi, les aides champ correspondantes.

Aide par structure de données en base : OBJET / LIEN 

Dans le trigger EXECUTE on trouve le code : 

#include SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_EXEC_AI équivalent à:

#if (<AIDE_TYPE>="BASE")

;aide de type BASE

#endif

Dans chaque trigger HELP on code : 

…

#include SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_HELP équivalent à:

#if (<AIDE_TYPE>="BASE")

;Aide de type base (structure de données OBJET/LIEN)

if ($$G_AIDE_MAJ)
;si gestion en ligne aide validé

activate "<AIDE_GESTION>".exec($fieldname,$entname,$formname)

else


;si consultation aide

activate "<AIDE_FORME>".exec($fieldname,$entname,$formname)

endif

#endif

...

On gère les messages en se servant de la structure OBJET / LIEN comme suit:

On appelle clé d'aide l'ensemble Nom_Champ.Nom_Entité.Nom_Forme ou un sous 

ensemble de celui-ci.

On mémorise toutes les clés d'accès à l'aide dans une sous table OBJET_1.

Le champ OBJ_LIB contient la clé d'accès à l'aide,généralement constituée de :

nom_champ.nom_entité.nom_forme.

On mémorise tous les textes d'aide dans une autre sous table OBJET_2.

Le champ OBJ_LIB contient le début du texte d'aide, Le champ OBJ_EXT contient la 

suite de ce texte ou bien un caractère de continuation si on désire stocker le texte 

d'aide que dans la partie OBJ_LIB et sur plusieurs occurrences.

On mémorise les liens entre clé d'accès à l'aide et textes d'aide dans la table LIEN.

Le champ OBJ1 contient l'identifiant d'accès à la clé d'aide

Le champ OBJ2 contient l'identifiant du message d'aide ou morçeau de message d'aide

Le champ REL contient l'identifiant du lien clé d'aide pointe message d'aide

De cette façon, plusieurs clés d'accès à l'aide différentes pointent éventuellement le même texte d'aide; il est donc possible d'éviter toute duplication des messages d'aide. A l'inverse une même clé d'accès à l'aide peut pointer plusieurs textes d'aide, si nécessaire.

La clé d'accès à l'aide est constituée du nom de forme + nom d'entité + nom de champ, en général avec des possibilités de raccourcis tels que: nom de forme seul, nom de forme + nom d'entité, nom de champ seul.

Exemple: 

Cet exemple s'appuie sur le compteur de nom SEQUENCE0 (voir gestion des clés techniques).

Cet exemple partiel est tiré du contexte d'application prise de commandes. Voir plus haut.

Dans l'entité OBJET on trouve la racine des clés d'aide et les occurrences:

Sous table OBJET_1

Obj (clé technique)
Tpo (père)
Obj_Lib
Obj_Ext

88
87
Clés d'aide
TETE_CLE_AIDE

90
87
Lien Clé Aide
TETE_REL_AIDE

91
88
GO_COMMANDE.COMMANDE.NUMERO.


92
88
GO_COMMANDE.COMMANDE.DATECMD


93
88
GO_COMMANDE.COMMANDE.DATELIV


...
...
...


94
88
GO_COMMANDE.COMMANDE


....

Sous table OBJET_2

89
87
Message d' aide
TETE_MSG_AIDE

98
89
Le numéro de commande est calculé automatiquement par le système (M1)


99
89
Date du jour. Automatique. Non éditable (M2)


100
89
Calculée automatiquement en fonction de la date de commande; ... (M3)


101
89
Entrer ce numéro de client et rechercher en base, le système ... (M22)


102
89
Si la commande est complète, communiquer au client .... (M24)


...

Dans l'entité LIEN ou table LIEN, on trouve les relations entre clés d'aide et messages d'aide:

 Lien (clé technique)
Obj1 (origine)
Obj2 (destination)
REL (type de lien)

1004
91
98
90

1005
91
101
90

1006
92
99
90

1007
93
100
90

1008
94
102
90

...

En pratique, pour un développement réel, choisir un compteur banalisé tel que SEQUENCE1de façon à préserver les exemples fournis par les briques logicielles, lesquels s'appuient sur le compteur SEQUENCE0.

La forme variation source du template T_AIDE_GESTION permet dans ce cas, de mettre à jour l'aide, par un utilisateur averti et ce pendant le fonctionnement de l'application.

Aide autre, personnalisée

Dans le trigger EXECUTE on trouve le code : 

#include SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_EXEC_AI équivalent à:

#if (<AIDE_TYPE>="AUTRE")

;aide de type AUTRE

#endif

Dans chaque trigger HELP on code : 

#include SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_HELP  équivalent à:

#if (<AIDE_TYPE>="AUTRE")

;Aide personnalisée (à faire)

#endif

Récapitulation: le module de gestion de l'aide utilise

Les constantes:
AIDE_TECHNIQUE, AIDE_TYPE, AIDE_FORME, 

AIDE_SERVERPAGE, AIDE_SERVICE

Les include procs:
TRIGGER_APEXE_AI,TRIGGER_EXEC_AI,TRIGGER_HELP
La gestion de l'aide se compose des templates :

T_AIDE 

Grille d'affichage simple de l'aide, dans une petite fenêtre

T_AIDE_W

Service page d'affichage de l'aide pour web

T_AIDE_ONGLETF et TAIDE_ONGLETP  Affichage via onglets de l'aide,

T_AIDE_SERVICE 
Service dédié comprenant les opérations :

Aide


Fournit un texte d'aide en fonction des données Nom_de_Champ, 

Nom_Entité, Nom_de_grille

Liens


Retrouve le ou les messages d'aide constituant un texte d'aide




pour une clé d'aide donnée

GesAide

Crée un message d'aide en fonction des données Nom_de_Champ, 

Nom_Entité, Nom_de_grille

RecherchePere

Retrouve les clés des têtes de clés, de messages et de relations 

clés à message.

Charge_Onglet

Fournit un texte d'aide selon onglet général, forme, entité, champ

T_AIDE_GESTION 
Permet de créer des messages d'aide en ligne.

7. Outil de gestion des menus

Principe de gestion des menus 

On dispose de plusieurs façons de gérer les menus de l'application :

Soit de manière graphique Uniface, style Windows, Mac ou Motif,

Soit par image sensible,

Soit de manière presse boutons,

Soit de manière liens dans page html,

Soit personnalisé.

Ce choix de réalisation s'effectue par la constante <MENU>; valeurs:

STD

menu graphique style windows,mac,os2 ou motif



image d'accueil fixe et non sensible

MAP

image sensible uniquement

BOUTON
presse boutons uniquement

WEB

par liens hypertexte

AUTRE

menu personnalisé (à faire)

Nota Bene:

. le choix STD implique l'utilisation d'une barre de boutons, dans chaque forme, reflet 

des choix proposés par les menus.

. le choix BOUTON ou MAP s'appuie sur la navigation dans la base OBJET/LIEN et

utilise le service T_MENU_SERVICE.

Le choix d'un de ces types de menu est à l'initiative du concepteur d'une part et dépendant des désitératas utilisateurs d'autre part. 

Particularités de chacun de ces types de menus, leurs avantages et inconvénients:

Type de menu
Particularités, avantages, inconvénients

Graphique (menu barre + menus déroulants)

Unique de préférence
standard windows, générique et très fortement réutilisable, moyennement difficile à mettre au point, look adapté par nombre de produits, statique (ajouter des options implique de compiler)

[Brique logicielle: GENERAL.TEMPLATE],  Souris nécessaire

Forme avec zones tactiles, paramétrable
widget map standard windows, générique et très fortement réutilisable, moyennement difficile à mettre au point,

look adapté aux bornes d'infos multimédia

dynamique (ajouter des options implique de gérer des données en ligne sans recompiler), néanmoins la redéfinition des polygones d'une image limite cette possibilité.

[Brique logicielle:T_MENU_MAP], Commandable au doigt

Forme avec répétition de boutons
widget button standard windows, générique et fortement réutilisable, facile à mettre au point,

look un peu ancien

parfaitement dynamique (ajouter des options implique de gérer des données en ligne sans recompiler)

[Brique logicielle:T_MENU_BP], Commandable au doigt

Serveur page menu
Utilise les liens HTML, générique et réutilisable,

Moyennement difficile à mette au point,

Look adapté aux navigateurs

Parfaitement dynamique

[Brique logicielle: T_MENU_W], Souris nécessaire.

D'autres formes de menus possibles sont les widgets listbox, tree, ... Ceux-ci sont souvent une petite partie de l'interface utilisateur et ne sont donc pas considérés comme des menus à part entière.

Gestion par Menu graphique standard

Unique pour toute l'application, avec action conjointe par les boutons  dessinés dans la forme.

Principe: 

Chaque forme sélectionne les boutons (et les options menu correspondantes) dont elle a besoin pour son fonctionnement. Cette sélection s'effectue par la définition initiale de la constante <C_PROFIL> associée à chaque forme interactive. 

Dans cette constante, chaque position de caractère a un rang de 1 à n qui correspond au rang des boutons ou options de menu définies plus haut (fonctions).

Par exemple le caractère de rang 3 correspond au bouton et à l'option menu NOUVEAU.

Toutes les options de Fichier et de Edition ont un rang standard variant de 1 à 15.

Les rangs supérieurs sont utilisables pour les besoins fonctionnels de l'application.

Par exemple le rang 18 pourrait être associé à l'option menu barre ou menu déroulant Client et  au lancement d'une forme de gestion des clients; remarquer que dans ce cas il n'y a pas de bouton associé à l'option de menu. Autre exemple, le rang 23 serait associé à l'option Solder Client qui est une action sur client; dans ce cas il est possible d'associer à l'option un bouton dans la forme de gestion des clients.

Chaque caractère de la constante peut prendre une valeur de 0 à 3:

Valeur
Option menu
Bouton

0
Invisible
Invisible

1
Visible
Visible

2
Coché
sans objet

3
Grisé
Grisé

Exemple de profil initial d'une grille de gestion :

<C_PROFIL>  expression : "11333300110100000001" qui signifie :


Rang
Fonction

Valeur
Signification


1
FERMER

1
visible donc activable


2
OUVRIR

1
visible


3
NOUVEAU

3
grisé donc inactivable pour le moment


4
ENREGISTRER 
3
grisé


5
SUPPRIMER

3
grisé


6
IMPRIMER

3
grisé


7
ABANDONNER
0
invisible donc inactivable


8
VALIDER

0
invisible


9
EFFACER

1
visible


10
ZOOM


1
visible


11
DETAIL

0
invisible


12
MA_FONCTION1
1
visible



13
MA_FONCTION2
0
invisible


14
EXECUTER

0
invisible


15
non définie


16
non définie


17
ARBRE


0
invisible



18
RESEAU

0
invisible


19
non définie


20
AIDE


1
visible

Le profil initial est chargé dans une variable locale $C_PROFIL$.

Ce profil peut être restreint par intersection avec le profil utilisateur $$G_PROFIL.

Le profil peut être modifié durant le déroulement de la forme; 

Par exemple, le bouton ENREGISTRER et l'option menu ENREGISTRER sont grisées lorsque la grille est vierge de toute donnée; ensuite dès que des données ont été saisies, le bouton et l'option ENREGISTRER sont dégrisées de façon à autoriser l'utilisateur à déclencher la fonction mémorisation.

Modules de gestion des fonctions:

Constantes locales :

<C_PROFIL>
profil initial d'une forme





<C_FILTRE>
profil filtre d'une forme

Variables locales :

$C_PROFIL$
profil actualisable d'une forme





$C_FILTRE$
filtre actualisable d'une forme

Constantes globales :

$$G_MENU
un caractère de $C_PROFIL$





$$G_PROFIL
filtre à placer sur $C_PROFIL$

Proc globales utilisées:

G_BOUTON

selon la valeur de $$G_MENU et si Rang est inférieur à 21, rend 

activables, grisés ou invisibles des boutons.

G_MENU_CACHE
selon le filtre $C_FILTRE$ rend invisibles certaines options de 

Menu ; active G_BOUTON

G_MENU_GRISE 
selon le filtre $C_FILTRE$ rend grisées certaines options de 

Menu ; active G_BOUTON

G_MENU_NORMAL 
selon le filtre $C_FILTRE$ rend visibles certaines options de 

Menu; active G_BOUTON

G_INTER_PROFIL
utilisé par G_MENU_GRISE ,G_MENU_NORMAL, 

G_MENU_CACHE

G_MENU 

selon la valeur de $$G_MENU, rend visible, coché, grisé ou 

invisible une option de menu; active G_BOUTON si nécessaire.

$$G_MENU est l'extraction d'un octet de <C_PROFIL>

G_PROFIL_BOUTON
affiche les boutons utiles d'une forme selon <C_PROFIL>

Exemple de code dans les Templates de forme:

Trigger EXECUTE:

$C_PROFIL$=<C_PROFIL>

;lit profil intrinsèque initial







;appliqué aux boutons et menu associé

$C_FILTRE$=<C_FILTRE>

;lit filtre intrinsèque







;pour griser dégriser boutons et menus

call G_PROFIL_BOUTON

;allume les seuls boutons utiles

call G_INTER_GRISE

;grise les menus et boutons selon filtre

...

opération Ouvrir des formes de gestion:

...

retrieve/e "<E1>"

if ($status <0)

message/info $text(M_NOLECT) 

else

call G_INTER_NORMAL

;dégriser enregistrer,supprimer,ajouter,imprimer 

endif

...

opération Effacer des formes de gestion:

clear/e "<E1>"

call G_INTER_GRISE

;griser enregistrer,supprimer,ajouter,effacer 

Contenu du menu Template GENERAL:

MENU.Option
PreDisplay
Action
Menu déroulant

GENERAL.Fichier


FICHIER

GENERAL.Edition
$$G_MENU=$C_PROFIL$[12:1]

call G_MENU

EDITION

GENERAL.Outil
$$G_MENU=$C_PROFIL$[13:1]

call G_MENU

OUTIL

GENERAL.Exemple
$$G_MENU=$C_PROFIL$[14:1]

call G_MENU

EXEMPLE

GENERAL.%
$$G_MENU=$C_PROFIL$[15:1]

call G_MENU



GENERAL.?
$$G_MENU=$C_PROFIL$[15:1]

call G_MENU

AIDE






FICHIER.Nouveau
$$G_MENU=$C_PROFIL$[3:1]

call G_MENU
$$G_GESTION="NOUVEAU"

activate $instancename.Nouveau()


FICHIER.Ouvrir
$$G_MENU=$C_PROFIL$[2:1]

call G_MENU
activate $instancename.Ouvrir()


FICHIER.Fermer
$$G_MENU=$C_PROFIL$[1:1]

call G_MENU
activate $instancename.Quit()


FICHIER.Enregistrer
$$G_MENU=$C_PROFIL$[4:1]

call G_MENU
activate $instancename.Enregistrer()


FICHIER.%
$$G_MENU=$C_PROFIL$[5:1]

call G_MENU



FICHIER.Supprimer
$$G_MENU=$C_PROFIL$[5:1]

call G_MENU
activate $instancename.Supprimer()


FICHIER.%
$$G_MENU=$C_PROFIL$[6:1]

call G_MENU



FICHIER.Imprimer
$$G_MENU=$C_PROFIL$[6:1]

call G_MENU
activate $instancename.Imprimer()


FICHIER.%




FICHIER.Quitter

askmess ... apexit







EDITION.Copier

macro "^save"


EDITION.Couper

macro "^rem_select"


EDITION.Coller

macro "^ins_select"


EDITION.%
$$G_MENU=$C_PROFIL$[9:1]

call G_MENU



EDITION.Effacer
$$G_MENU=$C_PROFIL$[9:1]

call G_MENU
activate $instancename.Effacer


EDITION.Rechercher

macro "^word"


EDITION.Zoom
$$G_MENU=$C_PROFIL$[10:1]

call G_MENU
macro "^zoom"


EDITION.Detail
$$G_MENU=$C_PROFIL$[11:1]

call G_MENU
macro "^detail"


EDITION.%




EDITION.Valider
$$G_MENU=$C_PROFIL$[8:1]

call G_MENU
activate $instancename.Accept()


EDITION.Abandonner
$$G_MENU=$C_PROFIL$[7:1]

call G_MENU
activate $instancename.Quit()







OUTIL.Calculatrice

spawn "calc.exe"


OUTIL.Bloc note

spawn "notepad.exe"







EXEMPLE. ...


...






AIDE.Aide

macro "^help"


AIDE.A propos

activate "A_<APPLI>"







Remarques: ce menu est générique dans la mesure ou il déclenche les triggers adhoc des formes sous son contrôle; il peut être enrichi par des menus déroulants propres à une application finale.

Afin de garder son indépendance utiliser la règle suivante: coder le trigger option avec:

activate $instancename.Fonction()

coder dans trigger menu des formes, les fonctions utiles correspondantes. 

Gestion des menus à base d'images sensibles

On utilise une structure arborescente à n niveaux de menu.

Chaque option de menu est mémorisée dans une occurrence de l'entité OBJET. Le champ OBJ_LIB contient le texte affichable en titre de menu, le champ OBJ_EXT contient une liste avec séparateur gold ; comprenant:

d'abord un numéro d'ordre sur 2 caractères,

Le nom d'image bitmap affichable sur le map fils (commence par @) ou

Le nom d'un glyph  affichable sur le map fils (commence par ^),

Le type d'action à lancer,  (°RUN° ou  °SPAWN° ou ...)

Le nom de composant ou de commande ou autre type d'action

Le 1er paramètre (facultatif)

Le 2ème
Le 3ème
Le 4ème
Le 5ème et dernier paramètre.

L'appel de macros et d'opérations n'est pas prévu dans ce type de menu.

A chaque image bitmap ou glyph on associe automatiquement un nombre de polygones (en fait des rectangles) correspondant au nombre d'options du niveau de menu, augmenté de un pour tenir compte du retour au menu précédent. 

Voir le template T_MENU_SERVICE (operations Charge_Iarbre et Calcul_Polygone).  Le découpage en rectangles proposé dans ce service peut être revu en fonctions des désitératas du concepteur, voir même être fait en dur sur chaque image.

Exemple de structure arborescente de menu:

Dans l'entité OBJET on trouve la racine des menus et les occurrences de menus:

Obj
Tpo
Obj_Lib
Obj_Ext

48
3
Menus
TETE_MENU

20
48
Menu général
01.;@image_general.gif

21
20
Fichier
01.;@image_fichier.gif

22
20
Nouveau


23
20
Ouvrir


24
20
Fermer


25
20
Enregistrer


...




30
20
%


31
20
Quitter


32
20
Edition
02.;@image_edition.gif

33
32
Copier


34
32
Couper


...




42
32
Valider


43
32
Abandonner


44
20
Outil
03.;@image_outil.gif

45
44
Calculette
01.;°SPAWN°"calc.exe"

46
44
Bloc notes
02.;°SPAWN°"notepad"

47
20
Exemple
04.;@image_exemple.gif

48
47
Exécuter


...




52
20
%


53
20
?
05.;@image_aide.gif

54
53
Aide
01.;°RUN°"AH_TEMPLATE"

55
53
A propos
02.;°RUN°"AI_EXEMPLE"

La grille  T_MENU_MAP  exploite cette structure pour afficher les options de menu et 

réagir en conséquense. Elle utilise les services de T_MENU_SERVICE 

(opération Charge_Iarbre)

Remarque: Il est possible de gérer les menus par une structure de type nomenclature ou réseau ce qui autoriserait une navigation dans les menus plus riche.  Dans cette hypothèse il faut revoir la structure de données d'une part  et le service associé T_MENU_SERVICE.

Gestion des menus presse bouton

On utilise une structure arborescente à n niveaux de menu du même type que celle indiquée dans la gestion des menus à image sensible.

Chaque option de menu est mémorisée dans une occurrence de l'entité OBJET Le champ OBJ_LIB contient le texte affichable de l'option de menu, Le champ OBJ_EXT contient une liste avec séparateur gold ; comprenant:

d'abord un numéro d'ordre sur 2 caractères,

Le nom d'image bitmap affichable sur le map fils (commence par @) ou

Le nom d'un glyph  affichable sur le map fils (commence par ^),

Le type d'action à lancer,  (°RUN° ou  °SPAWN° ou ...)

Le nom de composant ou de commande ou autre type d'action

Le 1er paramètre (facultatif)

Le 2ème
Le 3ème
Le 4ème
Le 5ème et dernier paramètre.

L'appel de macros et d'opérations n'est pas prévu dans ce type de menu.

La grille presse boutons T_MENU_BOUTON  exploite cette structure pour afficher les 

options de menu et réagir en conséquence. Elle utilise les services de T_MENU_SERVICE 
et l'opération Charge_Barbre en particulier.

Remarque: Il est possible de gérer les menus par une structure de type nomenclature ou 

réseau ce qui autoriserait une navigation dans les menus plus riche. 

Dans cette hypothèse il faut revoir la structure de données d'une part  et le service 

associé T_MENU_SERVICE.

Gestion de menu par hyperliens (web)

On utilise une structure arborescente à n niveaux de menu du même type que celle indiquée dans la gestion des menus à image sensible.

Chaque option de menu est mémorisée dans une occurrence de l'entité OBJET Le champ OBJ_LIB contient le texte affichable de l'option de menu, Le champ OBJ_EXT contient une liste avec séparateur gold ; comprenant:

d'abord un numéro d'ordre sur 2 caractères,

Le nom d'image bitmap affichable sur le map fils (commence par @) ou

Le nom d'un glyph  affichable sur le map fils (commence par ^),

Le type d'action à lancer,  (°RUN° ou  °SPAWN° ou ...)

Le nom de composant ou de commande ou autre type d'action

Le 1er paramètre (facultatif)

Le 2ème
Le 3ème
Le 4ème
Le 5ème et dernier paramètre.

L'appel de macros et d'opérations n'est pas prévu dans ce type de menu.

La page serveur T_MENU_WEB  exploite cette structure pour afficher les 

options de menu et réagir en conséquence. Elle utilise les services de T_MENU_SERVICE 
et l'opération Charge_Barbre en particulier.

Remarque: Il est possible de gérer les menus par une structure de type nomenclature ou 

réseau ce qui autoriserait une navigation dans les menus plus riche. 

Dans cette hypothèse il faut revoir la structure de données d'une part  et le service 

associé T_MENU_SERVICE.

8. Outil de gestion des listes pour widgets

Principe:

On utilise l' opération ListeValrep du template de service T_VALREP_SVC pour cette 

gestion.

L'opération ListeValrep est déclenchée au plus tard pour construire la liste associative 

de chargement du widget et ceci une seule fois par session utilisateur, de préférence. Un 

rechargement pour besoins de rafraîchissement de l'information restant toujours possible; si cela est nécessaire, forcer le $valrep du widget à vide.

operation ListeValrep

;--------------------------------------------------------------------

;Retrouve une ou plusieurs occurrences de <ENTITE_SEULE>

;Selon critère de sélection

;Retourne la liste des couples (clé,libellé) des occurrences trouvées

;Le service correspondant a la propriété 'Keep data in memory' positionnée

;--------------------------------------------------------------------

params

 Raw
P_Selection
:IN

 Raw
P_Liste

:OUT

Endparams

If (<CLE.<ENTITE_SEULE>>="")

clear/e "<ENTITE_SEULE>"

getlistitems/occ P_Selection,"<ENTITE_SEULE>"

retrieve/e "<ENTITE_SEULE>"

if ($status<0)

return(-1)

endif

endif

putlistitems/id P_Liste,<CLE.<ENTITE_SEULE>>,<LIBELLE.<ENTITE_SEULE>>

return(0)

Le trigger FORMAT du champ avec widget est codé en 3 parties comme suit:

#include TEMPLATE:TRIGGER_FORMATD équivalent à:

variables

   
string
V_Entite


string
V_Selection


raw
V_Liste

endvariables

V_Entite

= *** à personnaliser***

V_Selection

= *** à personnaliser ***

#include TEMPLATE:TRIGGER_FORMATF équivalent à:

if ($valrep($fieldname)="")

 activate "BV_%%V_Entite".ListValrep(V_Selection,V_Liste)

 $valrep($fieldname)=V_Liste

endif

Entre les 2 includes fixer les valeurs de V_Entite et de V_Selection.

V_Entite est le nom de l'entité gérée par le service BV_... 

Select est l'opération de ce service qui construit la liste associative V_Liste.

V_Selection est facultatif; il permet de charger, généralement par un putlistitems/occ

un filtre de recherche des occurrences de V_Entite.

9. Outil d'enchaînement des composants

Principe, généralités

Possibilité à tendance modale

A partir du menu général, l'utilisateur sélectionne une fonctionnalité applicative; celle-ci, par exemple, consiste à gérer une entité. Soit T_1ENT_GESTION le nom de la grille de gestion. 

Par défaut cette grille non modale, s'affiche vide de toute information. Si l'utilisateur 

appuie sur le bouton Ouvrir, la fonction de recherche est activée. En retour les 

occurrences trouvées sont affichées dans la grille modale T_1ENT_INDEX_* qui reçoit 

le focus.

L'utilisateur sélectionne une occurrence, ce qui provoque l'affichage détaillé de celle-ci 

dans la grille T_1ENT_GESTION et la disparition de T_1ENT_INDEX. Les boutons 

Nouveau et Supprimer lui permettent de créer de nouvelles occurrences ou d'en 

supprimer. Le bouton Enregistrer valide les mises à jour en base. 

Ce comportement basique des composants reste valable en mode 2 tiers ou en mode 3 tiers.

Des variantes ou des 'courts circuits' sont possibles. Par exemple les grilles T_1ENT_FILTRE et T_1ENT_INDEX peuvent être combinées ou bien seule la grille T_1ENT_INDEX est utilisée; la grille T_1ENT_INDEX se décline en sélection dans une liste d'occurrences, dans une listbox, dans un arbre, dans une nomenclature...  La grille T_1ENT_INDEX peut autoriser l'utilisateur à sélectionner plusieurs occurrences.

Dans cette possibilité d'enchaînement, les grilles T_1ENT_GESTION et T_1ENT_INDEX font partie d'une même transaction.  

Possibilité à tendance non modale simple

A partir du menu général, l'utilisateur sélectionne une fonctionnalité applicative; celle-ci, par exemple, consiste à gérer une entité. Soit T_1ENT_INDEX_* la liste (non modale) des occurrences de ces entités. Lorsque l'utilisateur sélectionne une occurrence, la grille non modale T_1ENT_GESTION est rafraîchie pour présenter et permettre la mise à jour des données de cette occurrence. L'utilisateur peut accéder tant à la grille T_1ENT_INDEX pour sélectionner une autre occurrence, qu'à la grille T_1ENT_GESTION pour modifier ou supprimer cette occurrence. La grille T_1ENT_INDEX se décline en sélection dans une liste d'occurrences, dans une listbox, dans un arbre, dans une nomenclature... 

Dans cette possibilité d'enchaînement, les grilles T_1ENT_GESTION et T_1ENT_INDEX font partie d'une même transaction.  

Possibilité à tendance non modale multiple

A partir du menu général, l'utilisateur sélectionne une fonctionnalité applicative; celle-ci, par exemple, consiste à gérer une entité. Soit T_1ENT_INDEX* la liste (non modale) des occurrences de ces entités. Lorsque l'utilisateur sélectionne une occurrence, une grille non modale T_1ENT_GESTION est affichée pour présenter et permettre la mise à jour des données de cette occurrence. 

Dans cette possibilité d'enchaînement, les grilles T_1ENT_GESTION et la grille T_1ENT_INDEX font partie d'une même transaction.  

Contrôle de l'enchaînement des composants

Se fait explicitement par passage de paramètres le plus souvent. Néanmoins le nom d'un service dont une opération est appelée par une forme ou une page server au sein d'un même pack se fait par positionnement de constantes explicites. Voir par exemple l'appel du service T_GEN_LOGON_SVC par la forme T_GEN_LOGON ou la page server T_GEN_LOGON_W.

10. Composants techniques

Gestion des filtres

L'utilisateur dispose d'une grille avec les champs d'une entité; il peut donner une valeur avec ou sans joker à chacun des champs puis interroger la base avec ces critères de recherche.

Le système lui retourne le nombre d'occurrences répondant à la question posée.

Par défaut la grille filtre est modale.

La grille d'interrogation est à rapprocher de la grille filtre. La différence entre les deux 

types de grilles est que l'une retourne un nombre de réponses tandis que l'autre retourne 

les réponses.

Il y a toujours recherche dans une table de SGBD. (c'est ce qui distingue la grille de filtrage de la grille de paramétrage).

La grille filtre fonctionne en mode 2 tiers ou en mode 3 tiers selon le type de l'entité (Dbms path ou Object service) ; en mode 2 tiers la grille filtre utilise le service spécifié dans l'entité. Ce service peut être généré à l'aide du template T_1ENT_SERVICE.

Gestion des sélections 1 parmi n ou n parmi m

Dans une application, il est fréquent de demander à l'utilisateur final de choisir un élément, une occurrence parmi une liste; C'est ce qui est fait par les grilles de sélection.  Les grilles de sélection sont de type 2 tiers ou 3 tiers; par défaut les grilles de sélection sont modales . Néanmoins il est tout à fait possible de les rendre non modales.

La grille de choix simple ou multiple se décline en plusieurs versions:


T_1ENT_INDEX_O
type 2/3 tiers ; choix dans liste d'occurrences


T_1ENT_INDEX_F
type 2/3 tiers ; liste occurrences (inclu un filtre simple)


T_1ENT_INDEX_D
type 2 tiers ; liste occurrences + détail occurrence


T_1ENT_INDEX_L
type 2/3 tiers ; choix simple dans une listbox


T_1ENT_INDEX_W
type 3 tiers léger; page web index (consultation)


T_1ENT_SERVICE
service entité simple pour 3 tiers

T_ARBRE_INDEX
type 3 tiers ; choix simple dans une arborescence

T_ARBRE_SERVICE
service pour arborescence


T_NOMEN_INDEX
type 3 tiers ; choix simple dans une nomenclature


T_NOMEN_SERVICE
service pour nomenclature

Gestion des impressions et divers

Six reports templates d'impression sont disponibles:

T_1ENT_REPORT
Impression d'une seule entité simple, 

T_2ENT_REPORT
Impression de 2 entités imbriquées



T_ARBRE_REPORT
Impression d'une arborescence à n niveaux


T_NOMEN_REPORT
Impression d'une portion de réseau/nomenclature





selon un guide de cheminement dans le réseau.


T_WORD_REPORT
Impression publipostage via Winword


T_EXCEL_REPORT
Commande de Excel depuis Uniface


T_OUTLOOK

Commande de outlook depuis Uniface

Gestion des interrogations

L'utilisateur dispose d'une grille avec les champs d'une entité; il peut donner une valeur avec ou sans joker à chacun des champs puis interroger la base avec ces critères de recherche.

Le système lui retourne une liste d'occurrences répondant à la question posée.

La grille d'interrogation est à rapprocher de la grille filtre. La différence entre les deux 

types de grilles est que l'une retourne un nombre de réponses tandis que l'autre retourne 

les réponses.
Par défaut la grille d'interrogation est non modale.


T_1ENT_QUERY
Interrogation entité de type 2/3 tiers


T_1ENT_QUERY_W
Interrogation entité page web (consultation)

En mode 3 tiers le template de service T_1ENT_SERVICE est utile.

Gestion des mises à jour

Les grilles de gestion permettent à l'utilisateur de créer, modifier, supprimer des données d'une ou plusieurs occurrences.

Elles se déclinent en versions:


T_1ENT_GESTION

type 2/3 tiers mono ou multi occurrences


T_1ENT_SERVICE

service pour gestion 3 tiers.

T_1ENT_GESTION_W 
type 3 tiers léger page web (formulaire)

T_ONGLET_EF

type 3 tiers onglet fonds mode extension


T_ONGLET_EP

type 3 tiers pages onglets mode extension


T_ONGLET_RF

type 3 tiers onglet fonds mode répétition


T_ONGLET_RP

type 3 tiers pages onglets mode répétition


T_ONGLET_MF

type 3 tiers onglet fonds mode multi entités


T_ONGLET_MP

type 3 tiers pages onglets mode multi entités


T_ONGLET_SERVICE

service commun pour gestion onglets 

11. Composants métier

Une gestion d'arborescence à n niveaux (relation 1-n)

Gérer une structure de données arborescente est chose fréquente:

La gestion de menu par image sensible ou par boutons, exploite une structure de données arborescente.

Autres exemples:

Société et ses filiales, Organisation hiérarchique d'une société

Plans d'une construction (Masse, Bâtiment, Etage, Salle, ...)

Gérer cette structure de données de façon générale implique la réalisation de templates pour:

Créer, Ajouter, Modifier, Supprimer des branches et des feuilles de l'arbre,

T_1ENT_GESTION et T_1ENT_SERVICE

Circuler, Visualiser tout ou partie de l'arbre, 

Extraire une information ou plusieurs de l'arbre.

T_ARBRE_INDEX et T_ARBRE_SERVICE

Développer et imprimer une portion de l'arbre.

T_ARBRE_REPORT et T_ARBRE_SERVICE 

Une gestion de nomenclature (relation n-n)

Gérer une structure de données de type nomenclature est chose courante:

La gestion des habilitations de type BASE en est un exemple.

Autres exemples:

Nomenclature des pièces constitutives d'un véhicule, d'une machine

Schéma des relations privilégiées entre personnes

Gérer cette structure de données de façon générale implique la réalisation de templates pour:

Créer, Ajouter, Modifier, Supprimer des noeuds du réseau,

T_1ENT_GESTION et T_1ENT_SERVICE 

T_2ENT_GESTION et T_2ENT_SERVICE

Circuler, Visualiser tout ou partie du réseau,

Extraire une information ou plusieurs du réseau.

T_NOMEN_INDEX et T_NOMEN_SERVICE

Naviguer et imprimer une partie du réseau.

T_NOMEN_REPORT et T_NOMEN_SERVICE

Gestion planning et ressources

Gestion documentaire

12. Tableau général des templates

La tendance actuelle est de construire de bons composants, efficaces, fiables, ou mieux de réutiliser des composants existant déjà. Pour cela le concept du composant réutilisable s'impose; ce qui suppose un certain nombre de choses:

Le composant est autonome: il est vu par le concepteur comme une boite noire dont on connaît les entrées et les sorties, mais pas obligatoirement ce qui se passe à l'intérieur. Le composant forme ou service page est lié à un interface homme machine; il s'exécute soit sur un poste client, soit sous contrôle d'un navigateur de pages html. Ce composant prend en charge tout ce qui est de la présentation de données à l'utilisateur. Le composant service traite les données en caché; il peut s'exécuter sur une machine distincte.

Enfin les données sont lues ou mémorisées en base à l'aide de drivers de SGBD. Lorsque cette architecture est mise en place, on parle de mode '3 tier'; mais si la forme/service page traite aussi les données et accède directement à celles-ci sans l'intermédiaire d'un service on parle de mode '2 tier'. La plupart des templates fonctionnent généralement dans ces 2 modes.

On répertorie les types de templates de composants canoniques suivants, à partir desquels il est possible par assemblage d'obtenir tous les interfaces utilisateurs souhaitables. Ces templates de composants s'appuient sur les entités BOUTON, TEXTE et LOGO du modèle de référence.

Les templates sont groupés en pack indépendants.

Pack GEN
Mode
Aide
Général Application

T_GEN_OUVRIR
3
N
Forme de fond et d'accueil

T_GEN_OUVRIR_W
3
N
Page web d'accueil

T_GEN_APROPOS
3
N
Forme à propos

T_GEN_LOGON
3
N
Forme de connexion à l'application 

T_GEN_LOGON_W
3
N
Page web de connexion à l'application

T_GEN_LOGON_SVC  
3
N
Service de connexion

T_GEN_CLE
3
N
Service gestion clés techniques

T_GEN_UTIL
2
N
Test d'un composant

Pack MENU
Mode
Aide
Diverses formes de menu

MENU_GENERAL
-
-
Menu graphique Windows

T_MENU_MAP
3
O
Forme menu à image sensible

T_MENU_BOUTON
3
O
Forme menu presse boutons

T_MENU_W
3
O
Page web menu

T_MENU_SERVICE  
3
N
Service menu

Pack AIDE
Mode
Aide
Divers types d'aide

T_AIDE
3
N
Forme d'affichage de l'aide

T_AIDE_W
3
N
Page serveur d'affichage de l'aide

T_AIDE_ONGLETF
3
N
Forme à onglets pour aide de type BASE

T_AIDE_ONGLETP
3
N
Page onglet pour aide de type BASE

T_AIDE_GESTION
3
N
Forme gestion de l'aide de type BASE

T_AIDE_SERVICE
3
N
Service aide (affichage et gestion)

Pack 1ENT
Mode
Aide
Gestion complète d'une entité

**T_1ENT_FILTRE
2/3
O
Forme filtre de recherche de données

T_1ENT_INDEX_O
2/3
O
Forme sélection d'une donnée parmi n (occurrences)

T_1ENT_INDEX_D
2
O
Forme sélection donnée parmi n (occurrences) + détail

T_1ENT_INDEX_L
3
O
Forme sélection d'une donnée parmi n (listbox)

T_1ENT_INDEX_W
3
O
Page web sélection d'une occurrence

T_1ENT_QUERY
2/3
O
Forme d'interrogation de données

**T_1ENT_QUERY_W
3
O
Page web d'interrogation de données

T_1ENT_GESTION
2/3
O
Forme de gestion de données occurrence(s) 

T_1ENT_GESTION_W
3
O
Page web de gestion d'occurrences

T_1ENT_SUPPRES
2/3
O
Forme de suppression de données

**T_1ENT_EXTRACT_O
2/3
O
Forme extraction entre 2 listes d'occurrences

**T_1ENT_EXTRACT_L
3
O
Forme extraction de données entre 2 listBox

T_1ENT_SERVICE 
3
N
Service dédié de gestion d'une entité

T_1ENT_REPORT
2/3
N
Report d'une entité

T_1ENT_UTIL
2
N
Maintenance d'une entité

Pack ARBRE
Mode
Aide
Gestion d'arborescences

T_ARBRE_INDEX
3
O
Forme sélection d'une donnée dans un arbre

T_ARBRE_REPORT
3
N
Report d'impression de tout ou partie d'un arbre

T_ARBRE_SERVICE 
3
N
Service dédié de gestion d'un arbre

Pack NOMEN
Mode
Aide
Gestion de nomenclatures ou réseaux

**T_NOMEN_INDEX 
3
O
Forme sélection dans une nomenclature

**T_NOMEN_QUERY 
3
O
Forme interrogation type références croisées

**T_NOMEN_REPORT
3
N
Report impression d'un morceau de nomenclature

T_NOMEN_SERVICE 
3
N
Service dédié de gestion de nomenclature

Pack ONGLET
Mode
Aide
Tout sur les onglets

T_ONGLET_EF
3
O
Forme fonds onglets type extension

T_ONGLET_EP
3
O
Forme page onglet type extension

T_ONGLET_RF
3
O
Forme fonds onglets type répétition

T_ONGLET_RP
3
O
Forme page onglet type répétition

T_ONGLET_MF
3
O
Forme fonds onglets type multi entités

T_ONGLET_MP
3
O
Forme page onglet type multi entités

T_ONGLET_SERVICE
3
N
Service gestion tous types onglets

Pack FICHE
Mode
Aide
Gestion documentaire

T_FICHE_ONGLETF
3
O
Forme fonds onglets type fiche documentaire

T_FICHE_ONGLETP
3
O
Forme page onglet d'une fiche documentaire

T_FICHE_QUERY
3
O
Forme de recherche documentaire

T_FICHE_INIT
2
O
Forme d'initialisation de structure documentaire

T_FICHE_SERVICE 
3
N
Service de gestion des fiches documentaires

Pack PLAN
Mode
Aide
Gestion de planning

T_PLAN_CALEND
3
O
Forme calendrier perpétuel

T_PLAN_DIVERS
3
O
Forme d'affichage du planning

T_PLAN_GESTION
2
O
Forme de Maj d'une occurrence planning

T_PLAN_SERVICE
3
N
Service de gestion planning

Pack QUALITE
Mode
Aide
Gestion qualité (noms, programmation, présentation)

T_QUALITE_MODEL
3
N
Contrôle du modèle applicatif

T_QUALITE_LIBR
3
N
Contrôle des objets globaux ou centralisés

T_QUALITE_COMPO
3
N
Contrôle des composants

T_QUALITE_ERGO
3
N
Contrôle général d'ergonomie

T_QUALITE_SERV
2
N
Service pour tous contrôles

T_QUALITE_INDIC
3
N
Rapport qualité

Pack INDIC
Mode
Aide
Indicateurs de contrôle et suivi d'une application 

T_INDIC_ALRT


Affichage des alertes

T_INDIC_ALRT_SVC


Service pour affichage alertes

T_INDIC_ALRTW


Affichage des alertes sur web

T_INDIC_CTX_G


Gestion du contexte

T_INDIC_CTX_GW


Gestion du contexte sur web

T_INDIC_CTX_L


Liste des contextes

T_INDIC_CTX_LW


Liste des contextes sur web

T_INDIC_OUVRIR


Accueil général indicateurs

T_INDIC_OUVRIRW


Accueil général indicateurs sur web

T_INDIC_SVC


Service de traçage

T_INDIC_TB


Tableau de bord

T_INDIC_TBW


Tableau de bord sur web

T_INDIC_TB_SVC


Service pour tableau de bord

T_INDIC_TB_XLS


Tableau de bord via tableur

T_INDIC_G


Gestion codes pour traçage

T_INDIC_GW


Gestion codes pour traçage sur web

T_INDIC_L


Liste des codes pour traçage

T_INDIC_LW


Liste des codes pour traçage sur web

Pack VALREP
Mode
Aide
Gestion des listes dynamiques pour widgets

**T_VALREP
3
N
Construction liste pour $valrep

** templates à revoir pour un fonctionnement sûr.

13. Comparatif entre mode 2 tier , mode 3 tier léger (3L), et mode 3 tier lourd.

Mode
Avantages
Inconvénients

2 tiers 

  (2)
Technologie rodée

Très facile à mettre en œuvre

Composants de taille moyenne. peu de liens entre eux.

Répartition des données facile.

Serveur léger (données seulement)

Gestion contexte implicite
Technologie plus ancienne

Couplage serré entre présentation  et  accès aux données 

Réutisabilité composants moyenne

Peu de répartition des traitements

Client souvent musclé

Réseau pouvant être chargé

3 tiers léger

  (web)
Technologie rodée et à la mode

Facile à mettre en oeuvre

Composants de taille moyenne, peu de liens entre eux.

Répartition des données et des traitements très facile

Client léger très bon marché

Réseau rodé (Internet/Intranet)
Protocole HTTP sans connexion, donc contexte à gérer par l'application

Présentation assez pauvre

Réutisabilité composants moyenne

Serveur(s) musclés

Réseau et serveur très sollicités

3 tiers lourd

  (3)
Technologie objet à la mode

Séparation stricte entre présentation et accès aux données

Composants plus petits……

Grande réutisabilité des composants ........

Répartition des données facile

Répartition des traitements facile
Technologie nouvelle peu rodée

Beaucoup plus difficile à mettre en œuvre

... mais nombreux liens entre eux.

... si bien documentés et pensés au départ



Remarque sur l'architecture Client léger (navigateur) et Serveur WEB. 

Ici le navigateur assure exclusivement la présentation; 

Le serveur de pages HTML dialogue avec ce navigateur selon le protocole http.

L'application server Uniface exécute les composants serveur page et échange des données avec le serveur de pages selon les protocoles CGI, ISAPI, NSAPI, CGI amélioré, ... 

Le composant serveur page assure la partie traitement logique et accède aux données via un driver de SGBD (3ème tiers) ou même via un service qui accède aux données toujours via un driver de SGBD.

13. Fiches descriptives des templates techniques.

Pack
GEN

Nom
T_GEN_OUVRIR

Objet
Grille d'accueil dans une application

Appelle forme de logon,

initialise compteur utilisateur si 1ére fois qu’il se connecte.

affiche image de fond , affiche menu graphique général si <AIDE_TYPE> = "STD"
lit compteur en mémoire si mode différé retenu

écrit compteur en mémoire si mode différé retenu



Caractéristiques
forme non modale détachée de mode 3 tiers

Constantes
<MENU_TECHNIQUE>      indique outil menus validé

<MENU_TYPE>                   type de menu

<CLE_TECHNIQUE>           indique gestion des clés techniques

<CLE_SERVICE>
       nom du service de gestion des clés

<LOGON_TECHNIQUE>     indique technique logon validée

<LOGON_TYPE>                 type de logon

<LOGON_FORME>
       nom de la forme de logon

<LOGON_FONCTION>       liste des fonctions base

<LOGON_NB_FONCBASE> nombre des fonctions base.



Variables


Paramètres


Dépendances
est lancée par le startup shell

active T_GEN_LOGON et T_GEN_CLE

Actions utilisateur
AIDE, FERMER, Actions du menu graphique



Pack
GEN

Nom
T_GEN_OUVRIR_W

Objet
Page serveur d'accueil dans une application

affiche image de fond

Caractéristiques
page serveur de mode 3 tiers léger

Constantes
Constantes locales:

<AIDE_CHAMP>                       nom champ par défaut

<AIDE_ENTITE>                     nom entité par défaut

<AIDE_COMPOSANT>             nom composant 

<AIDE_TECHNIQUE> 

indique aide standard validée

Constantes globales:

<AIDE_TYPE> 


type d'aide

<AIDE_SERVERPAGE> 
nom page serveur d'aide

<LOGON_TECHNIQUE> 
indique technique logon standard

<LOGON_SERVERPAGE>
nom de la page de logon

<WEB_TECHNIQUE>              indique technique web 

<WEB_HLINK_BORDER>         taille bordure imagette standard

<WEB_HLINK_HEIGHT>         hauteur imagette standard

<WEB_HLINK_WIDTH>          largeur imagette standard

Variables
C_TITRE, C_VARSERVER

Paramètres
Voir opérations

Dépendances
est lancée par URL

Actions utilisateur et Operations
AIDE, CONNEXION

Operations:

InitHlink      Initialise boutons

Aide             Appel de l'aide en ligne    

Logon           Demande de connexion ou reconnexion

Display         Affiche la page (mode URL)

OP_Display   Affiche la page (mode activate)

Lire_AppContexte  Lire contexte Application

Pack
GEN

Nom
T_GEN_APROPOS

Objet
lancée par le menu GENERAL->Aide->A propos


affiche le logo


affiche le texte a propos de

affiche $$G_USER, $$G_APPLI  $$G_VERSION


affiche la forme active, la date et l'heure


affiche une interprétation de $$G_PROFIL (à personnaliser)


fermeture fenêtre retourne dans la forme courante

Caractéristiques
forme modale autonome

Constantes
Constantes locales: aucune

Constantes globales:

<ERGO_TECHNIQUE>

<ERGO_IMAGE>

Variables
Variables locales:

C_AIDE_LST    aide type message

C_AIDE_MSG   aide type message

C_TITRE           titre forme

C_PROFIL          profil forme (pour compatibilité)

Variables globales:

$$G_USER        logon utilisateur (équivalent à $user

$$G_PROFIL     profil habilitation utilisateur

$$G_APPLI        nom de l'application

$$G_VERSION  version de l'application

Paramètres
aucun

Dépendances
aucune

Actions utilisateur
FERMER

Pack
GEN

Nom
T_GEN_LOGON

Objet
demande nom et passe utilisateur, nom stocké dans $$G_USER

active opération Controle_Acces quand l'utilisateur appuie sur VALIDER


si OK 
mémorisation de profil dans  $$G_PROFIL,et se termine 


si KO 
termine l'application après 3 tentatives infructueuses

Caractéristiques
Forme modale de mode 3 tiers

Constantes
Constantes locales: aucune

Constantes globales:

<LOGON_TECHNIQUE> valide la technique logon

<LOGON_TYPE> type de logon (CODE,BASE,AUTRE)

<LOGON_SERVICE> nom du service de logon

Variables
Variables locales:

C_COMPTEUR    compteur de tentatives de connexion

C_GROUPE         groupe d'habilitation

C_SERVICE        nom du service de logon dédié

C_TITRE            titre de la forme

Variables globales:

$$G_USER         nom logon utilisateur

$$G_PROFIL      profil habilitation utilisateur

Paramètres
aucun

Dépendances
lancée par forme d'accueil (T_GEN_OUVRIR)

Rend la main à la forme d'accueil si contrôle accès est OK

Utilise le service de logon T_GEN_LOGON_SVC

Actions utilisateur et Opérations
Boutons:

VALIDER, FERMER

Opérations:

Controle_Acces

Pack
GEN

Nom
T_GEN_LOGON_W

Objet
demande nom et passe utilisateur

active opération Controle_Acces quand l'utilisateur appuie sur VALIDER


si OK 
mémorisation de profil, et se termine 


si KO 
termine l'application après 3 tentatives infructueuses

Caractéristiques
Usp de mode 3 tiers

Constantes
Constantes locales: aucune

Constantes globales:

<LOGON_TECHNIQUE>    mise en oeuvre technique logon

<LOGON_TYPE>                 type de logon

<LOGON_SERVICE>           nom du service dédié au logon

<OUVRIR_TECHNIQUE>   technique d'ouverture session validée

<OUVRIR_SERVERPAGE>   nom de la page d'accueil

Variables
Variables locales:

C_COMPTEUR          compteur de tentatives de connexion

C_COOKIE               cookie navigateur

C_GROUPE               groupe d'habilitation

C_SERVERPAGE       nom de la page serveur accueil

C_SERVICE             nom du service dédié de logon

C_TITRE                 titre du service page

Variables globales:

$$G_WEB_BORDER  taille bordure imagette

$$G_WEB_HEIGHT  hauteur imagette

$$G_WEB_WIDTH   largeur imagette

Paramètres
Voir opérations

Dépendances
lancée par page d'accueil (T_GEN_OUVRIR_W)

Rend la main à la forme d'accueil si contrôle accès est OK

Peut être lancée par toute page si utilisateur déconnecté

Utilise le service de logon T_GEN_LOGON_SVC

Actions utilisateur et Opérations
VALIDER, FERMER

Opérations:

InitBouton   initialisation des boutons

Display         affichage par URL

OP_Display   affichage par activate

Valider         contrôle et validation connexion

Abandonner  abandon de la connexion

Controle_Acces  contrôle habilitation

Pack
GEN

Nom
T_GEN_LOGON_SVC

Objet
Service spécialisé 3 tiers pour gérer la connection utilisateur selon la

structure de données OBJET / LIEN (habilitations) dans le cas BASE ou bien selon cas CODE ou AUTRE.

Caractéristiques
Service synchrone (self contained)

Constantes
Constantes locales: aucune

Constantes globales:

<LOGON_TECHNIQUE>   technique logon mise en oeuvre

<LOGON_TYPE>       type de logon (BASE, CODE, AUTRE)

Variables
Variables locales: aucune

Variables globales: aucune

Paramètres
Voir opérations

Dépendances
utilisé par la forme de logon (T_GEN_LOGON) ou la page serveur de 

logon (T_GEN_LOGON_W)

Opérations
LogonBase        recherche des groupes possibles d'un utilisateur donné

LogonCode 
recherche d'un utilisateur donné

LogonAutre      autre contrôle (personnalisé)

ProfilBase
recherche des fonctions autorisées d'un groupe donné

calcul du profil d'autorisation utilisé par les boutons et le menu.

Pack
GEN

Nom
T_GEN_CLE

Objet
Service dédié à la gestion des clés techniques

Caractéristiques
Service synchrone (self contained)

Constantes
Constantes locales: aucune

Constantes globales:

Variables
Variables locales:

C_CLETECH, C_USER

Variables globales:

<CLE_SERVICE>   technique gestion clé technique est validée

<CLE_MAX_CTR>  valeur maxi que peut prendre un compteur

<CLE_NB_CTR>     nombre maxi de compteurs

Paramètres
Voir opérations

Dépendances
Est lancé par la forme d'accueil (T_GEN_OUVRIR) ou la page serveur 

d'accueil (T_GEN_OUVRIR_W)

Sur les entités gérées:

  Champ MAJ_CTR dessiné

  Trigger WRITE : #include SYSTEM_LIBRARY :TRIGGER_WRITE

Opérations
Lire_Compteur, lit un compteur depuis la base de données

Calcul_Cle, calcule une clé en mémoire volatile

Ecrire_Compteur, met à jour un compteur en base de données

Gener_Cle, génére une clé et mémorise en base immédiattement

Cree_Compteur, initialise un nouveau compteur en base de données

Init_Compteur, initialise en base les compteurs 0 à 9 réservés

Pack
GEN

Nom
T_GEN_ENCHAIN

Objet
-à développer-

gestion automatique de l'enchainement des composants

Caractéristiques
Service

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Pack
GEN

Nom
T_GEN_ENTETE_W

Objet
Affiche le frame bandeau 

Peut être avantageusement remplacé par une page HTML statique

Caractéristiques
Serveur page

Constantes
Constantes locales: aucune

Constantes globales: aucune

Variables
Variables locales: aucune

Variables globales: aucune

Paramètres
Aucun. Voir Propriétés Html du cadre d'entité

Dépendances
Voir aussi T_GEN_FRAME_W, T_GEN_MENU_W

Opérations
aucune

Pack
GEN

Nom
T_GEN_FRAME_W

Objet
Construit le découpage en frames

Peut être avantageusement remplacé par une page HTML statique

Caractéristiques
Serveur page

Constantes
Constantes locales: aucune

Constantes globales: aucune

Variables
Variables locales: aucune

Variables globales: aucune

Paramètres
Aucun. Voir Propriétés Html du Header de composant

Dépendances
Voir aussi T_GEN_FRAME_W, T_GEN_MENU_W

Opérations
aucune

Pack
GEN

Nom
T_GEN_SERVER_W

Objet
Lire et écrire dans un cookie (exemple)

Caractéristiques
Serveur page (self contained)

Constantes
Constante locale:

<WEB_SERVEUR_VAR>   liste des variables serveur Web

Constante globale: aucune

Variables
Variables locales:

C_VAR1, C_VAR2

Variables globales:

Paramètres
Voir opérations

Dépendances
Aucune. Serveur page exemple.

Voir usage des triggers GET STATE et SET STATE

Opérations
LireUserContexte   lire contexte utilisateur

LireAppContexte     lire contexte application

Display  afficher la page

LireTrace

Pack
GEN

Nom
T_GEN_STR_SVC

Objet
Opérations diverses de manipulation de chaînes ou chemins

Caractéristiques
Service synchrone. Self contained.

Constantes
aucune

Variables
aucune

Paramètres
Voir opérations

Dépendances
Aucune. Peut être appelé par tout composant.

Opérations
Reverse   inverse une chaîne de caractères

Disque     retrouve le nom d'un disque

Full_Filename_Separator  retouve le nom de fichier relatif

Full_filename

Filename

Extension

Decompose_path

Find_Replace

First_Part

Last_Part

Clean_Cif

Create_Hyperlink

Hyp_With_Mouse

Pack
GEN

Nom
T_GEN_UPLOAD_W

Objet
Exemple de chargement d'un fichier depuis le navigateur vers le serveur

Ne pas utiliser tel quel. A inclure dans un service page

Caractéristiques
Serveur page

Constantes
aucune

Variables
aucune

Paramètres
Voir opérations

Dépendances
Aucune. Important: Lire les commentaires du template

Opérations
Envoyer_Fichier

Pack
GEN

Nom
T_GEN_UTIL

Objet
Tester un composant en lui fournissant ses paramètres

Une fois le nom du composant entré, si ce composant est trouvé, le nom de 

ses paramètres et leur type est affiché. L'utilisateur renseigne ceux-ci 

puis appuie sur le bouton EXECUTER pour tester le composant.

Permet aussi de tester l'ergonomie générale (boutons et menu)

Caractéristiques
Forme non modale détachée

Constantes
Constantes locales:

C_PROFIL et C_FILTRE

Constantes globales:

Variables
Variables locales:

C_PROFIL et C_FILTRE

Variables globales:

Paramètres
Aucun.

Dépendances
Appelle G_PROFIL_BOUTON et G_INTER_GRISE (librairie SYSTEM_LIBRARY)

Astuce: permettre l'appel de cette forme depuis le menu général est très utile en développement.

Actions utilisateur
FERMER, OUVRIR, VALIDER, ABANDONNER, NOUVEAU, SUPPRIMER, 

ENREGISTRER, IMPRIMER, EFFACER, DETAIL, ZOOM, ARBRE, 

RESEAU, AIDE, EXECUTER, COPIER, COUPER, COLLER

Pack
MENU

Nom
T_MENU_MAP

Objet
affiche image sensible ; les images sensibles étant chargées dynamiquement, cette forme complète et/ou remplace les menus graphiques habituels.

active operation Charge_Image qui construit les zones sensibles, 

affiche et donne la main à l'utilisateur

Si action Detail

active forme ou opération ou fonction ou autre menu image.

Caractéristiques
Forme non modale (à vérifier). Mode 3 tiers

Constantes
Constantes locales: aucune

Constantes globales:

<MENU_TECHNIQUE>   technique de menu validée

<MENU_TYPE>   type de menu choisi

<MENU_SERVICE>  nom du service de menu dédié

Variables
Variables locales:

C_TITRE   titre de la forme

C_ACTION   action sur map

C_PROPERTIES  propriétés du map

C_VALREP    valrep du map

Variables globales: aucune

Paramètres
P_Map  clé du père du menu

Dépendances
Utilise le service T_MENU_SERVICE

Actions utilisateur
Bouton FERMER ou clic sur partie d'image sensible

Pack
MENU

Nom
T_MENU_BOUTON

Objet
affiche boutons texte et image dynamiquement, 

cette forme complète et/ou remplace les menus graphiques habituels.

Convient pour une utilisation en borne d’information ou en atelier.

active operation Charge_Menu qui construit les boutons, 

affiche et donne la main à l'utilisateur

Si action Detail

active forme ou opération ou fonction ou autre menu boutons

Caractéristiques
Forme non modale. Mode 3tiers

Constantes
Constantes locales: aucune

Constantes globales:

<MENU_TECHNIQUE>  technique gestion menu validée

<MENU_TYPE>  type du menu

<MENU_SERVICE>  nom du service dédié de gestion menus

Variables
Variables locales:

C_ACTION  action sur bouton

C_TEXTE  texte affiché sur/sous bouton

C_RETOUR  cas du retour au menu précédent

C_TITRE  titre de la forme

C_SERVICE  nom du service dédié de gestion menus

Variables globales: aucune

Paramètres
P_Bouton  Clé du menu père

Dépendances
Utilise le service T_MENU_SERVICE

Actions utilisateur
Bouton FERMER ou Bouton RETOUR (dynamique)



Pack
MENU

Nom
T_MENU_W

Objet
Affichage d'un menu d'hyperliens. Si un des liens nécessite le logon de l'utilisateur, il y a appel du service page de connexion.

Caractéristiques
Service page. Mode 3 tiers.

Constantes
Constantes locales:

<AIDE_CHAMP>    nom du champ aide par défaut ou .

<AIDE_ENTITE>   nom entité aide par défaut ou .

<AIDE_COMPOSANT>  nom composant aide

Constantes globales:

<MENU_TECHNIQUE>  technique menu validée

<MENU_TYPE>  type de menu = WEB

<MENU_SERVICE>  nom du service de gestion des menus

<WEB_TECHNIQUE>  technique web validée

<WEB_HLINK_BORDER> taille bordure imagette AIDE

<WEB_HLINK_HEIGHT>  hauteur imagette

<WEB_HLINK_WIDTH>  largeur imagette

<WEB_AUTHENT>  type d'authentification de l'utilisateur

<LOGON_SERVERPAGE>  nom du service page de logon

Variables
Variables locales:

C_PROFIL   profil d'habilitation (non utilisé)

C_TEXTE  texte du lien

C_SERVICE  nom du service de gestion des menus

Variables globales:

Paramètres
P_Cle   Clé du menu père ou racine

Dépendances
Utilise le service T_MENU_SERVICE

Lancé par service page T_FRAME_W

Actions utilisateur et Opérations
Cliquer sur un hyperlien. AIDE.

Liste des opérations:

InitHlink  initialise boutons

Display   affichage par URL

OP_Display  affichage par activate

Aide   aide en ligne

Affiche   module d'affichage

BP_Action   module déclenché par clic sur lien

Pack
MENU

Nom
T_MENU_SERVICE

Objet
Contient les opérations de gestion des menus

Caractéristiques
Service synchrone

Constantes
Constantes locales:

Constantes globales:

<MENU_TECHNIQUE>

<MENU_TYPE>

Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations
Charge_Barbre
utilisé par T_MENU_BP et T_MENU_W

Charge_Iarbre
            utilisé par T_MENU_MAP

Calcul_Polygone           utilisé par Charge_Iarbre pour générer automatiquement des polygones ou zones sensibles dans un map widget.

Pack
AIDE

Nom
T_AIDE

Objet
Lancée par le menu GENERAL option aide en ligne ou par bouton AIDE de 

toute forme ou par appui sur F1 ; reçoit des paramètres de sélection de l'aide

affiche le texte d'aide si variable globale $$G_AIDE_MAJ est faux

Caractéristiques
Forme modale mode 3 tiers

Constantes
<AIDE_TECHNIQUE>

<AIDE_TYPE>

<AIDE_SERVICE>

Variables


Paramètres


Dépendances
Triggers HELP de toute forme

Trigger EXECUTE de toute forme

Utilise le service d'aide T_AIDE_SERVICE si aide de type base

Actions utilisateur
Boutons disponibles: FERMER

Pack
AIDE

Nom
T_AIDE_W

Objet
Affichage page aide

Caractéristiques
Serveur page

Constantes
<AIDE_TECHNIQUE>

<AIDE_TYPE>

<AIDE_SERVICE>

Variables


Paramètres


Dépendances
Utilise le service T_AIDE_SERVICE

Actions utilisateur
Bouton RETOUR du navigateur

Pack
AIDE

Nom
T_AIDE_ONGLETF

Objet
Affiche le texte d'aide sous forme de 4 onglets; un onglet 

généralités, un onglet grille,un onglet entité et un onglet champ.

Caractéristiques
Forme non modale 3 tiers père des pages onglets suivantes

Constantes
<AIDE_TECHNIQUE>

<AIDE_TYPE>

<AIDE_SERVICE>

Variables


Paramètres


Dépendances
Utilise le service d'aide T_AIDE_SERVICE

A besoin de la page onglet T_AIDE_ONGLETP

Actions utilisateur
Bouton FERMER

Pack


Nom
T_AIDE_ONGLETP

Objet
pages onglets d'aide par grand sujet

Caractéristiques
Forme non modale 3 tiers page onglet

Constantes
<AIDE_TECHNIQUE>

<AIDE_TYPE>

Variables


Paramètres


Dépendances
A besoin du fonds d'onglets T_AIDE_ONGLETF

Actions utilisateur


Pack
AIDE

Nom
T_AIDE_GESTION

Objet
lancée par le menu GENERAL option aide en ligne ou par bouton AIDE de 

toute forme ou par appui sur F1

reçoit des paramètres de sélection de l'aide

permet la saisie d'un texte d'aide si variable globale $$G_AIDE_MAJ 

est positionnée à vraie

Caractéristiques
Forme modale mode 3 tiers

Constantes
<AIDE_TECHNIQUE>

<AIDE_TYPE>

<AIDE_SERVICE>

Variables


Paramètres


Dépendances
Service d'aide T_AIDE_SERVICE

Actions utilisateur
Boutons FERMER, VALIDER

Pack
AIDE

Nom
T_AIDE_SERVICE

Objet
Service spécialisé 3 tiers pour gérer l'aide selon la structure de données OBJET / LIEN

Caractéristiques
Service

Constantes
<AIDE_TECHNIQUE>

<AIDE_TYPE>

Variables


Paramètres


Dépendances
Utilisé par les formes d'affichage d'aide T_AIDE et T_AIDE_ONGLETF

Utilisé par la page server T_AIDE_W

Opérations
Recherche_Pere
retrouve les têtes de liste des clés d'aide et messages d'aide,
du type de lien clé d'aide pointe message(s) d'aide

Aide


en fonction d'une clé d'aide donnée, trouve le ou les 

messages d'aide et construit le texte d'aide à afficher

Liens


utilisé par l'opération Aide

Charge_Onglet

en fonction de nom-de_champ, nom_entité, nom_grille et de type d'onglet, retrouve et construit texte affiché dans onglet.

Gesaide

génère de nouveaux messages d'aide ou édite des 

messages d'aide existants.

Pack
1ENT

Nom
T_PARAMETRE

Objet
Permet la saisie de paramètres divers

Caractéristiques
Forme modale mode 3 tiers

Constantes
<MODE> <AIDE>

Variables


Paramètres


Dépendances
Utilise le service T_SERVICE_ENT

Actions utilisateur
Boutons disponibles: FERMER, VALIDER, EFFACER,  AIDE

Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_FILTRE

Objet
Retourne le nombre de réponses à une interrogation

affiche une grille vierge ou pré-renseignée,

donne la main à l'utilisateur en vue de positionner un filtre de sélection 

d'occurrences

Caractéristiques
Forme modale mode 2 tiers

Constantes
TRIGGER_EXEC_AI

TRIGGER_EXEC_PF

Locales: C_PROFIL et C_FILTRE

Variables
Globales:

Locales: 

C_AIDE_LST, C_AIDE_MSG  pour la gestion labels et messages

C_FILTRE, C_PROFIL pour la gestion des habilitations, des grisés/dégrisés

C_SERVICE nom du service

C_TITRE  pour le titre de la forme

Triggers:

V_List_Champ liste des champs dessinés

V_Champ  champ qui a le prompt initial

Paramètres
 aucun

Dépendances


Actions utilisateur
Boutons disponibles: FERMER, VALIDER, EFFACER,  AIDE



Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_GESTION

Objet
Gestion d'une occurrence d'entité

Caractéristiques
Forme non modale 2 ou 3 tiers

Constantes
TRIGGER_EXEC_AI

TRIGGER_EXEC_PF

Locales: C_PROFIL et C_FILTRE

Variables
C_AIDE_LST, C_AIDE_MSG   pour gestion des labels et messages

C_CLE, C_CLES, C_CLETECH, C_CLE_WRITE, C_GENCLE  pour la gestion des clés techniques

C_FILTRE et C_PROFIL pour gestions habilitations et grisés/dégrisés

C_TITRE  titre de la forme

C_CRITERE critère de sélection

C_INDEX, C_PARAM, C_PARAMETRE, C_REPORT, C_SELCHOIX, C_SELECTION, C_SERVICE  pour gestion dépendances

C_USER logon utilisateur

Paramètres
P_Index   nom de la forme liste d'occurrences

P_GenCle  nom du service de gestion des clés techniques

P_Critere  critères de sélection

P_Service  nom du service associé en mode 3 tiers

Dépendances
T_1ENT_INDEX et T_1ENT_SERVICE

Actions utilisateur
Boutons: EFFACER, ENREGISTRER, FERMER, IMPRIMER, NOUVEAU, OUVRIR, SUPPRIMER, ZOOM, AIDE

Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_GESTION_W

Objet
Gestion d'une occurrence d'entité (formulaire html)

Caractéristiques
Serveur page

Constantes
USP_INDEX nom de la page index

USP_GENCLE nom du service de gestion des clés

AIDE_CHAMP, AIDE_ENTITE, AIDE_COMPOSANT gestion aide

Variables
C_CLETECH, C_CLE_WRITE, C_GENCLE, C_USER pour gestion clés

Paramètres
Voir les opérations

Dépendances
T_1ENT_INDEX_W

Actions utilisateur et opérations
Opérations déclenchables par url:

Connexion, Display, Aide

Opération internes:

InitHilink, Cleanup, Op_Display, Ouvrir, Effacer, Supprimer, Valider, Index

Boutons:

AIDE, OUVRIR, EFFACER, SUPPRIMER, VALIDER, INDEX, 

Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_INDEX_D

Objet
Sélection d'une occurrence dans une liste d'occurrences

Affiche le détail de l'occurrence active



Caractéristiques
Forme modale mode 2 tiers

Constantes
Locales:

C_PROFIL et C_FILTRE pour gestion actions autorisées

Globales:

Voir includes TRIGGER_EXEC_AI et TRIGGER_EXEC_PF



Variables
C_AIDE_LST, C_AIDE_MSG gestion messages d'aide

C_CLETECH, C_USER  gestion des clés

C_PROFIL, C_FILTRE gestion habilitations

C_TITRE, C_TRI1, C_TRI2 gestion présentation

Paramètres
P_Service    nom du service de construction liste

P_Cle    pour compatibilité, non utilisé

P_Selection   critères de sélection

P_Critere   pour compatibilité, non utilisé

P_Id   clé de l'item sélectionné (retourné)

Dépendances
T_1ENT_SERVICE

Actions utilisateur
Boutons: EFFACER, ENREGISTRER, FERMER, IMPRIMER, NOUVEAU, OUVRIR, SUPPRIMER, ZOOM, AIDE

Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_INDEX_F

Objet
Idem à T_1ENT_INDEX_O ci-dessous mais avec en plus, la possibilité de passer des critères de sélection sur chaque champ de l’entité.

Caractéristiques
Forme modale mode 2 tiers

Constantes
C_PROFIL et C_FILTRE gestion habilitations

Variables
C_AIDE_LST, C_AIDE_MSG gestion messages d'aide

C_CLETECH, C_USER  gestion des clés

C_PROFIL, C_FILTRE gestion habilitations

C_TITRE, C_TRI1, C_TRI2 gestion présentation

Paramètres
P_Service    nom du service de construction liste

P_Cle    pour compatibilité, non utilisé

P_Selection   critères de sélection

P_Critere   pour compatibilité, non utilisé

P_Id   clé de l'item sélectionné (retourné)

Dépendances
T_1ENT_SERVICE

Actions utilisateur
Boutons disponibles: FERMER, VALIDER, AIDE

Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_INDEX_L

Objet
Sélection d'une occurrence dans une listbox

lancée manuellement, reçoit des paramètres de sélection

affiche une listbox, donne la main à l'utilisateur pour sélection d'une seule ligne ou plusieurs, retourne les clés correspondantes à l'appelant





Caractéristiques
Forme modale/non modale mode 3 tiers

Constantes
C_PROFIL et C_FILTRE gestion des habilitations

Variables
C_AIDE_LST, C_AIDE_MSG gestion messages d'aide

C_CLETECH, C_USER  gestion des clés

C_PROFIL, C_FILTRE gestion habilitations

C_TITRE, C_TRI1, C_TRI2 gestion présentation

Paramètres
P_Service    nom du service de construction liste

P_Cle    pour compatibilité, non utilisé

P_Selection   critères de sélection

P_Critere   pour compatibilité, non utilisé

P_Id   clé de l'item sélectionné (retourné)

Dépendances
T_1ENT_SERVICE, Limiter à 30 items

Actions utilisateur
Boutons disponibles: FERMER, VALIDER, AIDE

Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_INDEX_O

Objet
Sélection d'une occurrence dans une liste d'occurrences

reçoit des paramètres de sélection

affiche une liste d'occurrences

donne la main à l'utilisateur pour sélection d'une seule occurrence (ou plusieurs). retourne les clés de ces occurrences sélectionnées à l'appelant.

Caractéristiques
Forme modale (par défaut) mode 2 tiers ou 3 tiers

Constantes
C_PROFIL et C_FILTRE gestion des habilitations

Variables
C_AIDE_LST, C_AIDE_MSG gestion messages d'aide

C_CLETECH, C_USER  gestion des clés

C_PROFIL, C_FILTRE gestion habilitations

C_TITRE, C_TRI1, C_TRI2 gestion présentation

Paramètres
P_Service    nom du service de construction liste

P_Cle    pour compatibilité, non utilisé

P_Selection   critères de sélection

P_Critere   pour compatibilité, non utilisé

P_Id   clé de l'item sélectionné (retourné)

Dépendances
T_1ENT_SERVICE

Actions utilisateur
Boutons disponibles: FERMER, VALIDER, AIDE

Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_INDEX_W

Objet
Sélection d'une occurrence dans une liste d'occurrences

reçoit des paramètres de sélection

affiche une liste d'occurrences

donne la main à l'utilisateur pour sélection d'une seule occurrence

retourne cette occurrence à l'appelant



Caractéristiques
Service page mode 2 tiers ou 3 tiers

Constantes
Locales:

USP_GESTION  nom du service page de gestion occurrence

USP_LOGON  nom du service page de logon

MAX_OCC  nombre d' occurrences par page

RECOUVRE  recouvrement d'une occurrence par page

AIDE_CHAMP, AIDE_ENTITE, AIDE_COMPOSANT

Variables
C_AIDE_LST, C_AIDE_MSG

Paramètres
Voir operations

Dépendances
T_1ENT_GESTION_W

Actions utilisateur et opérations.
Operations accessibles par url:

 Connexion, Display, Editer, Aide

Operations internes:

 InitHilink, Op_Display, Retrouve, Filtre, LireParametre, Remplace, Ouvrir,

 Precedent, Suivant, Nouveau, Effacer, Tri

Boutons disponibles: AIDE, LISTE, OUVRIR, PRECEDENT, SUIVANT, NOUVEAU, EFFACER



Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_QUERY

Objet
Interrogation d'une entité sur critères

lancée par menu GENERAL option fonctionnelle

démarre en grille vierge ou pré renseignée et donne la main à l'utilisateur

l'appui sur le bouton OUVRIR peut activer la forme filtre  (T_1ENT_FILTRE);

en retour la liste des occurrences retrouvées est affichée

l'appui sur le bouton IMPRIMER peut activer le report (T_1ENT_REPORT).

Caractéristiques
Forme non modale (défaut) mode 2 tiers ou 3 tiers

Constantes
C_PROFIL et C_FILTRE  gestion des habilitations

REPORT et MODIMP  gestion impressions

Variables
C_PROFIL et C_FILTRE

C_AIDE_LST et C_AIDE_MSG

C_CLES, C_REPORT, C_PARAMETRE et C_MODIMP

C_SELECTION, C_TITRE, C_TRI0, C_TRI1

Paramètres
aucun

Dépendances
T_1ENT_SERVICE, T_1ENT_REPORT, T_1ENT_FILTRE

Actions utilisateur
Boutons disponibles: FERMER, OUVRIR, EFFACER, IMPRIMER, AIDE



Maintenance du template
Possibilité de modifier le nombre de champs, etc...

Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_REPORT

Objet
Rapport d'impression d'une entité simple

reçoit les paramètres constitutifs de l'entête de page ou du pied de page plus les éléments de sélection et de mise en ordre des occurrences à imprimer


imprime le rapport demandé.




Caractéristiques
Report asynchrone mode 2 tiers ou 3 tiers



Constantes


Variables
C_APPLI, C_DATE, C_FIN, C_HEURE, C_USER données entête/pied page

Paramètres
P_USER  nom logon utilisateur

P_APPLI  nom application

P_MODIMP  nom modèle d'impression

P_PARAMETRE  paramètres de sélection

Dépendances
T_1ENT_GESTION, T_1ENT_QUERY

Actions utilisateur
Aucune sauf Cancel
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Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_SELECT_O

Objet
Abandonné. Voir T_1ENT_INDEX_O

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Actions utilisateur


Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_SERVICE

Objet
Service dédié à la gestion d'une entité; permet un fonctionnement en mode 3 tiers

Caractéristiques
Service synchrone

Constantes
aucune

Variables
C_CLETECH, C_CLE_WRITE, C_USER

FIELDS, INSTORE, UWHERE, WHERE

Paramètres
Voir opérations

Dépendances
Famille 1ENT, T_GEN_CLE

Opérations
Opérations object service:

uretr<UNQ_ENTITY_1>

ustore<UNQ_ENTITY_1>

uupd<UNQ_ENTITY_1>

urem<UNQ_ENTITY_1>

uendstore

ulock<UNQ_ENTITY_1>

ucommit

urollback

hits

Opérations spéciales:

lookup

select

fetch

query

Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_SUPPRESS

Objet
Suppression contrôlée d'une occurrence

Caractéristiques
Forme mode 2 ou 3 tiers

Constantes
C_PROFIL et C_FILTRE  gestion des habilitations

Variables
C_PROFIL et C_FILTRE

C_AIDE_LST, C_AIDE_MSG

C_CLETECH, C_CLES

C_INDEX, C_SELECTION, C_SELCHOIX, C_PARAMETRE

C_TITRE, C_USER

Paramètres
P_INDEX  nom de la forme index

Dépendances
T_1ENT_INDEX

Actions utilisateur
FERMER, OUVRIR, SUPPRIMER

Pack
1ENT

Nom
T_1ENT_UTIL

Objet
Maintenance d'une entité

Permet de visualiser, créer, modifier, supprimer des occurrences d'entité.

Caractéristiques
Forme mode 2 tiers ou 3 tiers

Constantes
C_PROFIL et C_FILTRE  gestion des habilitations

Variables
C_PROFIL et C_FILTRE

C_AIDE_LST, C_AIDE_MSG

C_CLETECH, C_CLE_WRITE

C_TITRE, C_USER

Paramètres
Aucun

Dépendances
T_1ENT_SERVICE si mode 3 tiers

Actions utilisateur
FERMER, OUVRIR, SUPPRIMER, NOUVEAU, EFFACER,

Pack
1ENT ou 2ENT

Nom
T_EXTRACT_OCC

Objet
Constantes à positionner <MODE> <AIDE>

Extraction Recopie d'occurrences d'une entité (forme liste occurrences)

lancée par menu GENERAL option fonctionnelle démarre en grille vierge ou pré renseignée dans la colonne 'A sélectionner' et dans la colonne 'Sélectionnés'. Ces 2 colonnes sont chargées par appel de BO_entité1 pour la colonne 'A sélectionner' et BO_entité2 pour la colonne 'Sélectionnés'

donne la main à l'utilisateur pour garnir la colonne 'Sélectionnés'

l'appui sur le bouton OUVRIR peut réactiver les 2 opérations ci-dessus.

l'appui sur le bouton SELECT passe une occurrence de la colonne 'A sélectionner'  vers la colonne 'Sélectionnés' 

l'appui sur le bouton DESELECT passe une occurrence de la colonne 'Sélectionnés'  vers la colonne 'A sélectionner' 



Caractéristiques
Forme modale de mode 2 tiers

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
FERMER, OUVRIR, EFFACER, SELECT, DESELECT, AIDE

Les boutons SELECT, DESELECT sont placés entre les 2 colonnes.
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Pack
1ENT ou 2ENT

Nom
T_EXTRACT_LB

Objet
Extraction Recopie d'occurrences d'une entité (forme listbox)

lancée par menu GENERAL option fonctionnelle démarre en grille vierge ou pré renseignée dans la colonne 'A sélectionner' et dans la colonne 'Sélectionnés'. 

Ces 2 colonnes sont chargées par activate BO_<APPLI>.pour la colonne 'A sélectionner' et activate BO_<APPLI>. pour la colonne 'Sélectionnés'

donne la main à l'utilisateur pour garnir la colonne 'Sélectionnés'

l'appui sur le bouton OUVRIR peut réactiver ces 2 opérations;

en retour la colonne 'A sélectionner' est regarnie.

l'appui sur le bouton SELECT passe un item de la colonne 'A sélectionner'  vers la colonne 'Sélectionnés' 

l'appui sur le bouton DESELECT passe un item de la colonne 'Sélectionnés'  vers la colonne 'A sélectionner' 



Caractéristiques
Forme mode 3 tiers modale/non modale

Constantes
<MODE> <AIDE>

Variables


Paramètres


Dépendances
T_1ENT_SERVICE

Opérations


Actions utilisateur
FERMER, OUVRIR, EFFACER, SELECT, DESELECT, AIDE

Les boutons SELECT, DESELECT sont placés entre les 2 colonnes.
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Pack
1ENT

Nom
1ENT_UTIL

Objet
en général est lancée par le développeur sous IDF

Accède complétement à une entité sans tenir compte des règles d'intégrité référentielle. Outil de maintenance

l'appui sur le bouton OUVRIR fait un retrieve

l'appui sur le bouton IMPRIMER lance le print standard

Boutons disponibles: FERMER, OUVRIR, NOUVEAU, SUPPRIMER, ENREGISTRER, 

EFFACER, IMPRIMER

Caractéristiques
forme modale mode 2 tiers

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Actions utilisateur


Pack
2ENT

Nom
2ENT_GESTION

Objet


Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Actions utilisateur


Pack
2ENT

Nom
2ENT_REPORT

Objet


Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Actions utilisateur


Pack
2ENT

Nom
2ENT_SERVICE

Objet


Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Actions utilisateur


Les arbres :

Pack
ARBRE

Nom
T_ARBRE_INDEX

Objet
Sélection d'une occurrence dans un arbre

Caractéristiques
Forme mode 3 tiers modale/non modale

Constantes
<MODE> <AIDE>

Variables


Paramètres


Dépendances


Actions utilisateur


Pack
ARBRE

Nom
T_ARBRE_REPORT

Objet
Rapport d'impression d'une arborescence

lancé par la forme GO_entité (T_1ENT_GESTION) ou QO_entité (T_1ENT_QUERY) ou  par menu.

reçoit les paramètres constitutifs de l'entête de page ou du pied de page plus les éléments de départ de l'arborescence (noeud et niveau)


imprime le rapport demandé.




Caractéristiques
Report asynchone mode 3 tiers

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
ARBRE

Nom
T_ARBRE_SERVICE

Objet
Service pour 

Caractéristiques
Service gestion des arbres

Constantes
<MODE> <AIDE>

Variables


Paramètres


Dépendances
T_ARBRE_INDEX, T_ARBRE_REPORT

Actions utilisateur


Les nomenclatures :

Pack
NOMEN

Nom
T_NOMEN_INDEX

Objet
Constantes à positionner <MODE> <AIDE>

Sélection d'une occurrence dans une nomenclature

Non réalisé à ce jour

Caractéristiques
Forme mode 3 tiers modale/non modale

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
NOMEN

Nom
T_NOMEN_REPORT

Objet
Rapport d'impression d'une nomenclature

lancé par la forme GO_entité (T_1ENT_GESTION) ou QO_entité (T_1ENT_QUERY) ou  par menu.

reçoit les paramètres constitutifs de l'entête de page ou du pied de page plus les éléments de départ dans la nomenclature (noeud et niveau), plus un filtre des chemins à emprunter dans la nomenclature.

imprime le rapport demandé.


Voir annexe A.et D

Caractéristiques
Report asynchone mode 3 tiers

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
NOMEN

Nom
T_NOMEN_SERVICE

Objet


Caractéristiques
Service dédié nomenclatures

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Module de gestion des listes pour $valrep de widgets:

Pack
VALREP

Nom
T_VALREP_SERV

Objet
Service construction listes pour valrep

Caractéristiques
Service

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack de gestion des onglets

Pack
ONGLET

Nom
T_ONGLET_EF

Objet
mode extension d'une occurrence

création, modification, suppression d'une entité dessinée sur plusieurs onglets

Voir aussi T_ONGLET_EP

S'utilise conjointement avec T_ONGLET_EP

Bien adapté au cas d'utilisation suivant: Une occurrence d'entité comporte de nombreuses informations qui ne peuvent tenir sur un seul écran; de plus ces informations sont regroupables par sous ensembles; chaque sous ensemble correspond à une page onglet.

charge le champ onglet

crée instances associées à chaque onglet

active forme du 1er onglet

affiche et donne la main à l'utilisateur 

en fonction de l'onglet sélectionné, active forme

NB: les formes activées T_GEST_ONGn doivent être non modales

Caractéristiques
Forme non modale mode 3 tiers

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
ONGLET

Nom
T_ONGLET_EP

Objet
S'utilise conjointement avec T_ONGLET_EF

Bien adapté au cas d'utilisation suivant: Une occurrence d'entité comporte de nombreuses informations qui ne peuvent tenir sur un seul écran; de plus ces informations sont regroupables par sous ensembles; chaque sous ensemble correspond à une page onglet.

Caractéristiques
Forme non modale mode 3 tiers

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
ONGLET

Nom
T_ONGLET_RF

Objet
mode répétition d'occurences

affiche chaque occurrence d'une entité sur un onglet différent

Voir aussi T_ONGLET_RP



charge le champ onglet

crée instances associées à chaque onglet

active forme du 1er onglet

affiche et donne la main à l'utilisateur

en fonction de l'onglet sélectionné, active forme

NB: les formes activées T_GEST_ONGn doivent être non modales



Caractéristiques
Forme non modale mode 3 tiers

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
ONGLET

Nom
T_ONGLET_RP

Objet
S'utilise conjointement avec T_ONGLET_RF



Caractéristiques
Forme non modale mode 3 tiers

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
ONGLET

Nom
T_ONGLET_SERVICE

Objet
Service synchrone de référence pour les onglets

Entités manipulées pour gérer les onglets

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
ONGLET

Nom
T_ONGLET_TF

Objet
Une table affichée par onglet

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
ONGLET

Nom
T_ONGLET_TP

Objet
Page onglet (gère une table)

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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14. Fiches descriptives des composants Métier

Liste des briques WEB

Page index (statique) avec frame 3 zones

1 bandeau

1 marge gauche menu

1 plan de travail à droite du menu

Page d'accueil (accès libre)

Page de logon (si contrôle par l'application)

Page de menu (accès semi libre)

Page d'affichage d'occurrences d'une entité (accès controlé)

Page de gestion d'une occurrence d'entité (accès controlé)

Service pour logon (idem partie client/serveur)

Service pour menu (idem partie client/serveur)

Combiné page gestion complexe, page index, page détail.

Principe général d'enchaînement des pages serveur

1. Affichage page Index statique avec ses 3 frames

2. Affichage du bandeau (frame supérieure)

3. Affichage de la page Menu dynamique (frame de gauche)

4. Affichage de la page d'accueil (frame de droite)

L'utilisateur peut alors soit cliquer un lien du menu, soit cliquer le bouton Connexion de la page d'accueil.

Si l'utilisateur demande la connexion, la page formulaire de logon est affichée.

Si l'utilisateur clique un lien du menu, une page affichage d'occurrences ou une page gestion d'occurrences ou encore une autre page spécifique est exécutée par le serveur; cette page comporte toujours un test de connexion; si l'utilisateur n'a pas encore été connecté, la page de Logon est affichée. Si l'utilisateur est déjà connecté,la page demandée est affichée directement.

L'authentification de l'utilisateur peut se faire soit:

Par le serveur WEB

Par l'application Uniface .

Cette authentification est effectuée dans le trigger PreRequest du Startup Shell.

Dans les 2 cas renseigne le $user

Le controle d'accès aux pages (si nécessaire) se fait soit:

par écriture et lecture de cookie, (mémorisation contexte sur client)

par écriture et lecture d'image session, (mémorisation en base)

par champs cachés, (mémorisation dans la page HTML).

Si l'utilisateur n'est pas encore identifié et qu'il tente d'accéder à une page controlée, la page de logon lui est proposée. Ce controle est inclu sur toutes opérations activables par URL.

La lecture du cookie et le controle se fait dans le trigger Get State.

L'écriture de nouvelles infos dans le cookie se fait par le trigger Set State.

L'écriture initiale du cookie se fait par la page Logon.

La durée de vie des cookies est limitée à la session navigateur.

Il n'y a qu'un seul cookie géré par Uniface, par session.

La sauvegarde de paramètres hors données de connection se fait soit:

Par champs cachés dans la page HTML

Par données cookie

Par paramètres de l'URL ou hyperliens

Par données sur serveur

Les techniques de stockage coté serveur sont soit:

Les lignes et tables temporaires

Les fichiers temporaires

L'accès direct en base

Pack pour application Web

Ce pack comprend des templates déjà vus plus haut; rappelons simplement la liste des templates Web et leur cas d'utilisation:

Template Web
Cas d'utilisation

T_1ENT_INDEX_W
Affichage et choix dans une liste d'occurrences

T_1ENT_GESTION_W
Gestion d'une occurrence existante ou nouvelle

T_GEN_OUVRIR_W
Ecran d'accueil Web

T_GEN_LOGON_W
Page de connexion

T_MENU_W
Affichage menu dynamique Web

T_AIDE_W
Aide en ligne Web

T_FRAME_W
Affichage en 3 frames (Entête, Menu à gauche, Travail à droite)

T_ENTETE_W
Affichage entête ou bandeau supérieur

T_GEN_SERVER_W
Gestion de contexte application/utilisateur

T_GEN_UPLOAD_W
Sélectionner et envoyer un fichier vers le serveur

T_GES_GESTION_W
Gestion d'une occurrence E1, d'une occurrence E_ASCENDANTE, d'occurrences E_DESCENDANTE et de relation E_RELATION_NN avec une entité E2

T_GES_INDEX_W
Choix d'une occurrence E1 et retour vers T_GES_GESTION_W

T_GES_DETAIL_W
Saisie d'une E_DESCENDANTE 

T_LOGON_SERVICE
Service dédié connexion

T_GEN_CLE
Service de gestion des clés techniques

T_AIDE_SERVICE
Service pour aide en ligne

T_MENU_SERVICE
Service pour menu dynamique

Pack
WEB

Nom
T_GES_GESTION

Objet
Gestion d'une occurrence E1, d'une occurrence E_ASCENDANTE, d'occurrences E_DESCENDANTE et de relation E_RELATION_NN avec une entité E2

Caractéristiques
Page serveur

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
WEB

Nom
T_GES_INDEX

Objet
Gestion d'une occurrence E1, d'une occurrence E_ASCENDANTE, d'occurrences E_DESCENDANTE et de relation E_RELATION_NN avec une entité E2

Caractéristiques
Page serveur

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
WEB

Nom
T_GES_DETAIL

Objet
Gestion d'une occurrence E_DESCENDANTE et retour vers T_GES_GESTION

Caractéristiques
Page serveur

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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La recherche documentaire

Pack
FICHE

Nom
T_FICHE_ONGLETF

Objet
Forme non modale fond d'onglet adaptée au traitement des fiches de saisie

Gère toutes opération de saisie d'information



Caractéristiques
forme

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
FICHE

Nom
T_FICHE_ONGLETP

Objet
Forme non modale page onglet ou cadre de saisie

En dialogue serré avec T_FICHE_ONGLETF



Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
FICHE

Nom
T_FICHE_QUERY

Objet

Forme modale d'interrogations multiples

Caractéristiques
forme

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
FICHE

Nom
T_FICHE_SERVICE

Objet
Service synchrone de référence pour la gestion des fiches

Entités OBJET, LIEN manipulées pour gérer les fiches

Caractéristiques
Service

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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La gestion d’un planning

Ce module affiche un planning glissant sur 5 semaines ; chaque colonne du planning correspond à un jour de l’année, chaque ligne correspond à une ressource quelconque à définir telle que consultant, client, activité, chambre d’hôtel, etc …

Un double clic sur une case du planning enchaîne sur une grille affichant le détail d’une mission de consultant ou demande client ou utilisation d’activité ou réservation/occupation de la chambre d’hôtel, …

La gestion de planning s’appuie sur un modèle à 3 entités :

FERIE


liste des jours fériés par pays

PLANNING

éléments d’occupation planning caractérisés par une date 

début, une date fin, une durée réelle, un état d’occupation, 

jusqu’à 3 types de ressources affectées différentes. 


RESSOURCE

ressource caractérisée par un type et un libellé. La 

ressource se décompose en 3 sous types CONSULTANT, 

CLIENT, ACTIVITE. La ressource peut être de structure 

hiérarchique. (sous type RESSOURCE_A)

Relations 1-n définies :

CONSULTANT à PLANNING





CLIENT à PLANNING





ACTIVITE à PLANNING

Les templates spécialisés correspondants sont :

T_PLAN_DIVERS 
affiche un calendrier perpétuel en regard d’une liste de





ressources occupées ou non. Pour chaque ressource, 

récupère la liste des éléments de planning et l’affiche sous 

forme de barres horizontales indiquant l’occupation.

T_PLAN_GESTION
permet de visualiser et/ou de créer un élément de





planning et de le rattacher à une ressource. Peut obtenir la 

liste des intervalles de disponibilité d’une ressource.

T_PLAN_SERVICE
comprend les opérations :

Rech_Dispo
Recherche des disponibilités d’une ressource

Rech_Inter
Recherche des éléments de planning d’une ressource 

donnée pour une plage de dates spécifiée et un état spécifié

Ajoute_Dispo
Ajoute une dispo ou un élément de planning dans une liste.

T_PLAN_CALENDRIER calendrier perpétuel

Pack
PLAN

Nom
T_PLAN_CALEND

Objet
Calendrier perpétuel

Caractéristiques
Forme

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
PLAN

Nom
T_PLAN_DIVERS

Objet
Agenda perpétuel glissant. Affichage et gestion de planning.

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
PLAN

Nom
T_PLAN_GESTION

Objet
Gestion de ressources affectées au planning

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
PLAN

Nom
T_PLAN_SERVICE

Objet
Service utilisé pour

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances
T_PLAN_DIVERS  T_PLAN_GESTION

Opérations


Actions utilisateur
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Contrôle qualité des sources

Principe du contrôle qualité par les sources

Ce contrôle s'effectue à posteriori. Il consiste à vérifier le respect des règles de nommage et des règles de programmation que l'on s'est donné. Les templates livrés sont en principe suffisamment modulaires pour permettre à chacun d'adapter à ses propres normes.

Le contrôle qualité donne une note sur 100 qui correspond au niveau de qualité. Si le module qualité est parfaitement rôdé, le chef de projet pourra s'appuyer sur cette note pour déterminer la mise en production ou non d'une application. Par exemple, si la barre est fixée à 95%, toute note obtenue >= 95 l'application correspondante sera réputée exploitable.

Liste des types d'objets :

N°
Nom
N°
Nom
N°
Nom

01
Librairie
11
Modèle
21
Startup shell

02
Include proc
12
Entité database
22
Composant

03
Constante globale
13
Entité non database
23
Constante composant

04
Variable globale
14
Vue
24
Variable composant

05
Procédure globale
15
Sous type
25
Entité composant

06
Message global
16
Champ database
26
Champ composant

07
Glyph
17
Champ non database
27
Variable locale

08
Menu barre
18
Champ vue
28
Opération

09
Menu déroulant
19
Relation
29
Paramètre

10
Menu contextuel


30
Procédure composant

Le modèle de données Qualité: 

On s'appuie sur le référentiel des sources Uniface, à savoir DICT.

Si ce modèle évolue, les templates T_QUALITE_MODEL, T_QUALITE_LIBRARY et T_QUALITE_COMPOSANT peuvent être impactés ainsi que les variations obtenues à partir de ceux-ci.

Liste des templates du pack QUALITE :

Nom template
Objet

T_QUALITE_INDIC
Lanceur de campagne qualité

T_QUALITE_MODEL
Contrôle du modèle applicatif

T_QUALITE_LIBRARY
Contrôle de tous objets globaux

T_QUALITE_COMPO
Contrôle de tous composants

T_QUALITE_ERGO
Contrôle ergonomie application

T_QUALITE_SERVICE
Service de contrôle

La forme réalisée sur la base du template T_QUALITE_INDIC, lance les services réalisés sur la base de T_QUALITE_MODEL, T_QUALITE_LIBRARY, T_QUALITE_COMPO et T_QUALITE_ERGO. Il est possible de passer en paramètre des critères de sélection de tel modèle, telle librairie, tel composant ou type de composant.

Le service réalisé sur la base de T_QUALITE_SERVICE conprend toutes les opérations élémentaires de contrôle du respect des règles de nommage et des règles de programmation. C'est à ce niveau, et à ce niveau seulement que l'on peut personnaliser les contrôles pour les adapter à ses proipres us et coutûmes.

Pack
QUALITE

Nom
T_QUALITE_COMPO

Objet
Contrôle des composants

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
QUALITE

Nom
T_QUALITE_ERGO

Objet
Contrôle ergonomie

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
QUALITE

Nom
T_QUALITE_INDIC

Objet
Rapport qualité

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur


Maintenance du template


Pack
QUALITE

Nom
T_QUALITE_LIBR

Objet
Contrôle des objets globaux

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
QUALITE

Nom
T_QUALITE_MODEL

Objet
Contrôle du modèle applicatif

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
QUALITE

Nom
T_QUALITE_SERV

Objet
Service pour modules qualité

Caractéristiques
service

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur


Maintenance du template


Tenue d'indicateurs d'exploitation

Le gestionnaire d'une application souhaite disposer d'éléments permettant de savoir aussi objectivement que possible si une application se comporte bien ou non. Pour cela il peut mettre en place des indicateurs et produire à période régulière des tableaux de bord. Pour ce faire il faut prélever des informations durant le fonctionnement de l'application et tracer ces prélévements.

Ceux-ci serviront de matière première à la production de tableaux de bord et d'indicateurs. Par la comparaison des indicateurs avec des seuils pré-établis, il sera possible de monter des alertes.

Le prélévement d'informations doit se faire en ligne et de façon aussi légère que possible afin de ne pas ajouter une charge supplémentaire sensible à l'application.

La construction des indicateurs et des tableaux de bord se fera en dehors du fonctionnement normal de l'application, par exemple le soir ou la nuit.

La montée des signaux d'alerte pourra se faire en ligne à fréquence plus ou moins rapprochée selon les besoins avec un risque calculé de charge supplémentaire pour l'application. Si les conditions d'exploitation le permettent, cette alerte sera affichée en même temps que la sortie ou l'affichage des tableaux de bord.

Principe

1 Définition, Objectifs et contraintes

Distinct de traces système

Indicateurs de suivi exploitables sous forme de tableau de bord

Prise en compte des habitudes métier

Impact minimum sur application tracée

2. Principe

Extraction par procédure globale Uniface ou par procédure C ou par procédure VB

Exploitation des traces stockées

Calcul d' indicateurs

Elaboration de tableaux de bord

Statistiques

4. Contenu de la trace générique

Id trace

Id machine

Id application

Id composant

Id utilisateur

Id contexte trace (dépendant de application et composant)

Le supertype trace (générique toutes applications)

Type trace (générique toutes applications)

Données trace sous forme liste fonction du type de trace

Les contextes de traçage:

Spécifique de chaque application.

Exemple :


1
Temps de réponse d'affichage de la fenêtre d'accueil


2
Temps de réponse d'une création d'article


...

Les supertypes


1
Temps de réponse


2
Nombre de lectures


3
Nombre d'écritures


4
Nombre de maj


5
Nombre de suppressions


6
Nombre d'entrées sorties en général

Les types de trace et les données traces associées:


1
Instant début d'événement trace


2
Instant fin d'événement tracé


3
Instant début de comptage 


4
Instant fin de comptage


5
Incrémentation compteur (de lecture ou écriture ou ...)

Liste des périodicités:

Non périodique

Chaque jour

Tous les 2 jours

Tous les 3 jours

...

Toutes les semaines

Toutes les 2 semaines

...

Tous les mois

Tous les bimestres

Tous les trimestres

Tous les 4 mois

180
Tous les 6 mois

360
Tous les ans

Procédure globale d'écriture en TRACE

Nom:
G_ECR_TRACE 

Paramètres d'entrée:

APPLI, COMPOSANT, USER, MACHINE, CONTEXTE, SUPERTYPE, TYPE, 

DONNEE

Paramètres de sortie: aucun

Traitement: 
Génération automatique de la clé technique, 

Contrôle existence de CONTEXTE, SUPERTYPE et TYPE,

Ecriture d'un enregistrement trace si contrôle satisfait.

Procédure de génération de DONNEE en fonction de SUPERTYPE et TYPE

Nom:
G_PREP_DONNEE Paramètres d'entrée:

SUPERTYPE, TYPE, $C_TRACE$

Paramètre sortie: DONNEE

Traitement:
Génération correcte du champ DONNEE en fonction de SUPERTYPE et 

TYPE et des données implicites $datim, $entname, ou explicites 

fournies dans $C_TRACE$

Exemple d'utilisation des procédures ci-dessus:

On veut tracer la durée d'une phase de traitement dans l'application "NINIV" de code "N", pour le composant N_MACHIN, On ne s'intéresse pas au poste de travail, ni à l'utilisateur.

En début de phase programmer:

Call G_PREP_DONNEE(1,1,"",$C_DONNEE$)

Call G_ECR_TRACE ("N","N_MACHIN","","",1,1,1,$C_DONNE$)

En fin de phase programmer:

Call G_PREP_DONNEE(1,2,"",$C_DONNEE$)

Call G_ECR_TRACE ("N","N_MACHIN","","",1,1,2,$C_DONNE$)

Exploitation des données tracées:

Il faut en général d'abord effectuer une sélection sur un ou plusieurs des champs suivants:

Application

Composant

Machine

User

Date et heure début

Date et heure fin

Contexte

Ensuite, selon le Supertype il y a lieu d'élaborer un résultat intermédiaire en fonction de plusieurs éléments trace de même supertype. Par exemple le supertype 1=Temps de réponse implique de récupérer l'heure début dans l'événement de type 1=Instant début et l'heure fin dans l'événement de type 2=Instant fin.

Pour effectuer les calculs intermédiaires, il y a lieu de classer les événements au moins par CONTEXTE, SUPERTYPE et TYPE

La lecture pertinente du champ DONNEE se fait en fonction de SUPERTYPE et TYPE

Pour une utilisation de type tableau récapitulatif simple, les données contenues dans les tables TRACE et CODE_TRACE suffisent.

Pour une utilisation de type indicateur de bon fonctionnement ou d'alerte il y a lieu de lire les seuils mini et maxi de chaque point disponibles dans la table CONTEXTE.

Sens d'interprétation 
Positif ou Négatif

Si inférieur au seuil bas 
Indicateur au ROUGE si  sens Positif, VERT si sens négatif

Si supérieur au seuil 
Indicateur au VERT si sens Positif, ROUGE si sens Négatif

Entre ces seuils

Indicateur à l'ORANGE

Exploitation automatique à période donnée des traces

On peut considérer que la périodicité des observations est fonction du contexte. On trouve dans la table CONTEXTE la périodicité prévue et l'heure de lancement souhaitée.

Purge des données tracées

Il est bien sur nécessaire de purger le fichier trace pour éviter son accroissement sans fin.

Cette purge peut être systématique au fur et à mesure de la production des résultats; cette option est simple à mettre en oeuvre mais empêche de rebeloter les traces selon d'autres critères de sélection, tri ou traitement.

On retient donc le principe d'une purge sur demande. Rien n'interdit de surveiller par le système de traçage, la taille du fichier trace lui même et de fixer des seuils alertant sur la nécessité de procéder à la purge du fichier TRACE.

La purge de la trace se fait sur les critères suivants:

Application

Composant

Date et heure inférieure à une date et heure donnée

Pourcentage de place à faire: exemple 20% dans ce cas les événement sont triés par date

et heure et comptés, on supprime les 20% plus anciens.

Le modèle de données INDICATEUR

Entité
Utilisation

TRACE
Mémorisation des événements primaires

CODE_TRACE
Libellés en clair de tous codes utilisés

CONTEXTE
Caractéristiques des indicateurs, comment les calculer en fonction des événements primaires, seuils d'alerte

ALERTE
Mémorisation des alertes

TABLEAU_BORD
Mémorisation des tableaux de bord

Nom des champs utiles
de l'entité TRACE

ID_TRACE
Clé technique (date et heure)

ID_APPLI
Identifiant de toute application (code)

COMPOSANT
Nom composant exécuté

MACHINE
Nom ou adresse IP machine exécutant

USER
Nom utilisateur connecté

SUPERTYPE
Code générique élément observé

TYPE
Code du prélévement élémentaire

DONNEE
Donnée du prélévement

Nom des champs utiles
de l'entité CODE_TRACE

ID_CODE
Clé technique (numéro)

CSTA
1=Application 2=Supertype 3=Type

CODE
Id Appli ou Id Supertype ou Id Type

MNEMO
Mnémonique associé à CODE

LIBELLE
Libellé associé à CODE

Nom des champs utiles
De l'entité CONTEXTE 

ID_CONTEXTE
Clé technique (numéro) de l'indicateur

ID_APPLI
Identifiant de l'application à laquelle est attaché cet indicateur

COMPOSANT
Nom composant exécuté pour cet indicateur

SUPERTYPE
Code générique élément observé pour cet indicateur

SENS
Positif ou Négatif

SEUIL_BAS
Valeur en dessous de laquelle il y a alerte

SEUIL_HAUT
Valeur au dessus de laquelle il y a alerte

PERIODICITE
Périodicité d'analyse de l'indicateur

DATE_BASE
Date référence de périodicité

HEURE_BASE
Heure référence de périodicité

MODE_CALCUL
Mode de calcul de l'indicateur

Nom des champs utiles
De l'entité ALERTE

ID_ALERTE
Clé technique

ID_CONTEXTE
Identifiant indicateur

VOYANT
Voyant (Rouge Jaune/Orange Vert)

DATE_ALRT
Date relevé de l'alerte

HEURE_ALRT
Heure relevé de l'alerte

DONNEE_ALRT
Valeur de l'indicateur lors de l'alerte

Liste des templates du pack INDICATEUR

Nom
Objet

T_INDIC_TRC_G
Gestion de l'entité CODE_TRACE

T_INDIC_TRC_L
Liste d'occurrences CODE_TRACE

T_INDIC_TRC_G_W
Gestion de l'entité CODE_TRACE pour web

T_INDIC_TRC_L_W
Liste d'occurrences CODE_TRACE pour web

T_INDIC_CTX_G
Gestion de l'entité CONTEXTE

T_INDIC_CTX_L
Liste d'occurrences CONTEXTE

T_INDIC_CTX_G_W
Gestion de l'entité CONTEXTE pour web

T_INDIC_CTX_L_W
Liste d'occurrences CONTEXTE pour web

T_INDIC_SVC
Diverses opérations de service en ligne

T_INDIC_OUVRIR
Lancement et pilotage général

T_INDIC_OUVRIR_W
Lancement et pilotage général pour web

T_INDIC_ALRT
Affichage alertes

T_INDIC_ALRT_W
Affichage alertes pour web

T_INDIC_ALRT_SVC
Service pour calcul et affichage alertes

T_INDIC_TB
Affichage tableau de bord

T_INDIC_TB_W
Affichage tableau de bord pour web

T_INDIC_TBX
Affichage tableau de bord vers Excel

T_INDIC_TB_SVC
Service pour calcul et affichage tableau de bord

Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_ALRT

Objet
Affichage des alertes

Caractéristiques
Forme

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_ALRT_SVC

Objet
Service pour alertes

Caractéristiques
Service

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_ALRT_W

Objet
Affichage alertes

Caractéristiques
Serveur page

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_CTX_G

Objet
Gestion des contextes d'applications

Caractéristiques
Forme

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_CTX_G_W

Objet
Gestion des contextes d'applications

Caractéristiques
Serveur page

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_CTX_L

Objet
Liste des contextes

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_CTX_L_W

Objet
Liste des contextes

Caractéristiques
Serveur page

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_OUVRIR

Objet
Accueil en client serveur

Caractéristiques
Forme 3 tiers

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_OUVRIR_W

Objet
Accueil en page html

Caractéristiques
Serveur page

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_SVC

Objet
Service pour traçage

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_TB

Objet
Affichage tableau de bord

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_TB_SVC

Objet
Service pour tableaux de bord

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_TB_W

Objet
Affichage tableaux de bord

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_TB_X

Objet
Interface avec tableur pour tableaux de bord

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_TRC_G

Objet
Gestion des codes trace

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_TRC_G_W

Objet
Gestion des codes trace

Caractéristiques


Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_TRC_L

Objet
Liste des codes trace

Caractéristiques
Forme

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur
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Pack
INDICATEUR

Nom
T_INDIC_TRC_LW

Objet
Liste des codes trace

Caractéristiques
Serveur page

Constantes


Variables


Paramètres


Dépendances


Opérations


Actions utilisateur


Maintenance du template


15. Détail sur Briques Opérations et Services

Un service est un composant qui regroupe au maximum 20 opérations de même type (asynchrone ou synchrone); chaque opération a des paramètres d'entrée et/ou de sortie et s'apparente à une fonction de type boite noire. Par instanciation une opération peut s'appeler elle-même (récursivité).

Le découpage optimal en services n'est guère plus difficile que celui des formes.

On peut retenir les principes suivants pour y parvenir rapidement:

Classer les opérations en synchrones ou asynchrones

Classer les opérations en fonction des entités accédées et en tenant compte du type d'accès (Lecture seule partagée, Lecture exclusive, Création, mise à jour ou suppression)

Regrouper dans un même service les opérations accèdant aux mêmes entités et avec le même type d'accès; redécouper si plus de 20 opérations dans un même service.

Si possible, regrouper dans un même service les opérations qui s'appellent entre elles.

On distingue les opérations canoniques suivantes, correspondant aux besoins des formes canoniques vues plus haut:

Le service "gen_clés" comprend les seules opérations utiles à la gestion des clés techniques:

(template T_GEN_CLE)

Lire_Compteur

charger compteur utilisateur en mémoire

Calcul_Cle

calculer une clé technique unique en fonction de:

numéro de compteur, valeur du compteur

Ecrire_Compteur
sauvegarder le compteur mémoire en base

Gener_Cle

générer clé technique et mettre à jour en base le compteur

Cree_Compteur
créer un compteur utilisateur en base

Init_Compteur

initialiser la table des compteurs

Le service "ges_aide" comprend les seules opérations utiles à l'affichage de l'aide de type BASE.

(template T_AIDE_SERVICE)

RecherchePere

recherche les têtes de clé-aide et messages d'aide

Aide


construit le texte d'aide

Liens


suit lien clé-aide à message_aide

Charge_Onglet

construits texte pour onglets

GesAide

édition des messages d'aide

Le service "ges-entité" comprend les opérations utiles aux formes 3 tiers en mise à jour ou en

consultation et concerne une entité particulière (ou classe).

(template T_1ENT_SERVICE)

Lookup, Select, Fetch, Query, Update, Write, Lock, Delete

Ce module inclut également les opérations pour Object Service standard.

Le service "serv_logon" comprend les seules opérations utiles au logon de type BASE soit:

(template T_GEN_LOGON_SVC)

Logon

restitue le ou les groupes d'un utilisateur reconnu

Profil

génère le profil d'accès du groupe sélectionné $$G_PROFIL, ainsi que la 

liste des fonctions autorisées $$G_FONCTION

Le service "serv_arbre" comprend les opérations utiles à la gestion des arborescences

(template T_ARBRE_SERVICE)

Ce service comprend les opérations :


Pere_Fils
construit les listes properties et valrep utiles à la forme index 

IA_<entité> de présentation en arbre (template T_ARBRE_INDEX)


Devel_Arbre
développe complètement un arbre en suivant logiquement ses nœuds ; est 

utilisé par le report RP_* (template T_ARBRE_REPORT).

Opération récursive.

Le service "serv_nomen" comprend les opérations utiles à la gestion des nomenclatures ou réseaux. (template T_NOMEN_SERVICE)

Ce service comprend les opérations :


Liens

construit les listes properties et valrep utiles à la forme index 

IN_<entité> de présentation en réseau (template T_NOMEN_INDEX)


Devel_nomen
initialise le rapport d’impression d’une nomenclature selon un guide de 

Parcours.


Traite

construit le morçeau d’impression élémentaire d’un rapport de 

nomenclature ; Opération récursive.

Le service "serv_menu" fournit tous services de gestion des menus presse boutons ou map

(Template T_MENU_SERVICE)

Ce service comprend 3 opérations :


Charge_Barbre
charge les boutons d’un niveau de menu avec leurs caractéristiques 

tels que texte sur bouton, action déclenchée, titre de la forme 

lancée selon une structure de données sous jacente.

Gère l’enchaînement des actions.


Charge_Iarbre

charge dynamiquement les propriétés du widget map selon une 

structure de données sous jacente. Utilise l’opération 

Calcul_Polygone. Gère l’enchaînement des actions.


Calcul_Polygone
Détermine automatiquement les coordonnées de rectangles dans 

un map ; peut découper un map de 1 à 12 rectangles maxi.

Le service "serv_fiche" est utilisé pour la gestion des fiches documentaires.


(Template T_FICHE_SERVICE)


Ouvrir


ouvrir une nouvelle fiche de saisie


Memoriser

mémoriser toutes les données saisies dans une fiche ; les ventiler 

automatiquement en données élémentaires ; gérer les liens entre 

ces données élémentaires.

Matrice_Liens
calcul d’une matrice intermédiaire utilisée par mémoriser ci-dessus.

Le service "serv_onglet" est utilisé pour la gestion des onglets

(Template T_ONGLET_SERVICE)

Ce service comprend les opérations :


Ouvrir


recherche une occurrence de <entité> et retourne les 

données vers le fond d’onglet (GT_<entité>E ou GT_<entité>R)

voir templates T_ONGLET_EF et T_ONGLET_RF


Charge_Onglet

recherche une ou plusieurs occurrence de <entité> et retourne les 

données vers le fond d’onglet (GT_<entité>E ou GT_<entité>R)

voir templates T_ONGLET_EF et T_ONGLET_RF


Mémoriser

reçoit une liste de données du fonds d’onglet, détermine les

occurrences à créer ou à modifier.


Supprimer

reçoit du fond d’onglet la liste des occurrences à supprimer.

16. Briques Startup Shell

Pour application Client Serveur (2 tiers ou 3 tiers)

Exemple : TEMPLATE

Le startup shell est activé dès qu'on clique sur l'icone de lancement

Il fait référence à la librairie: TEMPLATE et au menu: GENERAL

Son titre est la valeur de la constante <APPLI>

Dans son trigger Application Execute on trouve le code suivant:

#ifundefined APPLI

#error Constante APPLI non définie

#endif

Activate "OI_<APPLI>".Exec()  

Pour application Web

*** à développer ***

17. Briques Objets globaux

Tous les objets globaux sont rangés dans la librairie SYSTEM_LIBRARY.

Constantes globales

Les constantes globales ci-dessous sont à positionner avant toute utilisation des 

templates: 
En gras, les options conseillées pour un premier contact.

APPLI



nom de l'application cible (facultatif)

AIDE_TECHNIQUE

valide l'outil d'aide proposé

AIDE_TYPE


MESSAGE
Messages globaux Uniface






GRILLE

Winhelp par sujets






CHAMP

Winhelp par mots clés






BASE

Messages en base OBJET/LIEN






AUTRE

A définir (2/3 tiers)






NON GERE
ne gère pas l'aide


AIDE_FORME


AH_<APPLI>
nom donné à la forme d'aide


AIDE_SERVERPAGE

AW_<APPLI>
nom donné au service page d'aide (web)


AIDE_SERVICE

BH_<APPLI>
nom donné au service d'aide

CLE_TECHNIQUE

valide la gestion des clés techniques

CLE_SERVICE


BC_<APPLI>
nom donné au service de gestion des clés
CLE_MAX_CTR

4194304
limite d'un compteur
CLE_NB_CTR


1024

nombre maxi de compteurs
CLE_INCLUDE


SYSTEM_LIBRARY:TRIGGER_WRITE
ERGO_TECHNIQUE

valide l'outil d'ergonomie standard

ERGO_COL_ACTIVE

3

Couleur champ actif


ERGO_COL_SELECTION
4

Couleur champ sélectionné


ERGO_BOUTON

FORME 
boutons dans la forme




PANEL 

boutons panels Uniface


ERGO_IMAGE


GLYPH

format glyph Uniface






ICO

format fichier *.ico






BMP

format fichier *.bmp


OUVRIR_TECHNIQUE
valide l'outil d'accueil dans l'application

OUVRIR_FORME

OI_<APPLI>
nom donné à la forme d'accueil


OUVRIR_SERVERPAGE
OW_<APPLI>
nom donné au service page d'accueil (web)

LOGON_TECHNIQUE

valide l'outil de connexion

LOGON_TYPE


CODE

Simple entité utilisateur (2 tiers)





BASE

Structure OBJET/LIEN (3 tiers)






AUTRE 
A définir (2/3 tiers)






NON GERE
ne gère pas les habilitations


LOGON_FORME

LS_<APPLI>
nom donné à la forme de logon


LOGON_SERVERPAGE
LW_<APPLI>
nom donné au service page de logon (web)


LOGON_SERVICE

BS_<APPLI>
nom donné au service d'habilitation

LOGON_FONCTION

Liste ordonnée des fonctions (réservé)






Utile si constante LOGON = CODE ou AUTRE

MENU_TECHNIQUE

valide l'outil menus

MENU_TYPE


STD

menu graphique Uniface






BOUTON
presse boutons uniquement






MAP

image sensible uniquement






AUTRE

personnalisé


WEB_TECHNIQUE

valide les options WEB

WEB_CTRL_ACCES

CLIENT
contrôle connexion par cookie

SERVEUR
contrôle par session 

CLISERV
les deux ci-dessus

HTML

contrôle inclu dans page HTML 

HTMLSERV
contrôle par session et page html

WEB_AUTHENT

SERVEUR
authentification par serveur web
URD 

"" par Uniface Request Dispatcher
SERVURD
les deux

WEB_CTX_PAGE

HTML

contexte inclu dans page HTML

CLIENT
contexte inclu dans cookie

URL

contexte inclu dans URL

SERVEUR
contexte mémorisé par serveur

WEB_TEMP


OUI

mémorisation temporaire activée

NON

pas de mémorisation temporaire
WB_TEMP_TABLE

OUI

par lignes de tables SGBD

WEB_TEMP_ FICHIER
OUI 

par fichiers

Variables globales


G_AIDE_MAJ
Boolean
Indicateur gestion de l'aide
(gestion aide)

G_APPLI
String

Nom application


G_CAR

String

Caractère de profil

(habilitations)


G_CLE

Numeric
Clé compteur


(clés techniques)


G_CLETECH
Numeric
Clé technique calculée

(clés techniques)


G_CLE_PERE
Numeric
Clé père des menus 

(menu non graphique)


G_COMPTEUR Numeric
Valeur compteur

(clés techniques)


G_ENTITE
String

Nom d’entité


G_FS

String

Code ("", DIM, HID) 

(menus graphique)


G_GESTION
String

Code opération de gestion 
(menu graphique)


G_GRILLE
String

Nom de forme 


(forme de contrôle)


G_MENU
String

Caractère de profil 

(menu graphique)


G_MODE_CTR
String

Mode gestion clé technique
(clés techniques)


G_MODIMP
String

Modèle d'impression

(reports)


G_PASSE
String

Mot de passe utilisateur
 
(habilitations)


G_PROFIL
String

Clé d'habilitation 

(habilitations)


G_USER
String

Nom utilisateur 


(habilitations)


G_MODE
String

Mode gestion clé technique
(clés techniques)

Messages globaux

Librairie: SYSTEM_LIBRARY
Langage: F

1500


Enregistrement inutile




1723


Echec enregistrement

1805


Enregistrement réussi

CA_NOM_FORME

titre de forme Aide

CA_PROPOS

titre de forme A propos

CD_NOM_FORME

titre de forme Divers

CE_NOM_FORME 

titre de forme Extraction

CF_NOM_FORME 

titre de forme Filtre

CG_NOM_FORME 

titre de forme Gestion

CI_NOM_FORME 

titre de forme Index (occurrences)

CL_NOM_FORME 

titre de forme Logon

CM_NOM_FORME

titre de forme Multisélection (occurrences)

CO_NOM_FORME 

titre de forme Accueil

CP_NOM_FORME 

titre de forme Paramètre

CQ_NOM_FORME 

titre de forme Interrogation

CS_NOM_FORME 

titre de forme Suppression

CU_NOM_FORME 

titre de forme Utilitaire

L_CRITERES

criteres de selection

L_NOM_CH1

label du champ 1

L_NOM_CH2

label du champ 2

M_KOCOMPTEUR

message maj compteur rate

M_LOGON


message connection incorrecte

M_LOOKUP


message nombre occurrence

M_LVIDE1


message liste 1 vide

M_LVIDE2


message liste 2 vide

M_MAX_CTR

message limite d'un compteur atteinte

M_NB_CTR


message nombre de compteurs max atteint

M_NIVEAU_BAS

message pas de niveau plus bas

M_NIVEAU_HAUT

message pas de niveau plus haut

M_NOAIDE

message aide inexistante

M_NOASCENDANCE
racine arborescence

M_NODESCENDANCE
feuille arborescence

M_NOLECT


message lecture non réussie

M_NOLECT_FATAL
recherche incident fatal

M_NONLOGON

message joker interdit sur logon

M_NOSTORE

message store ko

M_NOSUPP


message suppression impossible

M_OKCOMPTEUR

message maj compteur ok

M_OKSTORE

message store ok

M_OKSUPP


message suppression ok

M_SELECT_ARBRE

hint invite a multisélection

M_TROPARAM

trop de paramètres

Q_LOGON


question logon groupe

Q_QUITTER

question sortie application

Q_SORTIE


question sortie de forme

Q_SUPPRIMER

question suppression

R_LOGON


réponse logon groupe

R_QUITTER

reponse sortie application

R_SORTIE


réponses sortie de forme

R_SUPPRIMER

réponses supprimer

T_ABANDONNER

tooltip sur bouton

T_AIDE

T_COLLER

T_COPIER

T_COUPER

T_DETAIL

T_EFFACER

T_ENREGISTRER

T_EXECUTER

T_FERMER

T_IMPRIMER

T_NOUVEAU

T_OUVRIR

T_QUITTER

T_SUPPRIMER

T_VALIDER

T_ZOOM

Glyphs

Librairie: SYSTEM_LIBRARY
Langage: F

T_ABANDONNER


fonction QUIT

T_AIDE



fonction AIDE ou HELP

T_COLLER



coller

T_COPIER



copier

T_COUPER



couper

T_DETAIL



fonction DETAIL

T_EFFACER


opération effacer

T_ENREGISTRER


opération enregistrer

T_FERMER



fonction QUIT

T_IMPRIMER


opération imprimer

T_NOUVEAU


opération nouveau

T_OUVRIR



opération ouvrir

T_QUITTER


fonction quitter l’application

T_SUPPRIMER


opération supprimer

T_VALIDER


fonction ACCEPT

T_ZOOM



fonction ZOOM

I_NORMAL



icône dossier/élément normal

I_OPEN



icône dossier/élément ouvert

I_OPESEL



icône dossier/élément ouvert et sélectionné

I_SELECTED


icône dossier/élément sélectionné

L_LOGO



logo application




Briques Menu


Voir ci-dessus le chapitre gestion des menus.

Procédures globales


G_BOUTON

gère affichage des boutons


G_INTER_CACHE
options menus et boutons en caché


G_INTER_GRISE
options menus et boutons en grisé


G_INTER_GROUPE
force profil selon groupe


G_INTER_NORMAL
options menus et boutons en normal


G_INTER_PROFIL
force profil selon filtre


G_MENU

gère affichage menu


G_PROFIL_BOUTON
affiche boutons utiles

Includes procs


TRIGGER_ASYNCTEF

code async onglet extension

TRIGGER_ASYNCTEP 

code async page extension


TRIGGER_ASYNCTRF 
code async onglet repetition


TRIGGER_ASYNCTRP 

code async page repetition


TRIGGER_EXEC

code de pré compilation dans trigger Execute des 

composants


TRIGGER_FORMATD

code pour gestion liste widget


TRIGGER_FORMATF

code pour gestion liste widget


TRIGGER_HELP

code de pré compilation dans triggers Help


TRIGGER_HELP_DTL

code de pré compilation pour Help Menu GENERAL


TRIGGER_OPERF

code de précompilation du trigger Operation (filtre)


TRIGGER OPERG

code de pré compilation du trigger Operation (gestion)


TRIGGER OPERS

code de pré compilation du trigger Operation (suppression)

TRIGGER_OPERTEF 
code de pré compilation du trigger Operation (onglet extension)


TRIGGER OPERU

code de pré compilation du trigger Operation (utilitaire)


TRIGGER_OPERX*

code de pré compilation du trigger Operation (extraction)


TRIGGER_WRITE

code de pré compilation pour trigger Write (entité)

 18. Liste des composants livrés à titre d'exemple


Nom template
Nom composant

Grille test des boutons et du menu général
T_1ENT_UTIL
US_TEST

Initialisation et gestion habilitations



Menu graphique général

menu GENERAL

Grille logon base
T_1ENT_LOGON_B
LS_EXEMPLE

Service pour logon base (nomenclature)
T_GEN_LOGON_SVC
BS_EXEMPLE

Grille de maintenance entité

(sans gestion clé technique)
T_1ENT_UTIL
UO_COMPTEUR

UO_OBJET

UO_LIEN

Grille d'accueil 
T_GEN_OUVRIR
OI_EXEMPLE

Grille a propos 
T_GEN_APROPOS
AI_EXEMPLE





Gestion des clés techniques



Test gestion clés techniques en mise à jour immédiate
T_GEN_CLE
BC_EXEMPLE



Gestion de l'aide



Affichage aide classique

Affichage aide sous forme onglets Champ, Entité, Forme, Général
T_AIDE

T_AIDE_ONGLETF

T_AIDE_ONGLETR
AH_EXEMPLE

GT_EXEMPLEE

GT_EXEMPLEEn

Service gestion de l'aide
T_AIDE-SERVICE
BH_EXEMPLE

Grille gestion aide base
T_AIDE_GESTION
GH_EXEMPLE





Gestion des menus



Menu barre et déroulants (graphique) 

menu GENERAL

Service gestion menu 
T_MENU_SERVICE
BM_EXEMPLE

Grille menu map
T_MENU_MAP
OM_EXEMPLE

Grille menu boutons et test 
T_MENU_BP
OB_EXEMPLE



Gestion des filtres sur entité



Grille filtre 2 tiers
T_1ENT_FILTRE
FO_OBJET

Service recherche (cas filtre)
T_1ENT_SERVICE
BO_OBJET





Gestion des sélections simples sur entité



Grille index 2 tiers et test
T_1ENT _INDEX_O
IO_OBJET

Grille index + détail  2 tiers
T_1ENT _INDEX_D
IM_OBJET

Grille index 3 tiers et test
T_1ENT_INDEX_O
IP_OBJET

Grille listbox 3 tiers
T_1ENT _INDEX_L
IL_OBJET

Service recherche (cas listbox et index 3 tiers)
T_1ENT_SERVICE
BO_OBJET

Grille arbre 3 tiers
T_ARBRE_INDEX
IA_OBJET

Service recherche (cas arbre)
T_ARBRE_SERVICE
BA_OBJET









Gestion des interrogations simples sur entité



Grille query 2 tiers
T_1ENT_QUERY
QO_OBJET

Service recherche (cas query 3 tiers)
T_1ENT_SERVICE
BO_OBJET





Grilles de gestion entité



Grille gestion , mode 2/3 tiers tiers
T_1ENT_GESTION
GO_OBJET

Grille suppression mode 2tiers
T_1ENT_SUPPRES
SO_OBJET

Service pour gestion mode 3 tiers
T_1ENT_SERVICE
BO_OBJET





Grilles onglets pour une entité



Grille onglet extension fonds mode 3 tiers
T_ONGLET_EF
GT_ONGLETE

Grille onglet extension pages mode 3 tiers
T_ONGLET_EP
GT_ONGLETE0

GT_ONGLETE1

Grille onglet répétition fonds mode 3 tiers
T_ONGLET_RF
GT_ONGLETR

Grille onglet répétition pages mode 3 tiers
T_ONGLET_RP
GT_ONGLETRN

Service pour gestion des onglets mode 3 tiers
T_ONGLET_SERVICE
BT_ONGLETE

BT_ONGLETR

Grilles extraction sur 2 entités



Grille extraction occurrences mode 2 tiers
T_EXTRACT_O
EO_OBJET

Grille extraction listbox mode 3 tiers
T_EXTRACT_L
EL_OBJET

Service pour extraction listbox ou occurrences
T_1ENT_SERVICE
BO_OBJET





Gestion des reports



Report d’une simple entité
T_1ENT_REPORT
RP_OBJET

Report d’une arborescence
T_ARBRE_REPORT
R(P)A_OBJET

Report d’une nomenclature
T_NOMEN_REPORT
R(P)N_OBJET

Service pour reports (opérations récursives)
T_REPORT_SERVICE
BR_OBJET

18. Démarche de développement

Mettre en place les règles de nommage (voir annexe A)

Ce point est extrêmement important ; en effet il conditionne une bien meilleure lecture des éléments de toute l’application et donc facilite :

Le dialogue avec les futurs utilisateurs,

La réutisabilité des composants de l’application,

La maintenance de cette application.

2. Evaluation et choix des briques logicielles : on peut garder la librairie TEMPLATE

dans préférences IDF positionner language F et library TEMPLATE

dans .asn positionner les logicals CALCULATOR et EDITOR

*** livrer .asn

3.
Faire l’inventaire des boutons utiles et s'assurer que le menu général proposé convient :

Pour cela : Lancer la forme T_EXTEST pour voir les glyphs ,les bulles, le menu général.

4.
Pour chaque bouton modifier si nécessaire le glyph icône associé, voire la bulle d’aide,

Pour le menu général, ajuster aux besoins de l'application projetée,

Pour les bulles d'aide et messages modifier selon vos souhaits.

Ajouter de nouveaux boutons dans l’entité BOUTONS si nécessaire

5.
Faire tourner tous les types de templates proposés; déterminer s'il conviennent, les modifier et les adapter à vos besoins si nécessaire. En particulier durcir ou assouplir les contrôles proposés pour faire respecter les règles de nommage.  A ce stade mettre en place si souhaité les programmes de contrôle des sources produits visant à faire respecter les normes de programmation en général et à mesurer la qualité du logiciel réalisé d'autre part.

Cette phase pourra être reprise ultérieurement lors de chacune des phases suivantes et en particulier lors de l’élaboration du modèle de données. 

6.
Déterminer si l'application sera réalisée en composants 2 tiers exclusivement, ou en composants 3 tiers exclusivement ou un mix des deux;

Si choix 2 tiers un warning apparaît à la compilation pour les composants qui pourraient 

fonctionner en 3 tiers; si choix 3 tiers une erreur bloquante apparaît à la compilation des

composants qui ne respectent pas le principe de séparation entre présentation et logique 

de traitement.

Ce choix s'effectue en positionnant la constante globale MODE 

(valeurs possibles: 2 TIERS ou 3 TIERS)

Il est possible de panacher des composants 2 tiers et des composants 3 tiers; cela impose 

simplement de positionner la constante MODE à la valeur appropriée.

Faire tourner les templates adéquats ; les modifier ou enrichir si nécessaire.

T_1ENT_GESTION,  T_1ENT_INDEX_*, T_1ENT_SERVICE, T_ARBRE_INDEX,

T_ARBRE_SERVICE…

7.
Déterminer le type de connection souhaité: lecture d'une table des utilisateurs dans laquelle on trouve précodé un champ profil, navigation dans une structure de base 

OBJET/LIEN ou bien tout autre, personnalisé.

Ce choix s'effectue en positionant la constante globale LOGON

(valeurs possibles: CODE ou BASE ou AUTRE)

Faire tourner les templates adéquats ; les modifier ou enrichir si nécessaire.

T_GEN_LOGON_*, T_GEN_LOGON_SVC

8.
Déterminer la forme d'aide en ligne retenue; cette aide peut être rangée dans les 

messages globaux Uniface, utiliser le winhelp par sujet ou par mot clé, ou utiliser la base 

OBJET/LIEN ou encore être autre.  Ce choix s'effectue en positionant la constante globale AIDE

(valeurs possibles: MESSAGE ou GRILLE ou CHAMP ou BASE ou AUTRE)

Faire tourner les templates adéquats ; les modifier ou enrichir si nécessaire.

T_AIDE, T_AIDE_SERVICE, T_AIDE_ONGLETF, T_AIDE_ONGLETP

9.
Déterminer le type de menu retenu; ce menu peut être graphique Std, 

presse Bouton ou Map (image sensible).

Ce choix s'effectue en positionnant la constante globale MENU

(valeurs possibles: STD ou BOUTON ou MAP )

Faire tourner les templates adéquats ; les modifier ou enrichir si nécessaire.

T_MENU_BP, T_MENU_MAP, menu GENERAL, T_MENU_SERVICE

10.
Déterminer le mode de gestion des clés d'entités (sémantique ou technique)

Evaluer les modules de gestion des clés techniques.

Voir constantes MAX_CTR et NB_CTR

T_GEN_CLE, T_1ENT_UTIL

11.
Déterminer le type d’images qui seront affichées ; les images peuvent être Bmp, Ico ou 

Glyph. Ce choix s ‘effectue en positionnant la constante globale IMAGE.

Il est possible de panacher des types d’images différents selon les composants. Pour cela

Positionner la constante image juste avant la compilation du composant.

12.
Déterminer le nom de l'application, par exemple BIBLIO;

Ce nom doit être relativement court ; se limiter à 8 caractères maxi

Créer la librairie BIBLIO de même nom que l’application.

Copier tous les objets de la librairie TEMPLATE dans la librairie BIBLIO sauf include 

proc

Modifier tous les templates de composants pour que la référence à la librairie TEMPLATE 

soit remplacée par la référence à la librairie BIBLIO

Donner l'expression BIBLIO à la constante APPLI dans la librairie BIBLIO Positionner toutes autres constantes selon choix effectués ci-dessus.

MODE, LOGON, AIDE, MENU, MAX_CTR, NB_CTR, IMAGE

Si LOGON n’est pas égal à la valeur BASE, positionner la constante FONCTION

Qui détermine une liste de fonctions (options menu ou boutons) valable pour tous les 

utilisateurs de l’application.

Positionner les constantes COULEUR_ACTIVE et COULEUR_SELECTION 

Relancer la forme T_EXTEST pour s'assurer que tout est correct

13.
Réfléchir sur le modèle de données de l’application

(Voir exemples de modèles canoniques en annexe B)

A l'aide d'un outil de conception ou sur le papier, réfléchir longuement à toutes les 

conséquences du choix de la structure de données; ne pas oublier d'ajouter sous forme 

descriptive ou sous forme de code, les règles de gestion, constantes ou contraintes de 

l'application.

Ne pas hésiter à passer beaucoup de temps sur cette phase du projet; c'est du temps 

gagné sur la réalisation des composants !

14.
Décider s'il est intéressant ou non d'utiliser tout ou partie du mini modèle OBJET/LIEN fourni avec les templates;

Si utilisation des structures de données COMPTEUR, OBJET et/ou LIEN :

;;Faire tourner la forme C_OBJET_LIEN qui initialise la structure minima.

Créer et faire tourner la forme GO_COMPTEUR pour gérer les compteurs OBJ et LIEN

Créer et faire tourner les formes GP_OBJET et IA_OBJET pour gérer les occurrences

d'objets

Créer et faire tourner la forme GO_LIEN et IO_LIEN pour gérer les occurrences de liens.

Créer et faire tourner les formes UO_OBJET, UO_LIEN et UO_COMPTEUR pour les besoins

de maintenance

15.
Entrer l ‘ensemble du modèle de données de l’application, 

soit par un Load Case du CIF produit par votre outil de conception,

soit en partie par un Load Database Definition si réutilisation de tables 

existantes,soit par l'éditeur de modèles Uniface.

Pour chaque entité du modèle :

Le trigger WRITE de chaque entité pouvant être mise à jour, doit contenir l’include proc 

TEMPLATE :TRIGGER_WRITE

Si l’entité est déclarée Object Service, indiquer le nom du service associé, en général de la forme BO_entité (template T_1ENT_SERVICE).

Faire des sous types:

Lecture seule
triggers par défaut  ou mieux triggers WRITE, DELETE, LMK, 

VLDK, LOCK remplacés par ;
entité en no update


Maintenance
triggers par défaut
verrouillage : cautious

· Le premier champ de chaque entité a pour nom MAJ_CTR ; il est boilerplate ; sa valeur initiale est soit SEMANTIC, SEQUENCE0 à SEQUENCE9, DIFFERE, IMMEDIAT, DATE selon le mode de gestion de la clé technique retenu. Syntaxe : HID (caché)

· Déclarer un champ NOCRITERE (Editbox, C3, BoilerPlate, HID, Initial value= Gold *)

· Le champ clé technique a pour syntaxe : LEN(0-0),DIM

· Si un champ d’une entité appartient à une liste de valeurs prédéfinies et invariante, coder pour ce champ une liste valrep en dur et choisir un widget.Exemple: SEXE

· Si un champ dans une entité appartient à une liste de valeurs à choisir parmi les valeurs possibles d’un code dans une autre table, choisir un widget et coder le trigger FORMAT de ce champ en lui ajoutant le code suivant:

#include TEMPLATE :TRIGGER_FORMATD

V_Entite= nom entité/table contenant les valeurs codes possibles

V_Selection= » »

#include TEMPLATE :TRIGGER_FORMATF

Revoir si nécessaire module de gestion des widgets. Exemple: TITRE Personne

A l'aide du template de forme T_1ENT_UTIL construire autant de formes de maintenance 

qued'entités du modèle. Ces formes de maintenance permettent d'initialiser, de 

visualiser, de modifier, de supprimer toute occurrence d'entité du modèle.

A ce stade, il peut être utile de réaliser quelques composants prototypes complémentaires pour s'assurer que le modèle est bien conforme aux attentes, en termes de fonctionnalités ou en terme de performances.

Pour cela utiliser le template T_DIVERS par exemple, ou mieux un ou plusieurs templates

adapté au cas à traiter.

Entrer la spécification des composants via l'outil d'assemblage Uniface manuellement ou à l'aide d'un outil Case Objet. Ne pas oublier de prendre en compte les règles de nommage des composants, des opérations et des paramètres d'interface pendant cette étape.

Définir les sous systèmes ou packages suivants :

MAINTENANCE comprenant les composants UO_COMPTEUR, et

UO_OBJET ainsi que UO_* correspondant aux diverses tables définies.

Créer 

GENERAL_APPLI comprenant les composants de lancement classiques:

OI_BIBLIO
grille d’accueil non modale

AI_BIBLIO
grille à propos modale

LS_BIBLIO
grille de logon modale

BS_BIBLIO
service logon (si constante LOGON=BASE)

AH_BIBLIO
grille d’aide

BH_BIBLIO
service d’aide (si constante AIDE=BASE)

BC_BIBLIO
service de gestion des clés techniques

FONCTIONNEL comprenant les composants fonctionnels.

MENU_APPLI
comprenant les composants menu général et menus 

déroulants ainsi que les liens sur les composants Uniface ou non Uniface 

appelés

Reprendre chacune des spécifications de composant et voir dans quelle mesure un ou 

plusieurs des templates de composants disponibles s'applique au mieux à la réalisation du 

composant.

Faire le choix d'un template de composant en tenant compte des impératifs initiaux:

mode 2 tiers ou 3 tiers

type de gestion des clés primaires

type d'aide,

forme, service ou report,

synchrone ou asynchrone,

modal ou non modal.

Parfois une spécification de composant peut exiger la décomposition en plusieurs 

composants simples et par conséquent nécessiter l'usage de plusieurs templates. Toujours 

relier une spécification de composant à la partie du modèle qui la concerne. Ceci permet 

d’identifier au plus tôt les accès effectués sur la base, d’en déduire des performances 

théoriques et de réviser la navigation dans la base si nécessaire afin d’obtenir des 

performances acceptables. 

En particulier on peut dès lors concevoir un dialogue entre forme et service qui minimise 

la charge réseau d’une part et reporte le gros des accès sur le service censé s’exécuter 

sur le serveur de données ou au plus près de celui-ci.

Voir les annexes B de ce manuel.

 20. Conclusion

Ces briques logicielles ne prétendent pas couvrir tout le champ des possibilités de développement d'applications avec UNIFACE en version 7.2.06 ou plus. 

En effet certaines possibilités ont volontairement été ignorées dans le but de faire un document restant facile à appréhender.

Indépendamment de leur usage initial, les templates proposés sont également de bons exemples de programmation avec UNIFACE. Le simple fait d'étudier ces exemples donnera sans doute des idées à nombre de développeurs et fera gagner un temps précieux puisque la plupart des bonnes façons de faire avec UNIFACE sont ici montrées.

Les développeurs habitués aux méthodes à base de composants 2 tiers n'ont pas été laissés pour compte et sacrifiés à la mode du tout objet.

Les développeurs persuadés qu'en dehors de l'objet  pur et des composants 3 tiers, il n'y a pas de salut, trouveront de quoi alimenter leur croyance.

Les développeurs ne jurant que par le web seront bien servis.

Chacun dispose maintenant d'une base riche, ouverte et solide de développement rapide d'applications sous UNIFACE.

Tous ceux qui souhaitent apporter une brique logicielle supplémentaire, ou plus simplement rendre l'une ou l'autre de ces briques plus présentable ou plus raffinée, ou encore plus modestement, signaler les erreurs ou omissions toujours possibles dans un tel document, seront les bienvenus.

21. Remerciements

Merci à tous ceux qui par leurs questions, leurs demandes, leurs convictions ont été à 

l'origine de ce document. (Clients, Collègues consultants, Amis).

Merci à tous ceux qui m'ont fourni des idées et prodigué des conseils de façon à rendre ce document plus proche des réalités et en prise directe avec les évolutions à venir.

Merci à tous ceux qui ont bien voulu lire et relire ce document pour en extraire les erreurs, et en améliorer la présentation.

Merci à tous ceux qui ont testé pendant de longues heures, les briques logicielles.

Règles de nommage, de documentation, de programmation

1. Règles générales de nommage des objets:

Les gens concernés par les règles de nommage sont:

les concepteurs qui déterminent:

le modèle de données,

le découpage en processus utilisateurs,

les règles de découpage en composants de base et leur 

enchainement,

l'allure générale de toutes les formes

les développeurs qui réalisent les composants

les utilisateurs qui réceptionnent et utilisent 

l'application livrée (langage commun).

Pour être sur que les noms choisis obéissent à une même logique, faire en sorte que ce soit toujours la même personne ou un petit groupe de personnes qui décide des noms à donner.

1.  Généralités:

Nom complet, Nom abrégé ou d'identification, Description et Mnémonique :

En général pour tous les objets manipulés on utilisera un nom abrégé pour identifier l’objet, ce nom ayant une longueur limitée à 16 caractères ; on se servira de la zone description pour y noter le nom complet, de longueur limitée à 25 caractères; enfin on utilisera la zone commentaires pour documenter l’objet, longueur disponible illimitée.

Parfois il sera nécessaire d'associer à l'objet un code ou mnémonique.

Les noms choisis, identification et surtout description doivent être parlants, si possible compréhensibles immédiatement par le développeur, le concepteur et même l'utilisateur final.

Un nom commence toujours par une lettre; seuls les caractères: A à Z, 0 à 9 et _ (underscore) sont autorisés.

Tout nom d'objet est en majuscules (sans accentués).

2.
Les NOMS d'identification des objets manipulés sont toujours limités à 14 caractères maxi même si Uniface permet souvent d'aller jusqu'à 32 caractères. On utilise donc un nom abrégé.

L’utilisation du caractère _ (underscore) est prévue pour une meilleure lisibilité du nom ou comme séparateur

Afin de garantir l’unicité d’un nom d’objet dans sa catégorie, on peut être amené à le préfixer par 2 lettres identifiant le projet. Toujours mettre les noms au singulier.

Entre préfixe et reste du nom il y a un séparateur _.

S'il y a plusieurs préfixes, les réunir sans _ de séparation.

Reste donc 12 caractères utiles pour nommer en abrégé un objet.

Ce nom abrégé est tout ou partie de la clé primaire de cet objet, tel qu'il est stocké dans le référentiel Uniface DICT; ce nom n'est donc pas modifiable une fois enregistré dans DICT.

A ces 14 caractères sera souvent ajouté un suffixe de la forme _X ou X peut prendre les valeurs: (A,B,C,E,F,G,I,L,M,N,Q,R,1,..9.).

Ne pas utiliser les mots qui sont des clauses SQL (SOLID, ORACLE,INGRES, INFORMIX,SYBASE,DB2,RDB,...)

Exemple Ingres:

Key Words A–21

ANSI SQL

The following key words are ANSI standard key words that are

not currently reserved in SQL or embedded SQL. You may want

to treat these as reserved words to ensure compatibility with

other implementations of SQL.

absolute cross get

action current_date go

allocate current_time hour

alter current_timestamp identity

are date initially

asc day input

assertion deallocate insensitive

bit dec int

bit_length decimal integer

both deferrable intersects

cascaded deferred interval

case desc isolation

cast diagnostics language

catalog domain last

char double leading

character else local

char_length except lower

character_length exception match

coalesce exec minute

collate external module

collation extract month

connection false names

constraints first national

convert float nchar

corresponding found no

nullif substring

numeric then

octet_length time

only timestamp

option timezone_hour

outer timezone_minute

output trailing

overlaps transaction

pad translate

partial translation

position trim

precision true

prior unknown

privileges upper

read usage

real value

relative varchar

second varying

size work

smallint write

space year

sql zone

sqlcode

sqlerror

sqlstate

3.
A tout objet est associé une description sur 25 caractères ; cette description doit être composée uniquement de mots en minuscules séparés par des espaces simples afin de faciliter les recherches. La description contient le nom complet. La description doit être renseignée même si elle répète le nom d’identification au préfixe près. Le préfixe ne doit pas figurer dans la description. Ne pas utiliser d'accents, ni de pluriel. Faire précéder la description du code mnémonique s'il y a en a un de défini.

4.
Tout objet peut avoir un mnémonique

Régles de construction du mnémonique:

Si le nom de l'objet est un mot le mnémonique est constitué des 3 premières lettres.

Exemple: PERSONNE

PER

Si le nom d'objet est composé de 2 mots, prendre la première lettre du 1èr mot et 3 premières lettres du mot suivant.

Exemple: LIGNE_COMMANDE
LCOM

Adopter le cas échéant des mnémoniques qui échappent à cette règle mais sont adoptés usuellement.

Exemple: COMPTE

CPT

5.
Tout objet doit être documenté selon les règles qui le concerne dans la zone COMMENTAIRE; la zone commentaire est de taille illimitée.

6.
Liste des mots réservés: 

6.1
Mots réservés Uniface (Voir Quick Référence guide) 

Tous types d'objets:
noms des entités du référentiel






noms de tables et fichiers associés






noms d'instructions






noms de fonctions

Noms de modèles:

APS FRM SYSENV UVCS DICT PRINTER TEXT

Noms d'entités:

HEADER TRAILER USYS

Noms de template champ:
ATEST Bnnn DESCR EMPTY Fnn FIX40






PREFVAL STAMP TEXT TIMESTAMP UCOMMENT






UDATE UTIME V2

Noms de template syntax:
NAM SUBFLD C3 TESTC3 DISPROM 

DISPROMPT DTYP* INHERIT LABEL MAN0

NOMANALL NUM2 NUMS3 NUMSX PRNUM

TEXTLAN YN YNB

Noms de template layout:
DATE* TIME* INV80 NOINV340

6.2  Mots réservés SQL 

Ne pas utiliser ces mots comme noms de champs, ou d'entités.

Pour éviter de prendre des noms réservés il est interessant de préfixer ceux-ci comme proposé ci-dessus.

2. Elaboration du modèle objet entreprise

Règles de nommage

Masque d'entité (Entity Interface Template)

Très peu utilisé; peut servir à faire des classes d'entité, à fixer le mode de verrouillage et la liste exhaustive des champs accédés dans tel ou tel contexte ou encore à préciser les nombres maxi et mini d’occurrences attendues.

Nom


Nom abrégé de classe d'entités éventuellement 

préfixé

Description :

Nom complet de la classe d’entités

Commentaires:

Expliquer la signification de la classe d'entités créée

Exemples :

PJ_CONSULT

Consultation

Classe des entités en simple consultation

Masque de champ (Field Template)

Il s'agit en fait du nom d'une donnée du dictionnaire des données de l'application,ou encore d'un nom pour une famille de champs.

Il est souhaitable d’utiliser des noms parlants tels que: ADRESSE, NOM, DESIGNATION... qui doivent être uniques et indépendants de toute application (si possible).

Utiliser systématiquement des masques de champs pour les 

clés primaires et les champs clés étrangères.

Tout masque de champ fait référence à:

un masque de mémorisation (obligatoire)

un masque de syntaxe (facultatif)

un masque de présentation (facultatif)

Cette règle permet un héritage de type classe et évitera de devoir re-balayer tous les champs concernés par une modification des caractéristiques de mémorisation.

Nom :


Nom complet ou abrégé

Si ce masque de champ est appliquable à une clé primaire constituée de ce seul masque de champ, prendre pour nom, le nom mnémonique de l’entité correspondante.

Si ce masque de champ est appliquable à une clé étrangère, prendre pour nom, le nom mnémonique de l'entité 1 qui est aussi le nom de sa clé primaire.

Si il y a 2 relations ou plus entre les mêmes entités, la règle ci-dessus doit être adaptée en prenant le nom du sous type associé à cette relation.

Si le masque de champ est applicable à un champ autre, prendre un nom significatif en respect avec les règles générales.

Exemple1: entité CLIENT de clé primaire CLI

Exemple2: entité LIGNE_COMMANDE a un champ clé étrangère dans la relation COMMANDE à LIGNE_COMMANDE de nom COM,  et a un autre champ clé étrangère de nom ART dans la relation ARTICLE à COMMANDE.

Exemple3: entité PERSONNE a 2 clés étrangères dans les relations PAYS_I1 à PERSONNE et PAYS_I2 à PERSONNE. Prendre pour clés étrangères PAYS_I1 et PAYS_I2

Exemple4: CODE_POSTAL se retrouve dans diverses entités mais ne constitue jamais une clé primaire d'entité.

Description :

Nom complet du template de champ sans mnémonique

Commentaires:

Expliquer la signification des templates de champ par




rapport au dictionnaire des données; Décrire et nommer




les régles de gestion de niveau Domaine utilisées s’il y 

a lieu.

Soit le template de champ CODE_POSTAL

Objectif/Utilisation:

exemple: identification du bureau distributeur

Source de la donnée:

exemple: La Poste

Caractéristiques représentées:

exemple: code département et code commune

Dépendances:

Décrire et nommer les contraintes de niveau attribut
utilisées (RAnnn)

Le code département prend les valeurs 01 à 99 plus 2A et 

2B pour la Corse; le code commune peut prendre les 

valeurs 000 à 999. Ce contrôle est effectué par le module

RA001.

Historique

sans objet ici.

Masque de mémorisation d'un champ (Field Interface Template)

Il est souhaitable d’utiliser des noms parlants tels que: ADRESSE, NOM, DESIGNATION ... qui doivent être uniques et indépendants des caractéristiques de mémorisation qu’ils représentent ; par exemple le nom TELEPHONE représente une longueur de 10 chiffres dans l’état actuel du domaine national, mais pourra tout aussi bien représenter jusqu’à 15 chiffres dans un contexte international.

Nom :


Nom complet ou abrégé
TELEPHONE

Désignation :

Nom complet


numéro de téléphone

Commentaires:

Objectif:
Expliquer pourquoi on a choisi ce type de  mémorisation;

exemple: respect d'une norme précise, d'une norme de 

fait, volonté d'obtenir un ordre de tri, de faire concis, 

de pouvoir montrer en clair l'information, etc ...




Historique
Masque de syntaxe d'un champ (Field Syntax Template)

Le nom s'obtient par recensement de toutes les combinaisons de

syntaxe trouvées à la constitution du dictionnaire de données,

c'est à dire de tous les masques de champs

Il peut être intéressant d'utiliser des mnémoniques parallèles à ceux mis en place pour la mémorisation (exemple:ADRESSE) ;

Néanmoins inventer un nom générique si la règle de syntaxe porte sur plusieurs champs ou templates de champs sans corrélation avec une famille de champs.

Nom :


Nom complet ou abrégé

Désignation :

Nom complet

Commentaires :
Objectif
Expliquer pourquoi on a adopté cette syntaxe

exemples: règle de gestion pratique, éviter ambiguité en 

recherche, codage de fait, norme de fait, etc ...

Historique

Masque de présentation d'un champ (Field Layout Template)

Le nom s'obtient par recensement de toutes les combinaisons de

présentation trouvées à la constitution du dictionnaire de données, c'est à dire des masques de champs

Il peut être intéressant d'utiliser des noms abrégés parallèles à ceux mis en place pour la mémorisation

exemple:
ADRESSE (présentation sur 1 ligne)

Néanmoins inventer un nom générique si la règle de présentation porte sur plusieurs champs ou templates de champs sans corrélation avec une famille de champs.

Exemple: LIBELLE_LONG, LIBELLE_COURT

Nom :


Nom complet ou abrégé
ADRESSE

Désignation :

Nom complet


adresse en général

Commentaires :
Objectif
Expliquer pourquoi cette représentation a été choisi, dans quels cas elle s'applique, préciser la référence éventuelle à des normes.






Lg mémorisée + 1




Historique
Table de translation clavier

Permet d'établir la correspondance entre des combinaisons de touches clavier et des fonctions éditeur de structure Uniface.

Nom :


Nom complet ou abrégé

Le nom s'obtient à partir du nom de la table fournie par Uniface la plus approchante, en lui ajoutant un suffixe constitué du mnémonique de l'application si la table est propre à cette application, de SYSTEM_LIBRARY si la table est commune à plusieurs applications, du nom de la Forme utilisatrice si cette table est propre à cette seule forme.

Désignation :

nom complet

Commentaires :
commenter dans la table




Objectif: Expliquer pourquoi cette table a été choisie ou 

construite, dans quels cas elle s'applique, préciser la 

référence éventuelle à des normes.




Détail: Bien repérer les modifications effectuées par 

rapport à la table de référence avec historique éventuel

des modifications successives.

Table de translation écran

Permet d'établir la correspondance entre des actions éditeur de structure et des combinaisons de caractères réalisant cette action sur un écran.

Régles: Idem ci-dessus

Table de translation imprimante

Permet d'établir la correspondance entre des actions éditeur de structure et des combinaisons de caractères réalisant cette action sur une imprimante.

Règles:Idem ci-dessus

Modèle : (Application model)

Très souvent assimilé à l'application donc de même nom.

Néanmoins il peut être intéressant de décomposer le modèle général d'une application en Sous Modèles ; penser que le nom de modèle peut être utilisé dans un fichier d’assignation pour indiquer le chemin de toutes ses entités. A l'inverse un même modèle peut être utilisé par plusieurs applications.

Penser également au fait que la règle de nommage doit rester valable pour toutes les applications à venir.

Nom :


Nom complet ou abrégé
GESPER




Limiter ce nom à 8 caractères si possible.

Désignation :

Nom complet


gestion du personnel

Commentaires :
Objectif,Contexte



Interaction avec d'autres modèles ou progiciels



Citer les modèles et/ou progiciels concernés




avec COMPTA




Historique



Noter ici les dates de modifications et d'ajouts 





successifs liés à l'avancement du projet. 




Détail technique
Décrire les entités principales en termes "utilisateur"




Citer les points clés tels que les relations complexes

Template d'entité

Principe: permet d'affecter des propriétés communes à une famille d'entités et de pré-coder les triggers d'entités. L'usage des templates d'entités est assez rare.

Utilisation possible: 
mode de verrouillage de l'entité,





entité en lecture seule,





entité non database, ...

Exemples de noms et désignation possibles:


MAJ_PRUDENT

entité en maj verrouillage prudent


MAJ_OPTIMISTE

entité en maj verrouillage optimiste


LECTURE_SALE

entité en lecture non exclusive


LECTURE_EXCLUSIVE
entité en lecture exclusive


NON_DATABASE

entité non database

Nom :


Nom de la famille

NON_DATABASE

Désignation :

explication brève

Mnémonique:

sans objet

Commentaires :
explication complémentaire de l'objet de cette famille si

nécessaire

Entité Database

Principe: le nom d'une entité est unique pour un modèle. Associer à l'entité un mnémonique sur 3 caractères qui détermine la clé primaire de cette entité.(voir Masque de champ) et qui peut servir à identifier les composants qui manipulent en majeur cette entité.

Nom :


Nom complet ou abrégé
ARTICLE

Désignation :

nom complet


article a la vente

Mnémonique:





ART

Commentaires :
Objectif (quoi? pourquoi?)




Préciser l'utilisation générale de l'entité;



exemple: Contient les données nécessaires pour 




communiquer avec ce client; est utilisée pour 




envoyer du courrier, des factures, ...




articles mis en magasin




Interactions et Contraintes



Citer l'entité.modèle et le progiciel interagissant




pas d'interaction




Citer  les contraintes de niveau Table et




de niveau Occurrence utilisées. (RTnnn et ROnnn)




le stock minimum de l'article est 10, le stock maximum est 100



module RO010





Règles de création, modification, suppression



exemple: création lorsqu'un contact de ce client demande





un devis, effectue une commande, ...






Modification: lorsqu'un des faits concernant ce client change 




Suppression: lorsque ce client n'est plus intéressant









créé par Marketting









modifié par









supprimé par

Historique

sans objet



Volumes et Accès

nombre d'occurrences à telle date

accroissement prévisible par unité de temps

nombre maximum, minimum, moyen prévu

mini 150

moyen 300

maxi
450

Vue 

Une vue s’utilise pour permettre des accès de type requête Sql complexe ; 

Nom :


Nom complet ou abrégé suffixé par _V




(longueur maxi=18)

Désignation :

Nom complet sans le suffixe

Commentaires :
Expliquer l’utilité de cette vue soit en termes de performance, soit en 

termes de besoin d'interfaçage avec un progiciel,...

Entité non database définie dans un modèle

Principe: le nom d'une entité est unique pour un modèle. 

Nom :


Nom complet ou abrégé




(longueur maxi=18)

Désignation :

Nom complet

Commentaires :
Expliquer l’utilité de cette entité non database

Entité non database définie dans un composant

Principe: le nom de l'entité doit être unique pour le composant. 

Nom :


Nom complet ou abrégé




(longueur maxi=18)

Désignation :

Nom complet

Commentaires :
Expliquer l’utilité de cette entité non database

Sous type

Principe: le nom d'un sous type est unique pour un modèle; il est toujours dérivé d'une entité database. 

Nom :


Nom complet ou abrégé significatif




(longueur maxi=18)

Désignation :
Nom complet, espace, nom du rôle

Commentaires :
Expliquer l’utilité de ce sous type




Préciser si le sous type est:





exclusif,





inclusif,





technique (nécessaire pour faire figurer 2 fois ou plus un même 

cadre d'entité)

Exemple1:
entité PAYS (sous types inclusifs)



sous types
Nom


Désignation






PAYS_RESID

pays de residence 





PAYS_NAIS

pays de naissance

Exemple2: entité PIECE_COMPTABLE (sous types exclusifs)



sous types
Nom


Désignation





FACTURE

piece facture





AVOIR


piece avoir

Exemple3: entité CELLULE (sous types techniques)



sous types
Nom


Désignation





CELLULE_ETA1
cellule etat 1





CELLULE_ETAT2
cellule etat 2





CELLULE_ETAT3
cellule etat 3

Champ database décrit dans le modèle

Principe: le nom d'un champ correspondant à une donnée élémentaire doit être unique quelque soit sa localisation dans telle ou telle entité; en général hérite ses propriétés voire son nom d'un masque de champ.

Nom :

Tout champ doit avoir son masque de champ.


Tout champ appartenant à une clé primaire ou à une clé étrangère doit être défini dans un masque de champ.

Tout champ apparaissant dans plusieurs entités doit être défini dans un masque de champ.

Le nom du champ est alors souvent celui du masque de champ.

Si le champ n'a pas de masque de champ, alerter le responsable du dictionnaire de données ou de la modélisation pour obtenir le masque de champ manquant.

Les champs clés primaires ou clés étrangères n'échappent pas à la généralité de la règle ci-dessus; en particulier éviter autant que faire se peut de calquer certaines règles de nommage héritées des outils CASE qui ajoutent des préfixes ou des suffixes du genre Code,Id,Cle, etc... qui ont pour inconvénient de qualifier la clé primaire et par conséquent d'interdire de donner ce même nom à la clé étrangère correspondante; il en résulte alors un joli cafouillage dans les règles de nommage, surtout lorsque la clé étrangère fait partie d'une autre clé primaire...

Eviter aussi de préfixer ou suffixer les noms des champs du mnémonique ou de l'abrégé de l'entité: cette pratique est sans intérêt avec Uniface puisque le champ peut être qualifié par rapport à l'entité qui le contient et même par rapport au modèle.

Faire simple et rester rigoureux, ne pas s'inventer de règles inutiles ou inapplicables.

le message label associé a le nom du champ avec le préfixe L_

Description :
Nom du champ suivi de nom d’entité porteuse

Commentaires :
Objectif/Utilisation:



exemple: savoir depuis quand on connaît ce contact

Caractéristiques représentées:




exemple: la date à laquelle ce contact est créé




Source de la donnée:



exemple: Service commercial




Dépendances:



Décrire et nommer les contraintes de niveau attribut



utilisées (RAnnn)

Historique

Champ non database décrit dans le modèle

idem au champ database.

Champ non database utilisé dans un composant particulier

Principe: le nom d'un champ correspondant à une donnée élémentaire doit être unique dans le cadre d'entité de cette forme.

Le nom du champ est hérité le plus souvent d'un nom de champ database correspondant; si pas d'héritage prendre un nom significatif.

Si besoin d'un label, a pour nom le nom de champ préfixé par un L_.

Clé primaire ou clé candidate ou index

Il n'y a aucune raison de mettre en place une règle particulière sur ces champs à partir du moment que les règles de construction des noms de champs sont respectées.

Se méfier des outils CASE qui suffixent parfois ces champs particuliers avec des _ID, _CLE, ...

Labels de champs

Sont obligatoirement définis en 'mou' via des messages $text(...); dans certains cas, selon les règles d'ergonomie souhaitées il peut être nécessaire de remplacer les labels par des champs non database. Ceci permet de gérer plus finement les attributs des labels au prix d'un accroissement de la complexité de programmation. Voir Champs ci dessus.

Relation

Avec Uniface il n'y a pas de nom à affecter, la relation de type hiérarchique étant définie par l'entité initiale père et l'entité fille ; ce nom est cependant utile pour exporter les contraintes de relation vers le Sgbd Cible.

On peut aussi décider de prendre un nom parlant, surtout en vue d'un portage sur Sgbd des contraintes et en vue d’un meilleur dialogue avec l'utilisateur.

Nom:


Nom abrégé constitué du mnémonique de l'entité 1 suivi du 

mnémonique de l'entité n séparés par un _

Désignation:

nom de l'entité 1, espace, nom de l'entité n

Documentation

Objectif: (quoi,pourquoi)




exemple: CONTACT est employé par CLIENT




permet d'envoyer le courrier à un contact 






spécifique de ce client




Régles d'association: 




Décrire et nommer les contraintes de niveau Base



utilisées (RBnnn)




exemple1: un contact est créé si ce contact




est employé par ce client; ce contact est à joindre pour




certains envois de courrier.




exemple2: la date de création d'un contact est supérieure 




ou égale à la date de création du client




Facultativité:



exemple: Obligatoire coté 1, Facultatif coté n




Rappeler l'appartenance à des relations complexes




Cardinalités:



Contact emploie au minimum 1 contact






au maximum 100 contacts






en moyenne 3 contacts

Application (Start-up shell)

Si application a un seul point de lancement, prendre pour nom de startup shell, le nom de l'application.

Si l'application a plusieurs points de lancement, prendre pour nom, le nom abrégé de l'application suffixé par un underscore et un nom de fonction de l'application.

De préférence faire un nom court.

Nom:


Nom complet ou abrégé 



Limiter ce nom à 8 caractères discriminants

Désignation: 

nom sous l'icone

Commentaires:

Objectif
Intérêt pour l'utilisateur de cette icone de lancement d'application




Interfaçage paramètres



Historique
Librairie

La librairie est un espace de rangement des objets globaux

Nom:


Si une seule librairie pour l'application,Le nom de la librairie est constitué 

du nom de l'application.

Si plusieurs librairies pour l'application,Le nom est constitué du 

mnémonique de l'application suivi d'un underscore puis du nom significatif 

de l'intérêt de chaque librairie

Exemple:
CPT_GENERAL



CPT_ECHANGES

Si librairie partagée par plusieurs applications,Le nom est constitué du nom 

significatif SYSTEM_LIBRARY (proposée dans les règles de recherche 

d'Uniface pour les objets Procs et Variables globales). 

Nota Bene: en général les objets globaux accessibles grâce au positionnement de la fonction $variation, sont rangés dans la même librairie que les procédures et les variables globales.

Description:



Commentaires:

Expliquer l'organisation de ou des librairies affectées à une ou plusieurs 

applications.




Distinguer clairement ce qui est accessible en statique 




(spécification library dans Startup Shell ou dans Forme)




de ce qui est accessible par l'affectation de $variation.
Menu barre

Objet global définissant la barre de menu horizontale en interface utilisateur graphique.

Nom:


Nom complet ou abrégé de l'ensemble des 

fonctions réalisées; correspond assez souvent au 

nom du startup shell. 

Certains titres du Menu barre sont souvent imposés:
Fichier, Edition, ...Aide

Description: 

fonction du menu barre

Commentaires:

Décrire la fonctionnalité générale de ce menu barre




en termes "utilisateur", titres du menu barre

Menu déroulant ou Popup menu

Objet global définissant un menu déroulant ou une portion de celui-ci en interface utilisateur graphique

Nom


Nom complet ou abrégé de la fonction réalisée 

Certains des menus déroulants associés aux titres imposés, ont des options standardisées:

Fichier:
Fermer,Ouvrir,Enregistrer,Supprimer,..Quitter

Edition:
Copier,Couper,Coller,Rechercher,...

Aide:
Aide,A propos

Description: 

titre de l'option si menu option,




'cascade' si menu cascading




'inclu' si menu include

Documentation

Décrire les possibilités et les fonctions de ce menu déroulant en termes 

"utilisateur"

Nota Bene:

Un même menu déroulant peut appartenir à plusieurs 

branches d'un menu barre ou de plusieurs menus barre.

Touche raccourci
Nom logique identique au nom du menu déroulant 

si possible, libre sinon

Panels

Identifier autant de panels que de configurations de boutons ou de menus contextuels utiles; par exemple panels de consultation, de sélection, de mise à jour, de recherche, ...

Il est intéressant de faire une recherche exhaustive des possibilités de panels toutes applications confondues et donc de nommer les panels de façon unique et fonctionnelle.

Les panels sont dans cette hypothèse génériques et stockés en librairie SYSTEM_LIBRARY.

Nom


Nom complet ou abrégé significatif du contexte

Description: 

Nom complet

Commentaires:

Décrire les fonctions de ce panel en termes




"utilisateur" ainsi que la liste des fonctions editeur de 

structure utilisées

Nota Bene:
 Selon l'ergonomie adoptée il peut y avoir ou non présence de panels en haut ou en bas d'écran. Il arrive couramment que l'utilisateur d'aujourd'hui préfère les boutons inclus dans la grille. Penser aussi aux menus sous forme de grilles spécialisées ou aux Hotspots

Procédure globale

L'ensemble nom de procédure + nom de librairie identifie une procédure globale et une seule.

Les procédures globales sont à éviter en Uniface Seven car elles ne sont pas utilisables dans les services et les reports; de plus la tendance actuelle consistant à assembler des composants réutilisables impose que ceux-ci soient des boites noires formant des briques logicielles indépendantes.

Remplacer par des opérations de services ou de formes.

Nom


Nom complet ou abrégé préfixé par G_

Description: 

nom complet sans suffixe

Documentation

dans le code

Décrire le traitement effectué

Rappeler la contrainte ou règle de gestion à la base de 

ce traitement Rxnnn.

Procédure locale

Une procédure est locale soit au niveau champ (hérité du modèle), soit au niveau entité (hérité du modèle) soit au niveau forme (hérité ou non d'un template de composant).

Le nom doit être significatif; voir Formes/Grilles

Nom


Nom complet ou abrégé préfixé par F_, E_ ou C_




F_ si mémorisée dans trigger LPM de champ




E_ si mémorisée dans trigger LPM d'entité




C_ si mémorisée dans trigger LPM de composant

Description: 

nom complet sans suffixe

Documentation

Décrire le traitement effectué




Rappeler la contrainte ou règle de gestion à la base de 

ce traitement Rxnnn

Variable globale

Eviter l'usage de ces objets dans un environnement avec des services.

Réserver l'usage des variables globales pour les formes.

Une variable globale est identifiée par son nom et par la librairie qui la contient; si la variable est commune à plusieurs applications la ranger en SYSTEM_LIBRARY.

Si la variable globale sert à passer une valeur de champ entre 2 formes modales, lui donner le nom de ce champ.

Une variable globale peut souvent être remplacée par un paramètre d'opération.

Si la variable globale sert à charger un widget de champ prendre le même nom que le template de champ correspondant.

Nom


Nom complet ou abrégé préfixé par G_

Description: 

nom complet sans G_

Variable locale à un composant

Une variable locale est unique au sein d'un composant ou même d'une instance de ce composant.

Si la variable locale sert à mémoriser un champ prendre le même nom que le champ.

Nom


Nom complet ou abrégé préfixé par C_

Description: 

nom complet sans C_

Variable locale à un trigger ou à un module

Une variable locale est unique au sein d'un module.

Définie à l'intérieur du pavé:

Variables

Endvariables

Nom


Nom complet ou abrégé préfixé par V_.

Description: 

sans objet, mais commentaire souhaitable

Paramètre d'une opération  (voir partie composants)

Nom


Nom complet ou abrégé préfixé par P_.




Souvent le nom reprend celui du paramètre de




l'instruction activate.

Description: 

sans objet mais commentaire souhaitable

Constante globale

Une constante globale est identifiée par son nom et par la librairie qui la contient; si la variable est commune à plusieurs applications la ranger en SYSTEM_LIBRARY.

Si la variable locale sert à mémoriser un champ prendre le même nom que le champ.

Nom


Nom complet ou abrégé préfixé par G_

Description: 

nom complet sans G_

Constante locale à un composant

Une constante locale est unique au sein d'un composant ou même d'une instance de ce composant.

Si la constante locale est en rapport direct et unique avec un champ prendre le même nom que le champ. Sinon prendre le nom le plus significatif possible

Nom:


Nom complet ou abrégé préfixé par C_

Description: 

nom complet sans suffixe

Messages et Aides (Helps)

Un message est identifié par son nom, sa librairie et son langage

On distingue les messages suivants:

· Labels de champs

Voir Champs

Nom


Nom complet ou abrégé du champ ou du template de 

champ préfixé par L_ si vient du modèle, préfixé 

par C_ si champ propre à une forme, préfixé par T_ si générique 

(provient d'un template de composant)

Description: 

nom complet sans suffixe

Documentation:
Noter dates de création et modifications successives 

des messages ainsi que l’origine de la modification 

demandée

· Titres de formes

Voir Formes/Grilles

Nom


Nom complet/abrégé du composant préfixé par C_

Description: 

nom complet

Documentation: 
Noter dates de création et modifications successives 

des messages ainsi que l’origine de la modification 

demandée

· Questions et Réponses
(askmess)

Nom


Nom complet/abrégé préfixé par Q_ 

pour une question ou R_ pour une réponse

Description: 

nom complet sans suffixe

Documentation: 
Noter dates de création et modifications successives 

des messages ainsi que l’origine de la modification 

demandée

· Messages simples

(message,putmess)

Nom


Nom complet ou abrégé du message préfixé par M_ 

si message, ou si putmess

Descrition: 

nom complet sans suffixe

Documentation:
Noter dates de création et modifications successives 

des messages ainsi que l’origine de la modification 

demandée

· Aides



(help)

Ne pas utiliser si on préfère une aide propre au GUI

(exemple winhelp) ou si on veut pouvoir gérer de façon 

générique les aides contextuelles.

Si on VEUT utiliser quand même:

Nom:


idem Messages 

Description:

nom complet sans suffixe

Glyphs

Objet global contenant une image portable

Nom


Nom complet ou abrégé du glyph

Description: 

nom complet

Include Proc:

Source de pré compilation

Nom :




Si code de trigger Uniface prendre pour nom :
TRIGGER_nomTrigger

Si opération prendre pour nom 


OPER_nomOpération

Description

sans objet

Commentaire

très souhaitable

Fichier .ini

Fichier d'initialisation Windows; souvent copié en partie dans la base de registres Windows

Limiter ce nom à 8 caractères significatifs si portage sous W3.

Nom


Nom du startup_shell.ini ou idf.ini pour 

l'atelier de développement

Description: 

sans objet

Documentation:
Dans le texte précédé de ;

Noter dates de création et modifications successives 

ainsi que l’origine de la modification demandée

Fichier d'assignation

Fichier déterminant la localisation des entités et des fichiers, fondamental pour le déploiement.

Limiter ce nom à 8 caractères significatifs si portage sous W3.

Nom


Nom du startup_shell.asn ou idf.asn pour

l'atelier de développement

Description: 

sans objet

Documentation:
Dans le texte précédé de ;

Noter dates de création et modifications successives 

ainsi que l’origine de la modification 

demandée

Fichier .dol

Fichier portable contenant tous les objets globaux compilés.

Limiter ce nom à 8 caractères significatifs si portage sous W3.

Nom


Nom du startup_shell.dol 

Description: 

sans objet

Documentation:
Dans le texte précédé de ;

Noter dates de création et modifications successives 

ainsi que l’origine de la modification 

demandée

Nota Bene : uobj.dol est un nom passe partout et peut causer des soucis sur un poste client multi applications uniface.

Triggers spécifiques (non par défaut) du modèle

Si code non standard Uniface, rappeler en commentaire la règle de gestion

effectuée par le code (Rxnnn); une régle de gestion peut impliquer du code dans plusieurs triggers

Règles de gestion et contraintes

Rappel
Il y a tout intérêt à "monter" sur le modèle le code effectuant les contrôles et traitements fonctionnels de façon à profiter de l'héritage de ce code lors de l'écriture des grilles. 

Lorsque la définition du ou des triggers qui devront recevoir le code n'est pas facile à déterminer, ou si l'on recherche l'unicité du code, penser à utiliser les Local Proc Module de niveau Champ ou de niveau Entité.

Lorsque les règles de gestion sont complexes et impliquent un code important réparti sur plusieurs triggers, il y a lieu de penser à en faire une opération d'un service.

Nom

Le nom des règles de gestion mises en place au niveau du modèle seront de la forme:

Rx_nom ou x prend les valeurs:


F
pour niveau champ (triggers d'un champ spécifique)


D
pour niveau domaine (triggers d'un template de champ) 

E
pour niveau Tuple (champs d'une même occurrence; codé 

généralement dans des triggers d'entité)


T
pour niveau table (plusieurs occurrences d'une table)


B
pour niveau base (plusieurs tables concernées)

Le nom choisi sera significatif.

Documentation

Dire en termes utilisateurs ou fonctionnels ce que fait 




la règle de gestion, quelle est son utilité, sa finalité

Comment mettre en place règles de gestion et contraintes ?

Niveau Domaine
Paramétrer en statique ou en dynamique (par codage)

Data Type, Interface, Layout




Widget et ses propriétés en dur




Widget et ses propriétés en mou




Triggers: STMOD, LVFD, VALF, VALUE CHANGED,




ON ERROR 

Fonctions: $dbocc, $occmod, $occdel




sur Masque de champ.




exemples de contraintes statiques: 




Valeur nulle, Valeur Obligatoire, Numérique,




Caractères autorisés, Longueur minimum et maximum,




Unicité, Plage de valeurs, Liste de valeurs ...




exemples de contraintes dynamiques:




Mise à jour interdite




syntaxe: NED




Mise à jour autorisée sous conditions




trigger STMOD:





if  ($dbocc>0 & -champ renseigné-)





 message/error ...





 return(-1)





endif




Mise à jour cohérente avec celle qui pré-existait




ex: changement d'états possibles ou non parmi X Y Z




trigger LVFD





if (ETAT="X" & $$anc_etat="Y")





 message/error ...





 return(-1)





else





 ...





endif




trigger STMOD





if (ETAT="Z")





 message/error ...





 return(-1)





endif




trigger ON ERROR





déclenché si valeur autre que X Y Z

Niveau Attribut
idem ci-dessus mais appliqué à un Champ spécifique.

Niveau  Occurence   Triggers: LMO, AIO, OGF, LMK, VALK, RMO




$dbocc, $occdel, $occmod




sur Entité.



exemple de contrainte statique:




Contrôle inter champs de l'occurrence




trigger LMO:





if (CHA > CHB)





 message/error ...





 return(-1)





endif




exemples de contrainte dynamique:




Restriction en suppression




trigger RMO





if ($dbocc>0)





 message/error ...





 return(-1)





else





 remocc





endif




Restriction en mise à jour




trigger OGF:





if (-condition-)





 field_syntax CHA,"NED"





 field_video CHA,"COL=.."





endif

Niveau Table

Triggers: LMK,VALK,READ,WRITE,DELETE,WRITE UP,DELETE UP




sur Entité.




exemples:




Unicité d'une occurrence selon sa clé primaire




Unicité d'une occurrence selon clé candidate




Contrôle entre n champs de n occurences

Niveau Base

One Entity, Many Entity, Delete Constraints dans Relation



AIO, OGF, LMO, RMO, WRITE, DELETE sur Entité



Le SGBD utilisé




exemples:




Relation 1-1, les 2 entités sont facultatives




Relation 1-1, les 2 entités sont obligatoires




Relation 1-1, une entité obligatoire, l'autre




facultative




Relation 1-1 inclusive (les 2 possible)




Relation 1-1 exclusive (l'un ou l'autre)




Relation 1-n, les 2 entités sont facultatives




Relation 1-n, les 2 entités sont obligatoires




Relation 1-n, une entité obligatoire, l'autre




facultative

4.Penser au prototypage pour vérifier la bonne implémentation des contraintes.

Au stade de la conception d'un premier jet du modèle, il est conseillé d'effectuer quelques formes ou services permettant de vérifier que le modèle est correct et correspond bien aux attentes de l'utilisateur final.

Rendre un modèle performant

1.Dénormaliser le Modèle afin d'économiser des accès disques

2.Eviter l'utilisation des DataTypes E et F

3.Eviter les clés primaires composées dont l'un des champs fait partie de la clé étrangère d'une relation. Privilégier les clés techniques. S'interdire de faire figurer une date dans une clé primaire.

4.Faire utilisation de vues qui limitent les accès disques

Faire une analyse complète des chemins d'accès aux données de la base de façon à s'assurer que les index nécessaires sont biens définis et quel est le nombre d'accès attendus.

5.Inclure des champs qui contiennent des informations statistiques par exemple: Nombre d'occurrences clients, ce qui évite de reconstruire la hitlist pour obtenir le même résultat lors d’une consultation qui doit être rapide et concerne une grosse table ;

A l’inverse ne pas inclure de tels champs si on doit privilégier un traitement de données batch rapide ou que la table à balayer est petite.

6.Regrouper en une entité de généralisation plusieurs entités concernant des objets très voisins (ex: Société, Client, Fournisseur regroupés en Tiers),ce qui va faciliter la réutilisation d’une même forme de traitement, et diminuer le nombre de tables du modèle (notion d'héritage). On peut garder les entités originales sous forme de sous-types.

7.Regrouper les tables de paramètres dans une même entité.

(Attention: Cette idée de regroupement est contraire au principe de Reverse Ingénièrie.)

Utiliser les traitements de listes pour charger dynamiquement les widgets.

8.Réduire au maximum les structures hiérarchiques en dur; préférer la structure hiérarchique dynamique obtenue par généralisation. 

9.Voir l'étude systématique des modèles classiques les plus courants tels que:

Modèle hiérarchique

Modèle nomenclature

Voir document Modèles.doc

3. Réalisation des composants :

On distingue les formes et services pages avec interaction utilisateur, les services ou boites noires de traitement, les reports de production d'états.

Règles d'ergonomie des formes et des services pages

1.1.
L'homme est au centre du système

1.1.1
Facteurs psychologiques

motivation

attitude positive ou négative face à l'automatisation

style, approche personnelle des problèmes

1.1.2
Facteurs connaissance et expérience

niveau de lecture ou d'éducation

habileté à se servir du poste de travail

expérience du travail à accomplir

langage maternel et/ou naturel par rapport au métier

1.1.3
Facteurs physiques

prise en main (droitier/gaucher ...)

couleurs distinctes mêmes pour un daltonien

autres handicaps éventuels (braille, ...)

1.1.4
Facteurs travail habituel

fréquence d'utilisation

importance de la tache

utilisation générale du système

1.1.5
Facteurs environnement

nuisance bruit

lumière ambiante correcte

1.2.
Objectifs de l'interface utilisateur

1.2.1
L'utilisateur doit avoir le contrôle et la maîtrise de SON application

Tenir compte du "style" de l'utilisateur

Construire et utiliser une liste de termes CONNUS de l'utilisateur

Rendre l'interface flexible, c'est à dire adaptable à l'utilisateur

Prévoir deux niveaux de prise en main de l'interface (novice, chevronné)

1.2.2
L'interface doit être naturel POUR l'utilisateur

Réduire les déplacements de souris

Rendre l'accès au système très facile

Utiliser des représentations imagées du réel

Donner une information en retour de toute action et le plus tôt possible

Faire consistant et prévisible

Faire du "WYSIWIG"

Autoriser voire favoriser les manipulations "directes"

1.2.3
Guider et assister si nécessaire

Fournir une aide intelligente, très claire et compréhensible pour l'utilisateur

Relever au plus tôt voire anticiper les erreurs de manière à encourager l'utilisateur à ne plus 

en faire.

1.2.4  Faire Esthétique

1.2.5  Documenter l'application

1.2.6
Cacher les détails techniques

Cacher les actions les plus sophistiquées ou les moins fréquentes

Réduire la consommation de ressources

1.3.
Les différents niveaux de perception d'un modèle d'interface

1.3.1
la perception de l'utilisateur

orienté métier (objets manipulés et leur comportement,

langage utilisé, interactions, mécanismes, ressenti)

1.3.2
la perception du développeur

orienté "informatique"

1.3.3  la perception globale du chef de projet

synthèse des 2 perceptions ci-dessus

aspect fonctionnel

aspect esthétique

1.3.4
Les problèmes contradictoires rencontrés

Un maximum de contrôles sacrifie la facilité d'apprentissage

De nouvelles techniques facilitent certaines taches mais en complexifient d'autres.

Les utilisateurs sont exigeants, ce qui complexifie parfois inutilement la réalisation des composants. Pas de recette miracle, beaucoup de cas particuliers

1.4.
Les concepts Uniface

1.4.1  La volonté d'utiliser Uniface

1.4.2  Questions fondamentales

Faut-il faire portable ou ciblé sur un GUI particulier ?

Interface mode caractère, graphique formatté ou formulaire/page html ?

Type de dialogue à mettre en place entre utilisateur et machine

Modal et/ou non modal?

Particularités de représentation ?

Type d'aide en ligne: Hypertexte? Contextuelle? Autre?

Niveaux de prise en main requis ?

Type de navigation dans l'appli ?

Termes, langage de l'utilisateur 

Points particuliers éventuels

1.4.3  Evaluation de l'efficience de l'interface utilisateur

1.4.3.1 Par prototypage et affinages successifs et validation par l'utilisateur. 

 dangers: pas de définition précise du but visé par le prototype, trop d'itérations

1.4.3.2
Par test avec mesures

chronométrage

nombre d'erreurs commises

réponses du système déroutantes pour l'utilisateur

nombre d'utilisateurs demandeurs

temps passé sans fatigue significative

temps passé et coût pour réparer une erreur

temps entre démarrage et satisfaction de l'utilisateur

danger: manque d'objectivité

1.5.
Comportement de l'utilisateur d'une forme ou d'un service page

1.5.1
Ce que peut faire un utilisateur (actions possibles)

Sélecter une option menu

Sélecter une valeur dans une liste

Appuyer sur un bouton

Enfoncer une touche du clavier, entrer de l'information

Cliquer sur un champ ou un widget ou un lien

Double cliquer

Faire un drag and drop ...

1.5.2
Principe d'analyse du comportement

Etablir une liste des actions possibles aussi précise que possible et surtout non ambigüe avec indication des actions possibles

Pour chaque forme type ou pour chaque page serveur retenue et pour chaque action possible, déterminer le traitement effectué et la réaction en retour

Règles d'ergonomie dérivées du comportement

Les menus

menu système application ou menu popup ou menu web

réservé aux actions communes à toutes formes

9 options maximum, 7 seulement si possible.

menu système forme ou tableau de boutons forme/service page

réservé aux actions spécifiques de cette forme

avec recouvrement possible des actions communes

même positionnement relatif des options sur les 2 menus dans ce cas.

9 options maximum, 7 seulement si possible

menu barre déroulant (forme)

1ère Lettre Majuscule, autres lettres en minuscules

mots simples pour les titres

touches raccourcis utilisables

message/hint pour aide

menu déroulant application (forme)

même positionnement pour même option

grouper les actions similaires

faire des cascades si trop d'options

1ère Lettre Majuscule, autres lettres en minuscules

petit nombre de mots dans une option affichée

touches raccourcis utilisables

penser aux macros pour les actions basiques

utiliser les cachés, grisés, cochés

caché si non autorisé

grisé si inutilisable dans ce contexte

coché si alternance de choix

message/hint pour aide.

menu dynamique forme ou service page

même positionnement pour même option bouton/lien

le titre ou l'image d'un bouton/lien doit être unique

grouper les boutons en haut ou à gauche de l'écran, le

plus utilisé en haut à gauche

penser bouton avec image et texte associé

faire générique si possible pour réutilisation 

touches raccourcis utilisables

menu hotspot (Uniface V6) ou map (Uniface Seven) (forme)

même positionnement si même option zone

grouper les zones sensibles si possible

adapté à une recherche hiérarchique

ne pas abuser des couleurs

ne pas faire trop de détails

attention au temps de chargement d'une grosse image

Les boutons

dans une forme ou un service page (autre que menu)

même positionnement pour même option bouton

le titre ou l'image d'un bouton doit être unique

grouper les boutons en haut ou à gauche de l'écran, le

plus utilisé en haut à gauche

Si un ou plusieurs boutons agissent sur un objet de l'écran, les placer tout à coté à droite

penser bouton avec image et texte associé

faire générique si possible pour réutilisation

touches raccourcis utilisables

Fixer le bouton par défaut pour Enter

Fixer le bouton par défaut pour Cancel

panneaux ou panels (non recommandé)

Mettre les boutons les plus courants à droite

Préférer les menus de forme aux panneaux de forme

Ne pas utiliser le session panel

La présentation des formes

Propriétés générales

Penser à l'utilisateur !

Air de famille pour toutes les formes (penser template)

Grouper les objets selon leur ordre de manipulation, du haut à gauche au bas à droite

Labels: 1ère Lettre Majuscule autres lettres en minuscules

Champs en Majuscules de préférence

Pas de texte d'explication en dehors des labels de champs

1ère et dernière ligne de la forme vides

1ère et dernière colonne vides

Titre obligatoire avec nom de forme rappelé ()

Faire clair et ne pas charger sauf volonté utilisateur

Pas de fond d'image ou alors filigrane (image très atténuée, peu visible)

Ascenseur vertical et à droite si multi occurrences

Cadres d'aréas plutôt que cadres d'entités

Ecrire label sur cadre d'aréa en haut à gauche; aligner si plusieurs cadres

Jouer sur les différents modes d'utilisation des champs

selon une règle précise et établie, mais qui reste simple

Déterminer toutes polices utilisées

Ne pas abuser de la couleur.

Propriétés de fenêtre

Retaillable ou non

Déplaçable ou non

Minimisable ou non ...

Propriétés de forme

Menu associé et/ou panel associé

Dimensions et positionnement

Librairie

Couleur ...

Modale ou non modale

Attachée ou détachée

Synchrone ou Asynchrone

Champs

Jouer sur les différents modes d'utilisation des champs

Utiliser Labels associés

Messages et labels

Si statique: De préférence via $text

Si dynamique: remplacer par un champ.

Guidage, Aide en ligne

Choix du winhelp ou de l’aide par messages Uniface ou spécifique

Widgets

Liste des widgets disponibles

Widget
Equivalent HTML
Utilisation

Editbox
INPUT
Saisie/Affichage de texte

CommandButton
BUTTON
Bouton déclenchant action

DropDownList
MENU
Choix dans une liste fermée au repos

Combobox

Choix dans liste ou Saisie/Affichage

Checkbox
CHECKBOX
Case à cocher

RadioGroup
RADIOBUTTON
Choix sur puces

Map

Menu par Image sensible

ListBox
LIST
Choix dans une liste ouverte au repos

SpinButton

Incrémentation/Affichage de compteur

Picture
PICTURE
Affichage d'une image selon valeur

OleContainer

Champ recevant un objet Ole quelconque

(Word, Excel, ...)

OcxContainer

Champ recevant un objet Ocx quelconque

(Calendrier, Jauge, ...)

DragSource

Objet drag and drop pour prendre

DragTarget

Objet drag and drop en poser

Slider

Curseur pour fixer une valeur numérique

Meter

Présentation sous forme de cadran d'une valeur numérique (Compteur de vitesse, ...)

Tree

Choix dans une présentation en arbre

Tab

Choix dans une présentation en onglets

NoEditBox

Editbox en affichage seulement ?

MessageBox

Editbox pour affichage de messages ?

Unifiefd

Champ de base UNIFACE recevant soit du texte, soit de l'image, soit du binaire. 

Chargement des valeurs

en dur: seulement si hérité du modèle ou bien immuable

en dynamique:

via messages ($text)

via service accédant à une table

Choix d'un widget: ci joint algorithme de choix:

Toutes les valeurs possibles sont-elles déterminées ?

Si non

Existe-t-il un ensemble de valeurs souvent utilisées ?

Si non (ensemble de valeurs quelconques)

UNIFIELD ou EDIT BOX

Si oui (ensemble de valeurs fréquentes mais non déterminé)

COMBO BOX

Si oui (ensemble de valeurs déterminées)

Nombre de valeurs < 3

Si non  (plus de 2 valeurs possibles)

Nombre de valeurs < 7

Si non (plus de 7 valeurs possibles)

Valeurs ordonnées numériques ?

Si non (valeurs non ordonnées)

Nombre de valeurs < 30 ?

Si non (plus de 29 valeurs possibles)

EDIT BOX ou UNIFIELD

   Si oui (moins de 30 valeurs possibles)

Multi sélection ?

Si non (mono sélection)

Espace limité ?

Si non (plein de place)

LIST BOX

Si oui (peu de place)

DROPDOWNLIST

Si oui (sélection multiple)

LIST BOX

    Si oui (valeurs ordonnées)

Espace limité ?

Si non (plein de place)

Champ non éditable ?

Si non (champ éditable)

SLIDER ou SPIN BUTTON

       Si oui (champ en affichage seul)

METER

   Si oui (peu de place)

SPIN BUTTON

Si oui (entre 3 et 6 valeurs possibles)

Espace limité ?

Si non (plein de place)

RADIO GROUP

         Si oui (peu de place)

DROPDOWNLIST

Si oui (juste 2 valeurs possibles)

Booléen sémantique ?

Si non (2 valeurs possibles quelconques)

Espace limité

Si non (plein de place)

RADIO GROUP

         Si oui (peu de place)

DROPDOWNLIST

     Si oui (2 valeurs de type Vrai/Faux)

CHECK BOX

La présentation des services pages

Propriétés générales

Penser à l'utilisateur !

Air de famille pour toutes les pages (penser template)

Grouper les objets selon leur ordre de manipulation, du haut à gauche au bas à droite

Labels: 1ère Lettre Majuscule autres lettres en minuscules

Champs en Majuscules de préférence

Pas de texte d'explication en dehors des labels de champs

Titre obligatoire avec nom de page rappelé ()

Faire clair et ne pas charger sauf volonté expresse (et signée) de l'utilisateur

Eviter le fond d'image ou le papier peint, beau mais long à charger

Un seul ascenseur à droite si page longue (éviter si possible)

Minimiser voire interdire l'utilisation des frames, surtout dans un formulaire

Messages et labels

Si statique: De préférence via $text 

Si dynamique: remplacer par un champ raw.

Guidage, aide en ligne

Choix aide par messages Uniface ou spécifique par champ raw ou encore par écran d'aide

Menus


Quelques boutons en haut de page permettant la manipulation des objets de l'écran.


Faire générique si possible (utilisation de templates de pages)

Widgets

Liste des widgets disponibles 

Widget Web
Equivalent Forme
Utilisation

Input
Editbox
Saisie/affichage de texte

Button
Command Button
Bouton submit (méthode POST)

Menu
Listbox
Choix d'une valeur

Hyperlink

Hyperlien HTML base textuelle

List
DropDownList
Choix d'une valeur

Raw Html

Insertion directe de code HTML

FileUpload
Filebox
Choix d'un fichier en vue de son envoi vers le serveur Web et l'application

Image

Comme hyperlink mais avec image prédéfinie lors de la compilation

RadioButton
RadioButton


Checkbox
Checkbox


Picture
Picture
Affiche une image définie à l'exécution. peut lire une image en base.

Chargement d'un widget

en dur: seulement si hérité du modèle ou bien immuable

en dynamique: via messages ($text) ou via service accédant à une table

Choix d'un widget

Toutes les valeurs possibles sont-elles déterminées ?

Si non

INPUT

Si oui (ensemble de valeurs déterminées)

Nombre de valeurs < 3

Si non  (plus de 2 valeurs possibles)

Nombre de valeurs < 7

Si non (plus de 7 valeurs possibles)

Nombre de valeurs < 30 ?

Si non (plus de 29 valeurs possibles)

Liste d'occurrences

       Si oui (moins de 30 valeurs possibles)

Multi sélection ?

Si non (mono sélection)

Espace limité ?

Si non (plein de place)

LIST

Si oui (peu de place)

MENU


Si oui (sélection multiple)

Liste d'occurrences avec CHECK BOX

Si oui (entre 3 et 6 valeurs possibles)

Espace limité ?

Si non (plein de place)

RADIOGROUP ou LIST

   
Si oui (peu de place)

MENU

Si oui (juste 2 valeurs possibles)

Booléen sémantique ?

Si non (2 valeurs possibles quelconques)

RADIOGROUP

Si oui (2 valeurs de type Vrai/Faux)

CHECK BOX

Règles de nommage et de documentation des composants

Nom de composant

Le nom d'un composant se compose toujours de 2 lettres, d'un _ et d'une chaine de caractères;

La 1ère lettre détermine la famille du composant 

(voir table des familles de composants ci-dessous)

La  2ème lettre précise le choix technique 

(voir table des choix techniques du composant ci-dessous)

1 caractère _ (underscore)

5 lettres suivantes: mnémonique de l'application ou de l'entité principalement gérée ou libre

4 caractères suivants ou plus: libre mais réserver le dernier caractère sous forme numérique 0 à 9 pour besoin de variantes.

Ne pas mettre un indicateur de forme, service page, service ou report dans ce nom pour permettre une conversion de composant sans avoir à changer de nom. 

Eviter d'avoir un nom de composant identique à un nom de start-up shell.

Classification canonique proposée:

Composants d'Entrée

O
Forme Accueil ou Map (pas de mise à jour)

L
Forme de connection de l'utilisateur..(pas de mise à jour)

N
Forme menu

Forme de déconnection utilisateur (facultatif)

Composants de Contrôle

P
Forme de saisie de paramètres (pas de mise à jour)

M
Forme de multiple sélection (pas de mise à jour)

F
Forme de saisie d'un profil de recherche (pas de màj)

C
Service de contrôle (pas d'interaction avec l'utilisateur, enchaîne des formes) 

Peut regrouper plusieurs services portant sur les mêmes entités.

Composants d'action

G
Maintenance d'une occurrence (mise à jour)

E
Sélection/désélection  n parmi m relation n-n (mise à jour)

S
Suppression de données (suppression seulement)

Q
Grille d'interrogation (lecture seulement)

Composants de support

R
Impression d'un rapport (pas d'interaction avec l'utilisateur, lecture seulement, édition) 

B
Service (pas d'interaction avec l'utilisateur) 

Peut regrouper plusieurs opérations portant sur les mêmes entités.

A
Forme d'aide contextuelle (pas de mise à jour)

I
Forme d'index sélection 1 parmi n (pas de mise à jour)

U
Forme pour aide à la maintenance de l'application

Tableau récapitulatif

Type
Sous type
Mise à jour
Suppression
Lecture
Forme, Usp, Service ou Report

Entry
O Accueil
Non
Non
oui
Frm ou Usp


L Logon
Non
Possible
oui
Frm ou Usp


N Menu
non
non
oui
Frm ou Usp

Contrôle
P Paramétrage
non
Non
oui
Frm


M Sélection n/m
non
Non
oui
Frm


F Filtre
non
Non
oui
Frm


C Contrôle
non
Non
oui
service

Action
G Gestion
oui
Déconseillé
oui
Frm ou Usp


E Extraction
oui
Déconseillé
oui
Frm


S Suppression
non
Oui
oui
Frm


Q Question
non
Non
oui
Frm ou Usp

Support
B Cachée

/Service
oui
Oui
oui
Service


R Rapport
éviter
Eviter
oui
Report


A Aide
non
Non
oui
Frm


I Sélection 1/n
non
Non
oui
Frm ou Usp

Utilitaire
U Maintenance
oui
Oui
oui
Frm

Table des familles de composants:



A
Affichage
Aide, A propos, ...



B
Service / Batch



C
Controle



D
Divers, Inclassables



E
Grille Extraction



F
Grille Filtrage



G
Grille Gestion




H




I
Grille Index



J




K




L
Grille Logon
Connection utilisateur



M
Grille Sélection multiple



N
Grille Menu

O
Grille d'accueil
, Ouvrir



P
Grille Paramètre



Q
Grille Query
Interrogation



R
Report



S
Suppression



T
réservé Templates



U
Utilitaires



V à Z

Table des choix techniques d'un composant:



A
Arborescence



B
Bouton



C
Clé technique



D
Divers



E




F
occurrences Filtrées (mode 2 tiers)



G
-sans objet-



H
Aide (Help)



I
Information, Image



J




K




L
Listbox



M
Maitre détail, Menu



N
Nomenclature

O
Occurrence (mode 2 tiers)



P
Occurrence (mode 3 tiers)



Q




R
Report



S
Logon



T à V



W
Formulaire ou page généré Web



X à Z



_
Réservé templates

Commentaires:

Inclure systématiquement la documentation suivante dans la zone commentaires du composant:

Objectif
traitement fonctionnel effectué +

explications plus complètes de ce traitement si nécessaire.

Interface
avec autres composants opérations procédures,paramètres d'échange

Poids

Importance en gestion but: repérer les composants stratégiques, classer l'ensemble des 

composants par ordre d'importance pour l'utilisateur.

Importance en réalisation: but repérer les composants les plus faciles à faire, classer 

l'ensemble des composants par ordre de difficulté ou de 

coût de réalisation.

Importance en exploitation: but: repérer les composants les plus fréquemment utilisés,

moins consommateurs de ressources disque et/ou mémoire 

centrale, les classer sur ces critères

Technique de programmation:

Faire l'arbre des cadres d'entités utilisées.

Décrire les contraintes de niveau composant s'il y en a

Expliquer la méthode de réalisation suggérée

(voir le catalogue des composants)

Détailler les trucs ou astuces si nécessaire

Historique:

Numéro de version

Date de modification

Demandeur de la modification

Modifications effectuées

Nota Bene: Une codification stricte de la zone commentaires d'un composant permet au chef de projet de distribuer la réalisation des composants aux développeurs sans aucun support papier; si de plus on demande aux développeurs de compléter utilement cette documentation et que l'on dispose d'un outil de contrôle du contenu de la zone commentaires, ceci devient une documentation de maintenance on-line fiable.

Instance de composant

Principe: l'instanciation d'un composant permet de lui attribuer des ressources propres autant de fois que nécessaire; s'utilise pour afficher plusieurs fois une même forme non modale ou pour des opérations de services récursifs.

Prendre le même nom que le composant suffixé par un numéro d'ordre (sans _ underscore).

Titre de la fenêtre (voir plus haut messages)

Nom


Nom complet/abrégé du composant préfixé par C_

Description: 

nom complet sans suffixe

Documentation: 
Noter dates de création et modifications successives 

des messages ainsi que l’origine de la modification 

demandée

Labels (voir plus haut champs)

Nom:


Nom complet ou abrégé du champ ou du template de 

champ préfixé par L_ 

Description: 

nom complet sans suffixe

Documentation:
Noter dates de création et modifications successives 

des messages ainsi que l’origine de la modification demandée

Variable locale à un composant(voir plus haut)

Une variable locale est unique au sein d'un composant ou même d'une instance de ce composant.

Nom:


Nom complet ou abrégé préfixé par C_

Description: 

nom complet sans suffixe

Variable locale à un trigger

Une variable locale est unique au sein d'un trigger.

Se déclare dans le bloc Variables Endvariables

Nom:


Nom complet ou abrégé préfixé par V_

Description:
 
nom complet

Constante locale à un composant

Une constante locale est unique au sein d'un composant ou même d'une instance de ce composant.

Nom:


Nom complet ou abrégé préfixé par C_ 

Description: 

nom complet sans préfixe

Procédure locale (voir plus haut procédure locale)

Une procédure est locale soit au niveau champ (hérité du modèle), soit au niveau entité (hérité du modèle) soit au niveau forme (hérité ou non d'un template de composant).

Le nom doit être significatif; voir Formes/Grilles

Nom


Nom complet ou abrégé préfixé par F_, E_ ou C_




F si mémorisée dans LPM de champ




E si mémorisée dans LPM d'entité




C si mémorisée dans LPM de composant

Description: 

Nom complet sans suffixe

Documentation:
Décrire le traitement effectué en termes fonctionnels.



Expliquer les particularités de l'algorithme de 

traitement utilisé si nécessaire



Dire quelles sont les données en entrée, modifiées, en sortie

Opération

Les opérations sont des procédures de type boite noire ayant des entrées et des sorties bien identifiées; Une famille d'opérations est affectée à un service unique.(voir Composants)

Nom


Nom complet ou abrégé de l'opération avec 

minuscules et Majuscules et underscore _ pour 

aider la lisibilité.




Les noms EXEC,QUIT,ACCEPT,INIT,CLEANUP sont 

réservés

Description: 

sans objet

Commentaires:

dans le code recommandé




Objectif
Décrire les fonctions de cette opération en termes




"utilisateur" ainsi que la liste des sous fonctions 

appelées par cette opération.

Interface

Détailler les paramètres utilisés.

Rappeler la contrainte ou règle de gestion à la base de 

ce traitement Rxnnn.

Historique

Nota Bene:
plusieurs opérations sont regoupées dans un même service Uniface jusqu’à 

concurrence de 20.

Paramètre d'une opération

Nom:


Nom complet ou abrégé avec 

minuscules et Majuscules pour aider la 

lisibilité. Préfixé par P_.

Souvent le paramètre aura le même nom que dans 

l'appelant.

Description:

sans objet

Commentaires:

dans le code; voir opération

Masques ou Templates de composants 

Les Masques de composants ont pour intérêt:

d'augmenter l'air de famille, le coté professionnel

d'augmenter la réutisabilité

d'augmenter la fiabilité 

de faciliter la maintenance

de fournir un canevas de décomposition d'un composant complexe en composants plus simples et bien connus.

Le nom du template de composant (souvent forme) doit être significatif . Les templates de composants sont en général communs à toutes les applications réalisables.

Nom:


1 première lettre : T




2 ème lettre _




n lettres suivantes: fonction du template

Description:

nom complet sans suffixe

Documentation:
modèle de documentation de composant (voir composant)

Faire des composants performants

1.Ne dessiner des entités dans un composant que si cela est absolument nécessaire, se limiter à environ 7 entités maximum par composant.

Il est préférable d'avoir plusieurs composants et de naviguer entre eux grâce à l'instruction activate plutôt qu'un seul composant manipulant de nombreuses entités.

Dans l'enchaînement des composants, éviter la reprise de la même entité; dans ce cas, utiliser un composant gérant à la fois l'entité et un sous type de celle-ci, ou bien penser à mettre en place des instances de composants non modales synchronisées.

2.UNIFACE formate les données pour toutes les occurrences décrites dans le composant. Ne dessiner qu'une seule occurrence d'entité à chaque fois que possible. Indiquer qu'il y en a davantage de disponibles par l'utilisation de $currhits ou par les ascenseurs, s'il s'agit d'une forme.

3.Utiliser le type Record si une seule occurrence de l'entité supérieure est requise.

4.Utiliser le type Limited si les entités de la base ne sont pas mises à jour.

5.Utiliser "keep data in memory" pour afficher une table constante mais pas trop grosse pendant toute la session utilisateur; cela permet à UNIFACE de garder en mémoire les données de la table et donc de limiter les accès à la base de données.

6.Ne décrire que les champs réellement utiles.

7.Pour les fonctions qui s'apparentent au traitement batch, préférer le traitement des occurrences une par une ou par petits lots et prendre les mesures évitant la surcharge de la mémoire de composant et/ou le verrouillage de nombreuses occurrences; utiliser un service qui permettra de déporter ce traitement sur une autre machine que le poste client.

Cela évite une dégradation des performances due:

à une surcharge de la mémoire virtuelle coté client,

à une surcharge du réseau

Utiliser /init à chaque fois que l'on veut éviter le déclenchement inutile d'un contrôle tel que celui effectué par les triggers LMK, VALK, LVFD, VALF, LMO.

8.Eviter d'obliger UNIFACE à construire la hitlist complète; utiliser $currhits plutôt que $hits

9.Utiliser "lookup" ou bien "findkey" au lieu de "retrieve" pour tester l'existence de données qu'il n'est pas nécessaire de rapatrier dans la forme et dont les champs ne sont pas indexés ou mieux utiliser une opération d'un service.

Utiliser "retrieve/x" si on ne veut pas réinitialiser la hitlist

10.Si une forme ne fait que de la lecture d'une entité, enlever l'instruction "lock" dans le trigger LOCK; enlever aussi l'instruction "write" du trigger WRITE et l'instruction "delete" du trigger DELETE. Eviter de coder dans le trigger READ.

Eviter un codage important dans le trigger OGF.

11.Limiter autant que possible l'utilisation des instructions "setocc, remocc, creocc" qui charge assez fortement le CPU.

12.Dans une grille d'impression ou un report, utiliser print "modèle","C". Le "C" provoque une espèce de clear systématique après chaque occurrence de niveau supérieur imprimée et limite donc la consommation de mémoire.

13.Utiliser des sous types pour obtenir un traitement automatique des entrées sorties et des jointures sans nécessité de coder.

Règles d'écriture du code

1.Toutes les instructions sont en minuscules

2.Les champs référencés dans le modèle sont en majuscules.

3.Les noms de champ sont toujours qualifiés par le nom d'entité sauf avec instructions read order by, compare et selectdb.

Pour des besoins de généricité du code, on peut parfois ne pas qualifier.

4.Les instructions sont positionnées à gauche, les commentaires sont positionnés à partir de la colonne 40 environ.

Exemple:

TPO.OBJET = 48


;charge clé du père

retrieve/e "OBJET"


;retrouve ses fils

5 On peut placer des commentaires en pleine ligne si cela améliore réellement la lisibilité du code.

6.Les commentaires "titres" sont placés à partir de la colonne 1 et encadrés par des lignes de tirets

7.Les noms de procédures ou de routines L3G sont en Majuscules. 

Les noms d'opérations sont en majuscules minuscules, la Première lettre est toujours une Majuscule. Pour améliorer la lisibilité, ou pour tenir compte d'une spécificité d'un système on peut jouer sur l'alternance majuscules minuscules

8.Les instructions sont indentées de 1 seul caractère à la fois. Ceci est valable pour tout trigger.

De même pour le code d'une opération. De même pour les entry.

Exeptions: 

utiliser les tabulations pour les paramètres d'une opération de façon à obtenir l'alignement vertical des types, des noms de paramètres et des sens (IN,OUT,INOUT)

Exemple:

params

numeric

P_OBJ1

:IN

string


P_OBJ2

:OUT

endparams

utiliser les tabulations pour les variables incluses dans un module Exemple:

variables

date
V_DATEJOUR

endvariables

9.Les variables globales numériques sont réservées exclusivement:

$1 à $9 pour passage de paramètres via ligne de commande,

$10 à $15 pour l'utilisation des ocx et ole,

$50 à $55 pour utilisation du dde.

Exeptionnellement pour les indirections.

10.L'utilisation de l'instruction "goto" est interdite.

Le call s'emploie exclusivement pour des appels intrinsèques à un composant.

L'activate s'emploie pour les appels extérieurs à un composant.

11.if else endif systématique,  pas de if sans endif

De même coder askmess avec ses choix explicites; tester toutes réponses possibles.

Exemple:

askmess $text(Question),$text(Reponse-3choix)

if ($status=1)

 ...

elseif ($status=2)

 ...

else

 ...

endif

Ne pas abuser du elseif, préférer le selectcase, case, endselectcase si le nombre d'aiguillages est important.

Exemple:

selectcase CODE_LIVRAISON

case 1

 ...

case 2

 ...

elsecase

 ...

endselectcase

12.préférer le while endwhile au repeat until

Exemple:

$Continue$="T"

while ($Continue$)

 ...

…

endwhile

13.Placer les procédures locales dans trigger Local Proc du composant; ne pas écraser le code s'y trouvant déjà en cas d'utilisation de templates: si nécessaire ajouter une nouvelle entry.

14.Eviter le read where " ..."; préférer le read u_where à chaque fois que posible.

Eviter autant que possible l'utilisation de l'ordre sql. Réserver cet usage à des consultations informelles pour lesquelles il est impossible de trouver une imbrication des cadres d'entités figée convenable; Réserver cet usage lorsque celui-ci amène un gain de performance réel et nécessaire.

S'interdire toute mise à jour via un ordre sql.

Exceptions : Traitement de mise à jour par lot, Drop ou delete * de table pour des raisons de performance.

15.Toujours tester le $status après exécution d'une instruction qui le positionne, surtout s'il s'agit d'une instruction d'entrée sortie comme retrieve, store ou d'un activate.

Conventions standard:


$status=0

Ok


$status<0

Incident


$status>0

Simple avertissement

Si besoin est positionner $status en dur par les instructions return(n) et exit(n).

16.Parenthéser les expressions. Mettre un espace de chaque coté d'un opérateur. 

Tester les booléens directement,sans opérateur.

Exemple :

If ($C_BOOLEEN$)

 …

Endif

17.Limiter le code dans un module à 30 lignes environ; utiliser call et entry ou activate d'une opération si nécessaire.

Si une séquence de code est réutilisée plusieurs fois dans différents triggers d'une forme, elle doit être définie par un entry placé dans le trigger Local Proc Module de la forme une seule fois et appelée par call à chaque fois que nécessaire. (voir Proc locale)

Si cette même séquence est utilisée dans plusieurs formes, elle doit être placée en opération d'un service de préférence ou en procédure globale ou encore dans le modèle si la séquence est relative à une entité ou à un champ d’une entité.

18.Pas de messages, ni de askmess, ni de label, ni de titre en dur; toujours utiliser des $text.

 Toujours renseigner la librairie utilisée par un composant.

19.Utiliser soit les panels soit une entité BOUTON définie dans le modèle et par un fast form choisir les boutons utiles à cette forme dans le respect des règles générales d'ergonomie. Mieux encore, prévoir un template de forme type canevas avec entête et boutons de commande usuels.

20.Ne pas changer le code des triggers hérités soit du modèle, soit d'un template de composant, surtout si celui-ci comporte le commentaire suivant: ;*** ne pas changer le code suivant ***

21.Gestion des accès concurrents:

Uniface utilise par défaut le verrouillage prudent et considère que l'intervalle entre deux store est une unité de committement. Ceci convient dans la plupart des cas. Ne pas changer le code par défaut du trigger LOCK (qui pose un verrou sur l'occurrence modifiée par l'utilisateur), ni du trigger STORE (qui fait commit si toutes les mises à jour demandées se sont bien passées ou rollback si une des mises à jour demandées ne s'est pas bien passée).

Si le verrouillage prudent n'est pas utilisé, enlever le code du trigger LOCK

Si le composant (un service en général) effectue un traitement par lot, utiliser de préférence le verrouillage super prudent (avec instruction read/lock dans trigger READ) qui limite le nombre de lectures par rapport aux autres modes de verrouillage. On peut souvent supprimer le code dans les triggers LMK, VALK et LOCK

22.Gestion de l'unicité d'occurrence

Est faite dans le trigger LMK et VALK; éviter de modifier le code de ces triggers.

Enlever le code de ce trigger si l'unicité n'a pas à être testée.
Modèles canoniques Entité Relation

L'idée développée ici est que l'on retrouve souvent des sous modèles 'canoniques' dans les modèles applicatifs obtenus par une méthode de conception Merise ou Uml.

L'étude de ces sous modèles canoniques doit nous permettre d'acquérir des réflexes dans la façon de développer des composants. En particulier, les templates étudiés ci-dessus s'inspirent grandement des modèles canoniques.

Un autre intérêt de l'étude de ces modèles simples réside dans la compréhension totale:

- des règles de construction et de gestion des modèles entités relations

- des mécanismes standard de réalisation avec Uniface.

1. Liste des modèles étudiés

Modèle à 1 entité

Entité seule

Entité avec 1 sous type

Entité avec n sous types

Entité en relation avec son sous type 

Modèle à 2 entités 

Relation 0-n entre les 2 entités

Double relation entre les 2 entités ( 1 sous type)

Double relation entre les 2 entités ( 2 sous types)

Double relation entre les 2 entités ( 4 sous types)

N relations entre les 2 entités ( n sous types)

Modèle à n entités

Relations 0-n en Cascade (ou en série)

Entre 2 entités (Voir Relation 0-n entre les 2 entités)

Entre n entités 

Relations 0-n en parallèle

Entre 2 entités (Voir Relation 0-n entre les 2 entités)


Entre n entités

Relations n-n

Entre 2 entités et 1 entité de relation


Entre n entités et 1 entité de relation

2. 
Modèles à 1 entité

1.1.  Entité seule

1.1.1.
Gestion de l'ensemble des champs de l'entité

1.1.1.1.
avec clé primaire sémantique

Tous triggers avec code par défaut

Si gestion complète

gestion concurrence:

si verrouillage prudent: entité en cautious 

si verrouillage optimiste: entité en optimistic

si verrouillage super prudent: entité en cautious (défaut)

et read/lock dans trigger READ

et commit dans triggers STORE ACCEPT ou QUIT 

Si création occurrence interdite

dans trigger AIO

{message/error $text(MSYSNOCREAT)}

return(-1) 

dans trigger LMO

if ($dbocc=0)

{message/error $text(MSYSNOCREAT)}

return(-1)

endif

Si suppression occurence interdite

dans trigger RMO

{message/error $text(MSYSNOSUPP)}

return(-1) 

Si modification occurence interdite

dans trigger LMO

if ($occmod)

{message/error $text(MSYSNOMOD)}

return(-1)

endif

Dans trigger On Error

message/error $text(« %%$error »)

return(-1)

Si simple consultation

lecture sale: Propriétés entité : no update

lecture exclusive: Propriétés entité : no update

Trigger READ :
read/lock




Trigger ACCEPT  et QUIT : 
commit/rollback  

(pour libérer verrou posé par read/lock)

Si nombre d’occurrences à créer est limité

Propriétés entité : maximum = limite

Si nombre d’occurrences minimum à créer en 1 fois est donné

Propriétés entité : minimum = donne

Contenu des messages:



MSYSNOCREAT
: Création %%$entname interdite



MSYSNOSUPP
: Suppression %%$entname interdite



MSYSNOMOD
: Modification %%$entname interdite

0102
: Trop d’occurrences créées

0103
: Pas assez d’occurrences créées

1.1.1.2
Avec clé primaire technique

Il est souvent commode d’utiliser comme identifiant d’occurrence d’entité, une clé sans signification, de type numérique, qui devra donc être incrémentée par le logiciel à chaque nouvelle création.

2 grandes techniques sont utilisables : 

Soit gérer la clé technique au plus tôt, c’est à dire la montrer à l’utilisateur dès toute création d’occurrence nouvelle,

exemples : n° de facture, n° d’affectation, ...

On distingue 2 sous techniques dans ce cas :

Numérotation séquentielle sans trous

exemple : n° de facture

Numérotation séquentielle avec trous acceptés

exemple : n° affecté arbitrairement

Soit la gérer au plus tard, c’est à dire ne pas la montrer à l’utilisateur.  exemples : n° interne d’une ligne de commande.

La gestion de cette clé technique peut s’effectuer :


Soit via un champ database rangé dans une entité COMPTEUR, et 

incrémentation. 



Soit par récupération directe dans l’entité, du n° de la 


dernière occurrence traitée et incrémentation. (technique à déconseiller) 

1.1.1.2.1.  gérée au plus tôt avec trous acceptés:

Par récupération de la plus haute valeur de clé :

(On veut montrer la clé technique à l'utilisateur au plus tôt)

Déclarer le champ CLE de l'entité courante NED,NPR ou DIM

Déclarer le champ LIBELLE de entité courante en Unifield/Editbox

Principe : on utilise l’instruction selectdb (max)

Tous triggers par défaut

dans trigger EXECUTE

code par défaut

dans trigger AIO de entité_courante

creocc "entité_courante",-1



call AINCCLE

;incrémente la clé technique






;affecte,



macro « ^store »
;mémorise et déverrouille

dans trigger STARTMOD du champ LIBELLE

if (CLE= » » & LIBELLE= » »)

call AINCCLE

macro « ^store^next_char »

endif

contenu de la procédure xxxINCCLE


selectdb (max(CHAMP_CLE)) from « entité courante » to $cle$

if ($status<0)

$cle$=0

endif

CHAMP_CLE=$cle$+1

Avantages et Inconvénients

Recherche de la clé maximum peut être rapide ou lent selon taille de la table et SGBD

Store systématique après chaque occurrence

Verrouillage non géré : il peut donc y avoir des erreurs de 

type illégal duplicate key au moment de l’affectation de la clé.

Par l’utilisation d’un champ Compteur :

(On veut montrer la clé technique à l'utilisateur au plus tôt)

Déclarer le CHAMP_CLE de l'entité courante NED,NPR

Dessiner en disjoint l’entité COMPTEUR qui est assignée à $PATHCTR ; ce chemin doit être différent du chemin d’accès à l’entité courante, de façon à permettre de committer le COMPTEUR indépendamment de l’entité courante.

Si création d'occurrence autorisée

peindre l'entité COMPTEUR contenant le champ CLE technique

hors cadre entité courante;

mettre en verrouillage prudent sur COMPTEUR (défaut)

Tous triggers par défaut

dans trigger EXECUTE

code par défaut

dans trigger AIO de entité_courante

creocc "entité_courante",-1



call AINCCLE

;incrémente la clé technique






;affecte,



macro « ^store »
;mémorise et déverrouille

dans trigger STARTMOD du champ LIBELLE

if (CLE= » » & LIBELLE= » »)

call AINCCLE

macro « ^store^next_char »

endif

Contenu de la procédure: AINCCLE

retrieve/e « COMPTEUR »

if ($status<0)

message/warning $text(MSYSLIRCOMPT)

return(-1)

else



 CLE.COMPTEUR=CLE.COMPTEUR+1
;verrouille COMPTEUR



 CHAMP_CLE.entité_courante=CLE.COMPTEUR



endif

Contenu des messages:

MSYSLIRCOMPT Erreur de lecture COMPTEUR 

Avantages et Inconvénients

Compteur peut être commun à plusieurs entités

Store systématique après chaque occurence

Verrouillage géré 

1.1.1.2.2
gérée sans trou au plus tôt

Cas d’un n° de facture par exemple

Par l’utilisation d’un champ Compteur :

(On veut montrer la clé technique à l'utilisateur au plus tôt)

Déclarer le CHAMP_CLE de l'entité courante NED,NPR

Dessiner en disjoint l’entité COMPTEUR .

peindre l'entité COMPTEUR contenant le champ CLE technique hors cadre entité courante; mettre en verrouillage prudent sur COMPTEUR (défaut)

Tous triggers par défaut

dans trigger EXECUTE

code par défaut

dans trigger AIO de entité_courante

creocc "entité_courante",-1



call AINCCLE
;incrémente la clé technique






;affecte.



Macro « ^store »
;mémorise et déverrouille

dans trigger STARTMOD du champ LIBELLE

if (CLE= » » & LIBELLE= » »)

call AINCCLE

macro « ^store^next_char »

endif

dans trigger RMO de entité courante

message/error $text(MSYSNOSUPP)

return(-1)

Contenu de la procédure: AINCCLE

retrieve/e « COMPTEUR »


if ($status<0)

message/warning $text(MSYSLIRCOMPT)

return(-1)

else



 CLE.COMPTEUR=CLE.COMPTEUR+1
;verrouille COMPTEUR



 CHAMP_CLE.entité_courante=CLE.COMPTEUR

dans trigger STORE

code par défaut 

ajouter un commit dans cas $status=1 pour libérer verrou 

sur COMPTEUR même si aucune maj à faire

dans trigger ACCEPT ou QUIT et toute sortie de forme

ajouter commit ou rollback

Contenu des messages:

MSYSLIRCOMPT Erreur de lecture COMPTEUR 

MSYSNOSUPP
Suppression occurrence interdite

Avantages et Inconvénients

Noter que le compteur est vérrouillé durant tout l’intervalle de

committement et qu’il y a lieu de minimiser sa durée en pratique.

1.1.1.2.3
gérée sans trou au plus tard

(il n'est pas utile de montrer la clé technique à l'utilisateur)

déclarer le CHAMP_CLE de l'entité courante NED,NPR,LEN(0-0)
peindre l'entité COMPTEUR contenant le champ CLE technique hors cadre entité courante; mettre en verrouillage prudent sur COMPTEUR (défaut)

dans le trigger STORE

call ALITCLE

puis code par défaut

;le write de l’entité courante déclenche le verrouillage COMPTEUR

;le commit ou rollback déverrouille tout.

dans le trigger WRITE de l'entité courante:

if ($storetype=1)

call AINCCLE
;déclenche le verrouillage de COMPTEUR

endif

write

dans le trigger RMO

;***code pour séquentialité sans trous***

if ($dbocc!=0
;si occurence existant dans la base

{message/error $text(MSYSNOSUPP)}

return(-1)

;pour éviter toute discontinuité de la clé

else

remocc

endif

;***ou code ci-dessous si séquentialité avec trous permise***

remocc

Contenu de la procédure: ALITCLE



retrieve/e "COMPTEUR"

;déclenche trigger READ



if ($status<0)



 message/error $text(MxxxLIRCOMPT)



 exit



endif

Contenu de la procédure: AINCCLE



CLE.COMPTEUR=CLE.COMPTEUR+1
;verrouille COMPTEUR



CHAMP_CLE.entité_courante=CLE.COMPTEUR

Contenu des messages:

MSYSLIRCOMPT Erreur fatale de lecture COMPTEUR Abandon

1.1.1.3  Gestion entité avec découplage entre présentation et traitement des

données

Avec l'avénement des méthodes modernes d'analyse, orientées objet, il devient fréquent de vouloir faire en sorte que la présentation des données soit indépendante de leur structure et de leur manipulation, du moins autant que faire se peut. 

Ce concept a l'avantage de permettre le repositionnement de tout champ dans un écran sans être lié aux considérations topologiques habituelles des cadres d'entités. Il permet, en général, d'améliorer le facteur de réutisabilité des composants.

Par contre, ce concept a l'inconvénient de complexifier à la fois chaque composant ainsi que les liens entre ces composants.

Dans cette hypothèse de travail il faut donc une forme pour présenter les données d'une entité et une ou plusieurs opérations d'un service pour accèder à ces données. De plus il faut que l'applicatif gère les échanges entre forme et service.

Dans la forme on dessine un CADREA dans lequel sont placés tout ou partie des champs d'une entité A; pour faciliter la mise en correspondance des champs du CADREA avec les champs de l'entité A, on retiendra le principe réducteur suivant: Tout champ a un nom unique pour toute l'application. Le champ CH1 dessiné dans le cadre CADREA correspond au champ CH1 dans l'entité A.

Remarquer qu'un même type de champ ne peut plus garder le même nom lorsqu'il se retrouve dans plusieurs entités différentes. 

Exemple: TELEPHONE trouvé dans les entités CLIENT ou FOURNISSEUR n'est pas correct; utiliser les noms TEL_CLIENT et TEL_FOUR pour lever toute ambiguité.

A l'inverse, l'équivalence de nom entre clé primaire et clé étrangère sera mise à profit car il s'agit bien, cette fois de la même occurrence de donnée.

Afin de garder la règle d'unicité de nom, de régler le cas ou il y a une ou plusieurs clés étrangères dans une même entité, on utilisera le principe suivant: si la clé primaire a pour nom TOTO, les clés étrangères possibles ont pour nom TOTO_n ou n est un chiffre de 1 à 9.

Soit donc une forme avec un CADREA et un service agissant sur l'entité A.

Les actions utilisateurs prévues pour gérer l'entité A à partir de la forme CADREA sont:

Forme:

Ouvrir une occurrence d'entité CADREA (Retrouver une seule occurrence A)

Créer une nouvelle occurrence de CADREA

Supprimer une occurrence de CADREA

Mémoriser une occurrence de CADREA

Imprimer une occurrence de CADREA

Initialiser ou réinitialiser CADREA

Ces actions utilisateur sont déclenchées soit par choix dans un menu, soit par appui sur des boutons, soit par touches de fonction clavier.

De ce fait les actions utilisateur, déclenchent donc les triggers Uniface les plus adéquats.

Action utilisateur
Trigger déclenché

Ouvrir une occurrence
RETRIEVE

Créer occurrence
AIO CADREA

Supprimer occurrence
RMO CADREA

Memoriser Suppression
ERASE

Initialiser
CLEAR

Memoriser
STORE

Imprimer
PRINT

Codage trigger RETRIEVE

Tant que clé primaire non fournie

activate "Forme de sélection d'une occurrence parmi n"

Fin tant que

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADREA

activate "SERVICE".Ouvrir(Clé_primaire,Liste_Champs)

if ($status=0)

remplissage des champs de CADREA en fonction de Liste_Champs

endif

Codage trigger LOCK (CADREA)

indicateur modification positionné ($occmod=1)

activate "SERVICE".Verrouiller(Clé_primaire,Liste_Champs,Verrou)

si verrou = -10

remplissage des champs de CADREA en fonction de Liste_Champs

fin si

Codage trigger AIO (CADREA)

creocc

indicateur création positionné ($dbocc=0)

Codage trigger RMO (CADREA)

remocc

indicateur suppression positionné ($occdel=1)

Codage trigger ERASE

Pour toutes occurrences de CADREA

construction liste c'est à dire:

chargement indicateur suppression demandée,

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADREA,

Fin pour

Indicateur Commit à vrai par défaut

activate "SERVICE".Memoriser(Liste,Commit)

Codage trigger STORE

Pour toutes occurrences de CADREA

construction liste c'est à dire:

chargement indicateur modification ou création demandée,

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADREA,

chargement Liste_Champs en fonction de champs de CADREA,

Fin pour

Indicateur Commit à vrai par défaut

activate "SERVICE".Memoriser(Liste,Commit)

Codage trigger PRINT

print

(a priori cette impression légère s'effectue en local)

Codage trigger CLEAR

Pour toutes occurrences de CADREA

construction liste c'est à dire:

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADREA,

Fin pour

activate "SERVICE".Initialiser(Liste)

Structure des données d'échange:

Clé_primaire: liste contenant:

nom d'entité, 

nom 1er champ clé, 

nom 2ème champ clé,

...

Liste_Champs: liste comprenant en entrée:

nom 1er cadre,

nom 1er champ attendu dans ce cadre,

nom 2ème champ attendu,

...

nom 2ème cadre,

nom 1er champ attendu dans ce cadre,

nom 2ème champ attendu dans ce cadre,

...

liste comprenant en sortie:

même structure qu'en entrée mais chaque champ est suivi 

de sa valeur, de plus pour le 2ème cadre il peut y avoir 

une répétition d'occurrences.

Liste:
liste comprenant:

Pour chaque occurrence,

partie clé composée de:

nom 1er champ clé suivi de sa valeur,

nom 2ème champ clé suivi de sa valeur,

partie données composée de:

nom 1er champ donnée suivi de sa valeur,

nom 2eme champ donnée suivi de sa valeur,

 ...

Commit:
booléen

Service "SERVICE"

entité dessinée A

operations Ouvrir

params

String

Cle

:IN

String

Champ

:OUT

endparams

extraction des noms de champ et valeurs composant la clé primaire

retrieve/e "A"

sauvegarde dans le service de l'occurrence retrouvée

construction de la liste champ = valeur à retourner

return

end

operations Memoriser

params

String

Liste

:IN

Boolean

Commit

:IN

endparams

analyse Liste

pour toutes occurrences

si occurrence à créer initialiser ses champs,

sauvegarde dans le service de l'occurrence créée,

marquer à créer ($dbocc(A)=0)

si occurrence à modifier, retrouver ses champs sauvegardés lors de 

Ouvrir et modifier ceux-ci,

sauvegarde dans le service des modifications faites,

marquer à modifier ($occmod(A)=1 $dbocc(A)>0)

si occurrence à supprimer, retrouver celle-ci,

marquer à supprimer ($occdel(A)=1 $dbocc(A°>0).

Fin pour

store/e "A"

commit si commit demandé et si toutes maj réussies

rollback si une maj échoue

return

end

operations Initialiser

params

String

Liste

:IN

endparams

analyse liste

supprimer contexte de sauvegarde de toutes les occurrences de A dont 

la clé primaire est référencée dans Liste (clear/e "A" ?)

return

end

Nota Bene: Voir aussi la possibilité Object Services d'Uniface 7.2.04 qui automatise en grande partie tout ce dialogue entre Forme de présentation et Service.

1.1.2.  Affichage d'une liste de sélection

1.1.2.1.  En multi-occurrences

1.1.2.1.1
Forme avec traitement d'accès aux données (Uniface V6 ou V7.1)

Propriétés forme : Limited

Dessiner l’entité

Propriété : No update

Y placer les champs en ligne, labels au dessus (fastform Tabular)

Si champs EditBox valider propriété Double Clic

Si champs Unifield utiliser $keyboard=MSWIN3 (au lieu de MSWINX)

Si champs DropDownList,RadioGroup,CheckBox valider syntax DIM

Ne pas utiliser de ListBox

On peut mettre tous les champs en NED,NPR ou en DIM

Répéter l’occurrence n fois

dans le trigger EXECUTE

charger éventuellement Critères de sélection

retrieve

edit

dans le trigger DETAIL entité ou ACCEPT

$$cle = CHAMP_CLE

exit(9)

;Pour allumage de la ligne sélectionnée :

dans trigger OGF

;code pour Uniface 6

field_video CHAMP1, "BLI"

field_video CHAMP2, "BLI"



...

set $occcheck

;code pour Uniface 7

curocc_video $entname,"BLI"

dans trigger LMO

field_video CHAMP1, "DEF"

field_video CHAMP2, "DEF"


1.1.2.1.2  Forme présentation et Service accès aux données

Forme:

Propriétés forme : Limited

Dessiner le CADREA

Propriété : No update

Y placer les champs en ligne, labels au dessus (fastform Tabular)

Si champs EditBox valider propriété Double Clic

Si champs Unifield utiliser $keyboard=MSWIN3 (au lieu de MSWINX)

Si champs DropDownList,RadioGroup,CheckBox valider syntax DIM

Ne pas utiliser de ListBox

On peut mettre tous les champs en NED,NPR ou en DIM

Répéter l’occurrence de cadre n fois

dans le trigger EXECUTE

charger éventuellement Critères de sélection

charger nom entité 

charger liste avec nom des champs dont on veut la valeur

activate "SERV_A".Lister(nom_entité,Critères,Liste)

while (élément en liste)

extraire élément de liste

getlistitems/occ élément,nom_entité

endwhile

edit

dans le trigger DETAIL entité ou ACCEPT

$$cle = CHAMP_CLE

exit(9)

;Pour allumage de la ligne sélectionnée :

dans trigger OGF

;code pour Uniface 6

field_video CHAMP1, "BLI"

field_video CHAMP2, "BLI"



...

set $occcheck

;code pour Uniface 7

curocc_video $entname,"BLI"
$entname a pour nom CADREA

dans trigger LMO

;code pour Uniface 6

field_video CHAMP1, "DEF"

field_video CHAMP2, "DEF"





Service:

operation Lister

params


String

Entité

:IN


String

Critère

:IN


String

Liste

:INOUT

endparams

sauvegarder Liste dans Filtre

Initialiser LIste

extraire critères de liste Critère

Pour chaque critère

charger Champ et valeur

Fin pour

retrieve/e Entité

while (occurrence à traiter)

putlistitems/occ élément,Entité

compléter Liste avec élément selon Filtre sur champs retenus

endwhile

return

end

Nota Bene: Voir aussi la possibilité Object Services d'Uniface 7.2.04 qui automatise en grande partie tout ce dialogue entre Forme de présentation et Service.

1.1.2.2
Dans un widget (DropDownList,ListBox,RadioGroup)

1.1.2.2.1
Forme avec traitement d'accès aux données

Ici la liste de choix est affichée par l’intermédiaire d’un widget de

type liste, lequel appartient à n’importe quelle entité même non database.

En général on a intérêt à utiliser une forme cachée (sans instruction edit) 

qui a pour objet de constituer la liste associative ou indéxée dans une 

variable globale ; ensuite toute forme qui désire afficher la liste de choix 

contiendra une instruction $valrep(CHAMP)=$$liste.

Soit une forme cachée qui lit toutes les occurrences d’une entité.

Propriétés forme : Limited

librairie spécifiée 

Dessiner l’entité concernée

Trigger EXECUTE :

retrieve

if ($status<0)

message/warning $text()

exit(10)

endif

putlistitems/id $$liste,CHAMP_CLE,CHAMP_LIBELLE 

exit(9)

Définir la variable globale $$liste de type string dans librairie spécifiée.

Soit une forme avec une ListBox à charger dynamiquement.

Propriétés forme : librairie spécifiée

Trigger EXECUTE :

if ($$liste= » »)

run « forme_cachée »

endif

$valrep(CHAMP_LISTBOX)=$$liste

Trigger VALUE CHANGE de CHAMP_LISTBOX

;récup de la valeur sélectionnée

$$cle=CHAMP_LISTBOX

Mieux dans trigger FORMAT avec service appellé autorise à placer le code dans le modèle.

If ($$liste= » »)

activate « Service ».Construit_liste(« TabRef »,$$liste)

endif

if ($valrep(CHAMP_LISTBOX)= » »)

$valrep(CHAMP_LISTBOX)=$$liste

endif

Voir Exemple : REFE1SW1.EXP

1.1.2.2.2  Forme présentation avec service d'accès aux données

Forme:

dessiner un cadre d'entité bidon

y inclure le widget dropdownlist par exemple

Trigger EXECUTE:

charger éventuellement Critères de sélection

charger nom entité 

activate "SERV_A".Lister(nom_entité,Critères,Liste)

while (élément en liste)

extraire élément de liste

concaténer valeurs des champs retenus pour affichage

endwhile

edit

Service: inchangé par rapport au cas précédent

Menu dynamique géré par codage

Voir Entité en relation avec son sous type

Il y a plusieurs façons de faire un menu avec Uniface :

Par les fonctions MenuBar, Menus 

Par un écran contenant une image sensible (HotSpot ou Map)

Par des formes de menu.

L’intérêt de la 1ère façon réside dans son aspect graphique standard et suppose le plus souvent l’usage d’une souris.

Les 2 autres façons de faire un menu vont bien avec la gestion d’écrans tactiles. 

L’intérêt de la 2ème manière réside dans son aspect image et sa très grande convivialité.

L’intérêt de la dernière solution réside dans un paramétrage entièrement dynamique des enchaînements.

Pour cela il faut d’abord définir une structure de données 
hiérarchique.

Ceci est obtenu par le modèle suivant :

Une entité MENU a un sous type MENU_BIS

Il existe une relation 1-n entre MENU et MENU_BIS.

Champs de MENU




CLE

Identifiant d’une option de menu




ORDRE

N° d’ordre à l’affichage




CLE_PERE
Identifiant du père des options




TYPE_ACTION
Type Action à effectuer sur appui du bouton




ACTION
Définition de l’action




TEXTE

Texte affiché sous ou dans le bouton




GLYPH

Image affichée dans le bouton




Le type d’action est codé :

1
Menu suivant

2
Retour menu Précédent

3
Appel d’une forme

4
Fin

1.2.
Entité avec 1 sous type

Traitements sur 1 entité et son sous type:

1.2.1.  Liste de sélection multi occurrence et Détail de l'entité sélectionnée.

Forme avec traitement d'accès aux données.

On désire montrer à l’utilisateur une liste de sélection ainsi que le détail sur l’occurrence sélectionnée.

Dessiner l’entité A en multioccurrence avec le ou les champs utiles pour faire la sélection.

(on peut recopier ici l’exemple sélection vu plus haut)

Au dessous dessiner son sous type A_BIS avec tous les champs nécessaires.

Dans le trigger OGF de l’entité A

CHAMP_CLE.A_BIS = CHAMP_CLE.A

retrieve/e « A_BIS »

A chaque changement d’occurrence de A, le trigger OGF est déclenché ; le code indiqué ci-dessus déclenche alors l’actualisation des données de A_BIS.

Noter que les triggers de l’entité A et du sous type A_BIS peuvent être codés différemment.

1.2.2.  Listbox monochoix/Dropdownlist et Détail choix effectué

Forme avec traitement d'accès aux données.

On désire que l’utilisateur fasse son choix sur un widget (voir exemple de sélection plus haut) Dessiner l’entité détail (par exemple en sous type)

Dans le trigger VALUE CHANGED du widget

CHAMP_CLE.A_BIS = CHAMP_CLE.A

retrieve/e « A_BIS »

1.2.3.
La solution à 2 formes modales

1.2.3.1  Evidente, à éviter et pourquoi

On peut encore traiter le problème de sélection et affichage du détail avec 2 formes, la 1ère effectuant la sélection et la 2ème montrant le détail sur la même entité. Ceci est à éviter car le mécanisme par défaut de l’éditeur de structure Uniface consiste alors à construire entièrement la hitlist de l’entité avant d’enchainer sur la forme détail, ce qui peut conduire à des temps de réponse longs.

1.2.3.2
Avec Truc de 2 entités pointant la même table Sgbd 

S’il est absolument nécessaire d’utiliser la solution à 2 formes pour des raisons d’ergonomie, tout en ayant un bon temps de réponse, utiliser l’astuce suivante :

Au niveau modèle déclarer 2 entités parfaitement identiques A et AA

La 1ère forme gère l’entité A

La seconde gère l’entité AA

Donc 2 hitlists distinctes

Dans le fichier d’assignation faire pointer les 2 entités A et AA sur la même table physique.

1.2.4.  La solution à 2 formes non modales avec échange de messages

Une première forme non modale affiche la liste des occurrences de A

Une deuxième forme non modale affiche le détail de l'occurrence sélectionnée 

dans la 1ere forme; il est possible d'avoir plusieurs instances de cette 2ème 

forme non modale afin de montrer à l'utilisateur le détail de plusieurs 

occurrences sélectionnées successivement.

Forme liste:

Trigger EXECUTE:

$1=1

retrieve

edit

Trigger DETAIL (A)

new_instance "Forme_Detail","Instance_%%$1"

activate "Instance_%%$1".Exec(CLE.A)

$1=$1+1

Forme détail:

Trigger EXECUTE:

params

String

cle
:IN

endparams

CLE.A=cle

retrieve

edit

Si on restreint à une seule Forme détail, il faut rafraichir le contenu de 

celle-ci en fonction de l'occurrence sélectionnée dans la Forme liste.

Forme liste:

Trigger EXECUTE:

activate "Forme_Detail"

retrieve

edit

Trigger OGF (A)

postmessage "Forme_Detail","OGF_A",CLE.A


Forme détail:

Trigger EXECUTE:

edit

Trigger ASYNC:

if ($msgid="OGF_A")

CLE.A=$msgdata

retrieve

endif

1.2.5  La solution avec séparation présentation accès données.

Cette solution n'apporte rien de mieux en termes de performances;

Elle ne se justifie que par la volonté de faire strictement la séparation 

entre forme de présentation des données et service de traitement de ces 

données.

Nous étudieront cette solution dans le cas vu ci-dessus:

Forme liste:

Trigger EXECUTE:

activate "Forme_Detail"

charger éventuellement Critères de sélection

charger nom entité 

charger Liste avec nom des champs attendus en retour

activate "SERV_A".Lister(nom_entité,Critères,Liste)

while (élément en liste)

extraire élément de liste

getlistitems/occ élément,nom_entité

creocc "CADREA",-1

endwhile

remocc "CADREA"

edit

Trigger OGF (A)

postmessage "Forme_Detail","OGF_A",CLE.CADREA


Forme détail:

Trigger EXECUTE:

edit

Trigger ASYNC:

if ($msgid="OGF_A")

CLE.A=$msgdata

charger nom entité 

charger Liste avec nom de tous les champs attendus en retour

activate "SERV_A".Lister(nom_entité,Critères(=CLE),Liste)

extraire élément de liste

getlistitems/occ élément,nom_entité

endif

Nous laissons le soin au lecteur, à titre de curiosité ou à titre d'exercice, d'étudier par lui même d'autres possibilités.

1.3. Entité avec n sous types 

1.3.1
Généralités, Intérêt

Le sous type d’une entité, dans le modèle Uniface joue un double rôle :

fonctionnel, dans la mesure ou le sous type permet de faire figurer sur le modèle la signification multiple d’une même entité ; de même comme Uniface interdit la définition d’une double relation entre 2 entités, la définition de sous types constitue une bonne solution pour représenter simplement cette double relation.

opérationnel, car le dessin des formes effectué avec Uniface n’autorisant pas d’y faire figurer 2 fois la même entité, il devient impératif de « répéter » l’entité par ce biais ; vu sous cet angle, le sous type peut être considéré comme un alias d’une entité.

Grâce aux sous types on peut obtenir presque sans codage, la gestion (consultation, création, mise à jour, suppression) automatique et simultanée de vues différentes d’une même entité.

Cas de l'Opération Comptable caractérisée par un Compte, une Référence, un Tiers ; ces 3 notions peuvent être avantageusement regroupées dans une seule entité Critère ayant les 3 sous types considérés.

1.3.2  Entité avec n sous types inclusifs

On parle de sous types inclusifs, si l’entité de base peut être assimilée à l’un ET à l’autre des sous types indifféremment, voire en même temps.

Dans ce cas, il existe :

soit n champs booléens qui indiquent les sous types valables.  Soit un champ dont chaque position (caractère, quartet, bit,...) indique de même le sous type valable.

Soit un champ pouvant prendre les n fois n valeurs possibles

Exemple : Une PERSONNE peut être tout à la fois ETUDIANT et ENSEIGNANT ou rien de cela ; 2 champs booléens (ELEVE,PROF) ou bien un champ ayant 4 valeurs possibles rendent compte de cette inclusion de types.

Codage du trigger READ de PERSONNE

read



;lit toutes occurrences de table PERSONNE

Codage du trigger WRITE de PERSONNE

if ($storetype=1)

générere clé technique éventuelle

endif

write

Codage du trigger READ de ETUDIANT

read u_where(ELEVE)

;lit les occurrences ETUDIANT

Codage du trigger WRITE de ETUDIANT

if ($storetype=1)

générere clé technique éventuelle

ELEVE="T"


;indique qu’il s’agit d’un élève

endif

write

Codage du trigger READ de ENSEIGNANT

read u_where(PROF)

;lit les occurrences ENSEIGNANT

Codage du trigger WRITE de ENSEIGNANT

if ($storetype=1)

générere clé technique éventuelle

PROF="T"


;indique qu’il s’agit d’un professeur

endif

write

Si pour chacun des types fonctionnels envisagés, il existe des champs spécifiques, il y a lieu de créer des entités compléments liées par des relations 1-1 avec leur sous type respectif.

1.3.3
Entité avec n sous types exclusifs

On parle de sous types exclusifs, si l’entité de base peu être assimilée à l’un OU l’autre des sous types, mais jamais les 2 ou plus en même temps.

Ce cas de figure est à rapprocher avec profit, de la notion d'héritage, de superclasse et de sous classes dans un diagramme de classes.

(Méthode d'analyse OMT ou UML).

Dans ce cas, il existe :

Un champ pouvant prendre l’une des n valeurs de types possibles.

Exemple : Une entité TIERS peut être vue comme CLIENT, ou comme FOURNISSEUR ou comme COLLECTIVITE.

Un champ numérique codé (CODE_TIERS) prenant les valeurs 1,2 ou 3 convient ;

Codage du trigger READ de TIERS

read



;lit toutes occurrences de table TIERS

Codage du trigger WRITE de TIERS

if ($storetype=1)

générere clé technique éventuelle

endif

write

Codage du trigger READ de CLIENT

read u_where(CODE_TIERS="C")
;lit dans table TIERS occ. CLIENT seulement 

Codage du trigger WRITE de CLIENT

if ($storetype=1)

générere clé technique éventuelle

CODE_TIERS="C"

endif

write

Codage du trigger READ de FOURNISSEUR

read u_where(CODE_TIERS="F")
;lit dans table TIERS occ. FOURNISSEUR

Codage du trigger WRITE de FOURNISSEUR

if ($storetype=1)

générere clé technique éventuelle

CODE_TIERS="F"

endif

write

Codage du trigger READ de COLLECTIVITE

read u_where(CODE_TIERS="A")
;lit dans table TIERS occ. COLLECTIVITE

Codage du trigger WRITE de COLLECTIVITE

if ($storetype=1)

générere clé technique éventuelle

CODE_TIERS="A"

endif

write

Si pour chacun des types fonctionnels envisagés, il existe des champs spécifiques, il y a lieu de créer des entités compléments liées par des relations 1-1 avec leur sous type respectif.

1.4.  Entité en relation avec son sous type 

Soit un modèle composé d’une entité A et de son sous type A1

Il existe une relation 0-n entre A et A1

L’entité A se compose de :

Une clé primaire CP

Une clé étrangère CE

Des champs divers ...

Ce modèle convient parfaitement pour décrire une arborescence pure.

Structure hiérarchique d’une entreprise

Arbre décisionnel ...

A partir de ce modèle on peut construire 2 types de formes

Cadre entité A inclut cadre sous type A1

Cadre sous type A1 inclut cadre entité A


Exemple: Soit l'entité SOCIETE composée des champs:


ID
identifiant de société (ou de filiale)


MERE
identifiant de la société mère; 

clé étrangère de la relation SOCIETE à FILIALE


RS
raison sociale

et soit FILIALE un sous type de SOCIETE

Contenu possible de la table triée par ordre alpha de RS:

ID
MERE
RS

5
3
Cables sous marins

2
1
Cogecom

3
2
France Cable Radio

1

France Telecom

7
2
Transpac

6
7
Transpac et Internet

La société mère France Telecom (ID=1) a pour filiale Cogecom (ID=2)

Cogecom a pour filiales France Cable Radio (ID=3) et Transpac (ID=7) ...

Traitements retenus:

Gestion de l'arborescence (création, modification, suppression)

La forme permet de créer, modifier, supprimer  des occurrences de A 

et /ou de A1 en gérant la relation 0-n existant entre A et A1

Consultation de l'arborescence (cheminement dans l’arbre)

Descendre dans l'arborescence

Pour un A donné, obtenir tous ses fils A1

Si une occurrence de A1 choisie obtenir à nouveau ses 

fils et ainsi de suite ...

Remonter l'arborescence

Pour un A1 donné retrouver son père A

Puis son grand père, 

et ainsi de suite ...

Nécessite de gérer une pile.

Afficher sous forme graphique et conviviale 

Il s’agit de représenter la hiérarchie et d’y naviguer sous forme d’un arbre graphique en mode consultation; utiliser le TREE widget

un double clic sur un niveau fait apparaître les fils s’ils existent avec expansion de l’arbre ;

si les fils d’un père donné sont déjà affichés, le double clic les fait disparaître en tassant l’arbre.

Afficher l'arbre détaillé en 1 fois

Il s’agit d’un cas particulier du cas précédent dans la mesure ou on demande l’expansion sur tous les pères existants ; néanmoins, ici se pose le problème de la performance

Nota Bene :On peut imaginer de gérer une arborescence par un modèle en apparence plus simple, ne mettant en œuvre qu’une seule table ou fichier :


CPA
clé primaire identifiant à échelle



(pour 1er niveau 2 caractères, pour 2ème niveau 4 caractères, ...)


N
niveau dans la hiérarchie (A DECLARER en index !)



données diverses ...

Si on se donne un niveau N, et si on suppose qu’il n’y a pas de trous dans la séquentialité des N, on peut calculer N+1 d’une part et la partie de CPA à charger pour trouver les occurrences d’un père donné de niveau N+1.

Cette façon de modéliser est bien moins souple que la précédente, car la clé primaire obéit à une construction stricte et peu naturelle ; néanmoins on peut garder à l’esprit cette possibilité en cas de reprise d’un existant.

3. 
Modèles à 2 entités 

2.1.
Relation 0-n entre les 2 entités

Soit un modèle dans lequel existe une relation 0-n entre C et D

C et D possèdent chacun une clé primaire

D contient en outre un champ clé étrangère dans cette relation.

Traitements retenus:

Gestion de la relation descendante C inclut D

Si une forme dessine une entité C qui contient l’entité D, alors l’éditeur de structure Uniface gère complètement la relation entre les 2 entités en mode création, modification, suppression ou consultation, du moins s’il s’agit de clés sémantiques.

Le principe de base de cette gestion repose sur les principes suivants :

. Contrôle d’unicité de la clé au plus tôt par le trigger LMK

. Transport automatique de la clé primaire de l’entité C dans la clé étrangère de l’entité D

. Ecriture/Suppression physique des occurrences de toutes les entités crées, modifiées ou supprimées dans une séquence logique déclenchée par l’instruction store présente dans le trigger STORE.

Voir Exemple : BUDGET.exp (forme BUDGCRITERE)

Dans le cas de clés techniques, il y a lieu de coder dans les triggers LMK et WRITE afin que la clé technique affectée à l’entité C soit transportée à temps dans la clé étrangère de l’entité D.

Les formes de ce type utilisées en recherche permettent très facilement de positionner des champs de C pour sélectionner des occurrences de C.

Il n’en va pas de même si on souhaite sélectionner à partir de champs de l’entité D.

Si la sélection ne porte que sur des champs de D, voir le type de forme suivant.

Si la sélection porte à la fois sur des champs de C et de D, 2 solutions possibles :

Utilisation de l’instruction read u_where

Utilisation de l’instruction sort.

1.  Utilisation de l’instruction read u_where

Dans le trigger RETRIEVE de la forme

$CH1$=CPD.D

$CH2$=CHAMP.D

...

retrieve

...

Dans le trigger READ de D :

read u_where (CPD.D = $CH1$ & CHAMP.D = $CH2$ ...) 

2.Utilisation d'une boucle de recherche en forme :

Dans le trigger RETRIEVE

$CH1$=CPD.D

$CH2$=CHAMP.D

retrieve
...

setocc « C »,1

while ($status>=0)

setocc "D",1

while ($status>=0)

if (CPD.D = $CH1$ & CHAMP.D = $CH2$)

setocc "D",$curocc(D)+1

else

discard "D"

endif

endwhile

setocc « C »,$curocc©+1

endwhile

Gestion de la relation remontante D inclut C

Si une forme dessine une entité D qui contient l’entité C, alors l’éditeur de structure Uniface gère complètement la relation entre les 2 entités en mode création, modification, suppression ou consultation, du moins s’il s’agit de clés sémantiques.

Le principe de base de cette gestion repose sur les principes suivants :
. Contrôle d’unicité de la clé au plus tôt par le trigger LMK

. Transport automatique de la clé primaire de l’entité C dans la clé étrangère de l’entité D

. Ecriture/Suppression physique des occurrences de toutes les entités crées, modifiées ou supprimées dans une séquence logique déclenchée par l’instruction store présente dans le trigger STORE.

Dans ce cas, néanmoins l’éditeur de structure, n’autorise pas la création et/ou la modification des occurrences de l’entité C ; en effet, puisque la clé étrangère de D correspond à la clé primaire de C, on considère que le champ clé étrangère est une caractéristique de D qui doit pré-exister.

On peut néanmoins autoriser la création et/ou modification d’occurrences de C si on code :

Dans trigger WRITE de C : write

Dans trigger DELETE de C : delete

Le mécanisme de transport automatique de la clé primaire de C dans la clé étrangère de D peut être mis à profit lors de la recherche :

Si l’utilisateur renseigne un ou plusieurs champs permettant la sélection d’une occurrence de C, alors on peut déclencher sur le trigger détail de l’occurrence, la recherche de C puis de D par le code :

retrieve/e « C »

if ($status <0)

message/info « Rien trouvé sur C »

else

if ($currhits©=1)

retrieve/e « D »

endif

endif

Gestion des cardinalités

Si dans une relation la création d’une occurrence de C exige la création d’une ou plusieurs occurrences de D simultanément, il faut paramétrer les propriétés de chacune des entités comme suit :

Propriétés de C :

occurrences minimum : 1

occurrences maximum :

Propriétés de D :

occurrences minimum : 3 (par exemple)

occurrences maximum :

La forme dans laquelle on trouve ces caractéristiques, autorise la création d’une occurrence de C et de 3 occurrences de D.

Il est impossible de créer des occurrences de C ou de D seulement.

Tableau récapitulatif de gestion des cardinalités :








minimum C
maximum C
minimum D
maximum D

C facultatif D facultatif
0

0


C obligatoire D facultatif
1

0


C facultatif D obligatoire
0

1


C obligatoire D obligatoire
1

1


Gestion par forme de présentation et service d'accès aux données

Gestion de la relation descendante C inclut D

Dans ce cas on dessine dans la forme un cadre C incluant un cadre D

Les 2 cadres C et D sont non database

Le cadre C contient des champs de l'entité C

Le cadre D peut être répété, il contient des champs de l'entité D

Forme:

Codage trigger EXECUTE

Codage trigger RETRIEVE

Tant que clé primaire non fournie

activate "Forme de sélection d'une occurrence parmi n"

Fin tant que

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADREC

chargement liste champs à retourner en fonction des champs de CADREC 

et de CADRED

activate "SERV_A".Ouvrir(Clé_primaire,Liste_Champs)

if ($status=0)

remplissage des champs de CADREC et des champs de CADRED en

fonction de Liste_Champs

endif

Codage trigger LOCK(CADREC)

indicateur modification positionné ($occmod(CADREC)=1)

activate "SERVICE".Verrouiller(Clé_Primaire,Liste_Champs)

Codage trigger LOCK(CADRED)

indicateur modification positionné ($occmod(CADRED)=1)

activate "SERVICE".Verrouiller(Clé_Primaire,Liste_Champs)

Codage trigger AIO (CADREC)

creocc

indicateur création positionné ($dbocc(CADREC)=0)

Codage trigger RMO (CADREC)

remocc

indicateur suppression positionné ($occdel(CADREC)=1)

Codage trigger AIO (CADRED)

creocc

indicateur création positionné ($dboccCADRED)=0)

Codage trigger RMO (CADRED)

remocc

indicateur suppression positionné ($occdel(CADRED)=1)

Codage trigger ERASE

Pour toutes occurrences de CADREC

construction liste c'est à dire:

chargement indicateur suppression demandée,

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADREC,

chargement Liste_Champs en fonction de champs de CADREC,

Pour toutes occurrences de CADRED

construction liste c'est à dire:

chargement indicateur suppression demandée,

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADRED,

chargement Liste_Champs en fonction de champs de CADRED,

Fin pour

Fin pour

Indicateur Commit à vrai par défaut

activate "SERVICE".Memoriser(Liste,Commit)

Codage trigger STORE

Pour toutes occurrences de CADREA

construction liste c'est à dire:

chargement indicateur modification ou création demandée,

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADREC,

chargement Liste_Champs en fonction de champs de CADREC,

Pour toutes occurrences de CADRED

construction liste c'est à dire:

chargement indicateur suppression demandée,

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADRED,

chargement Liste_Champs en fonction de champs de CADRED,

Fin pour

Fin pour

Indicateur Commit à vrai par défaut

activate "SERVICE".Memoriser(Liste,Commit)

Codage trigger PRINT

print

(a priori cette impression légère s'effectue en local)

Codage trigger CLEAR

Pour toutes occurrences de CADREC

construction liste c'est à dire:

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADREC,

Pour toutes occurrences de CADRED

construction liste c'est à dire:

chargement liste Clé_primaire en fonction de champs de CADRED,

Fin pour

Fin pour

activate "SERVICE".Initialiser(Liste)

Service:

Gestion de la relation remontante D inclut C

Dans ce cas on dessine dans la forme un cadre C non database

Ce cadre C contient des champs de l'entité C et de l'entité D

Forme:

Trigger EXECUTE

Trigger RETRIEVE

Trigger STORE

Trigger ERASE

Trigger CLEAR

Trigger PRINT

Trigger AIO (CADREC)

Trigger RMO (CADREC)

Service:

Double relation entre les 2 entités ( 1 ou 2 sous types)

Soit un modèle constitué d’une entité E et d’une entité R,

E1 et E2 sont des sous types de E

Il existe une relation 0-n entre E1 et R et une autre relation 0-n 

entre E2 et R

L’entité E se compose de : Une clé primaire CPE, De champs divers

L’entité R se compose de :Une clé étrangère CE1,Une clé étrangère CE2

Gestion de chaque relation indépendamment de l'autre

= Relation 0-n entre 2 entités

On se ramène alors au cas précédent d’une simple relation entre 2 entités

Gestion des 2 relations simultanément

L’éditeur de structure interdit de faire figurer 2 fois la même entité dans une forme ; pour modéliser la double relation on doit donc définir au minimum une entité E et son sous type E1 ou mieux 2 sous types E1 et E2 pour une meilleure compréhension du modèle ainsi que pour mettre en évidence la symétrie de celui-ci, puis créer une relation entre E1 et R d’une part et entre E2 et R d’autre part.

Ce modèle est très intéressant puisqu’il correspond à :

une double relation entre entités


Exemples :
PERSONNE ayant un lieu de NAISSANCE et un lieu de




RESIDENCE




VOITURE ayant un PROPRIETAIRE et un CONDUCTEUR

une gestion de nomenclature à n niveaux

l’OBJET est vu comme COMPOSANT ou comme COMPOSE

Une entité LIEN détermine les composants d’un composé.

une gestion de thésaurus

Le MOT est vu comme GENERIQUE ou SPECIFIQUE ou SYNONYME

Une entité LIEN détermine les relations entre les mots.

une gestion de réseau ...

Le TRONCON d’un réseau a 2 NOEUD d’extrémité

Chaque NOEUD est lié à un ou plusieurs tronçons.

A partir de ce modèle on peut définir jusqu'à 3 types de formes :

.Cadre entité E1 inclut cadre entité R qui inclut cadre entité E2

.Cadre entité E2 inclut cadre entité R qui inclut cadre entité E1

.Cadre entité R inclut les cadres des entités E1 et E2

Les traitements qui nous intéressent ici sont :

.La création des données

Gestion complète de création, modification, suppression des occurrences de E (ou E1 ou E2) et des occurrences de liens R correspondantes.

.Le cheminement dans la structure

en descendant les liens

Pour une occurrence de E1 donnée afficher toutes les occurrences de E2 filles par la relation R ;

Choisir une occurrence de E2 et afficher ses fils

Et ainsi de suite

en remontant ceux-ci

Pour une occurrence de E2 donnée afficher son père E1

Et ainsi de suite pour le grand père, ...

.L’affichage de la structure de façon conviviale et graphique

Afficher le cheminement dans la structure sous forme d’un réseau

Permettre par l’appui sur des boutons ou des double clic souris d’obtenir l’expansion et le tassement du réseau.

Nota Bene : Le lecteur perspicace remarquera qu’il y a une grande similitude entre les formes développées ici et celles déjà vues en 1.4

2.3.
Double relation entre les 2 entités ( 4 sous types)

Soit un modèle constitué de 2 entités F et G

Sur l’entité F on a défini 2 sous types F1 et F2

Sur l’entité G on a défini 2 sous types G1 et G2

Il existe une relation 0-n entre F1 et G1 et une autre relation 0-n entre F2 et G2

L’entité F se compose de :

Un champ clé primaire CP

Des champs divers ...

L’entité G se compose de :

Un champ clé étrangère CE1

Un champ clé étrangère CE2

La clé primaire de R est composée de CE1 et CE2

Ce modèle est particulièrement intéressant, car il permet de gérer :

Les générations d’êtres vivants,

Les générations d’objets ...

Gestion des 2 relations simultanément ; 2 possibilités

.Cadre entité F inclut les cadres des sous types G1 et G2, le cadre du sous type G1 inclut le cadre du sous type F2, le cadre du sous type G2 inclut le cadre du sous type F1.

.Cadre entité G inclut le cadres des sous types F1 et F2, le cadre du sous type F1 inclut le cadre du sous type G2, le cadre du sous type F2 inclut le cadre du sous type G1.

Traitements retenus :

Gestion des données (création, modification, suppression)

Consultation des générations conviviale

Descendance

Ascendance

Afficher sous forme d'arbre et gérer à la façon du gestionnaire de fichiers Windows

Afficher l'arbre détaillé en 1 fois

Pour tous ces traitements décliner:

. avec clé sémantique

tous triggers par défaut

. avec clé technique

gérée au plus tôt

gérée au plus tard

2.4.
n relations entre les 2 entités ( n sous types)

Il s’agit d’une généralisation du cas à 2 relations vu plus haut :

Soit un modèle constitué de 2 entités A et R

Sur l’entité A on a défini n sous types A1 A2 ... An

Il existe une relation 0-n entre chaque sous type Ai et R.

L’entité A se compose de :
Une clé primaire CPA

Des champs divers

L’entité B se compose de :
Une clé primaire CRR

n clés étrangères CE1 CE2 ... CEn

Gestion des n relations simultanément

On peut définir une forme de la façon suivante :

Le cadre du sous type Ai inclut le cadre de l’entité R lequel inclut les cadres des entités A1 A2 ...An à l’exception de Ai.

On note que Ai et R peuvent être multi occurrences tandis que les A1 A2 ... An ne peuvent avoir d’ascenseur. 

Pas d’exemple proposé.

Autre modèle à étudier :

2 entités A et R

Sur l’entité R on a défini n sous types R1 R2 ... Rn

Il existe une relation 0-n entre A et chaque sous type Ri

L’entité A se compose de :

Une clé primaire CPA

Des champs divers

L’entité B se compose de :

Une clé primaire CRR

n clés étrangères CE1 CE2 ... CEn

Gestion des n relations simultanément

On peut définir une forme de la façon suivante :

Le cadre du sous type Ri inclut le cadre de l’entité A lequel inclut les cadres des entités R1 R2 ...Rn à l’exception de Ri.

On note que tous les Ri peuvent être multi occurrences tandis que A ne peut avoir d’ascenseur. 

4. 
Modèles à n entités

3.1.  Relations 0-n en série entre les entités

3.1.1.
Entre 2 entités 

(Voir Relation 0-n entre les 2 entités)

3.1.2.  Entre 3 entités ou plus

Soit un modèle constitué de n entités A1 A2 ... An

Il existe n-1 relations 0-n entre Ai et Ai+1.

Chaque entité a une clé primaire CPi et une clé étrangère CEi

Ce type de modèle peut se ramener au modèle d’arborescence pure vu plus haut et cela est préférable si le nombre de niveaux hiérarchiques peut évoluer.

Si on décide de garder le modèle à n entités, il ne faut surtout pas :

définir chaque clé CPi comme composition de clés Cpi-1, Cpi-2 ...

En effet cette façon de faire engendre une clé primaire longue et de plus obligerait à supprimer et recréer toutes les occurrences des niveaux supérieurs à i si on décidait, ultérieurement de changer la forme de la clé Cpi.

A partir de ce modèle on peut construire de nombreuses combinaisons de formes :

.Cadre entité A1 inclut cadre entité A2 qui inclut cadre entité A3 ...  Ascenseur sur toutes les entités.

.Cadre entité An inclut cadre entité An-1 qui inclut cadre entité An-2 ...
Aucun ascenseur si ce n’est sur An.

.Cadre entité Ai inclut cadres entités Ai-1 et Ai+1,

cadre Ai-1 inclut cadre Ai-2 qui inclut cadre Ai-3 ...,

cadre Ai+1 inclut cadre Ai+2 qui inclut cadre Ai+3 ...

Ascenseur possible sur Ai Ai+1 Ai+2 ...

Pas d’ascenseur sur Ai-1, Ai-2, ...

3.2.  Relations 0-n en parallèle

3.2.1.  Entre 2 entités 

Idem relation en série vue plus haut

(Voir Relation 0-n entre les 2 entités)

3.2.2.  Entre 3 entités ou plus

Difficile à imaginer ?

3.3. Relations n-n

3.3.1.
Entre 2 entités et 1 entité de relation

Soit un modèle constitué de 3 entités A B et R

Il existe une relation entre A et R et une autre entre B et R

L’entité A se compose de :
Une clé primaire CPA

Des champs divers

L’entité B se compose de :
Une clé primaire CPB

Des champs divers

L’entité R se compose de :
Une clé étrangère CEA






Une clé étrangère CEB




La clé primaire de R est constituée de CEA et CEB.

Ce modèle décrit en fait une relation n-n entre A et B

On remarque avec profit que ce modèle est similaire à celui vu plus haut en 2.2.(Nomenclature)

Formes dérivées de ce modèle :

.Cadre entité A inclut cadre entité R qui inclut cadre entité B

.Cadre entité B inclut cadre entité R qui inclut cadre entité A

.Cadre entité R inclut cadre entité A et cadre entité B

3.3.2.
Entre n entités et 1 entité de relation

= Relation n-aire (généralisation du cas précédent) 

Soit un modèle constitué de n entités A1 A2 ... An et une entité R

Il existe une relation entre chaque Ai et R 

L’entité Ai se compose de :
Une clé primaire CPi

Des champs divers

L’entité R se compose de :

Une clé étrangère CE1






Une clé étrangère CE2

...




Une clé étrangère CEn

La clé primaire de R est constituée de CE1 à CEn

Ce modèle décrit en fait une relation n-aire entre les Ai Il convient bien pour décrire :

Une gestion d’emploi du temps,

Un produit cartésien...

Principe du Template T_REPORT_NOMEN

Dans une nomenclature ou dans un réseau, la circulation d'un noeud au suivant n'est pas aussi simple et systématique que dans un arbre; en effet il y a une infinité de circulations possibles.

Pour limiter ce nombre de possibilités et aboutir à un rapport d'impression utilisable, il est fait usage d'un profil guide.

Pour expliquer cette notion de profil guide, utilisons le réseau d'étude suivant:

Clé primaire
Signification

1016
Type Société est tête de liste ou père de l'arborescence d'occurrences de sociétés

Type Téléphone est tête de liste ou père de l'arborescence d'occurrences de n° de téléphone

Type Fax est tête de liste ou père de l'arborescence d'occurrences de n° de fax

Type Adresse est tête de liste ou père de l'arborescence d'occurrences d' adresses

Type Ville est tête de liste ou père de l'arborescence d'occurrences de villes

Type Nation est tête de liste ou père de l'arborescence d'occurrences de nations

Type Personne est tête de liste ou père de l'arborescence d'occurrences de personnes

Les relations suivantes sont définies tant entre les Types que leurs occurrences:

Clé primaire
Signification

1152

Relation Société a un n° de Téléphone

1153

Relation Société a un n° de Fax

1155

Relation Société est implantée dans une Ville

1154

Relation Société a une Adresse 

1156

Relation Société emploie des Personnes

1160

Relation Ville est localisée dans une Nation

1165

Relation Personne a un n° de Téléphone

1167

Relation Personne a une Adresse

1168

Relation Personne habite une Ville

Bien entendu toutes sortes d'autres relation peuvent aussi être définies, mais elles ne nous intéressent pas dans cette étude:

Relation Personne a un employeur

Relation Ville est proche de Ville

Etc ...

Nous souhaitons produire un rapport qui liste toutes les occurrences de Société.

Pour chacune de ces sociétés nous voulons lister:

Son (ou ses) n° de téléphone

Son (ou ses) n° de fax

Son (ou ses) adresses

Son (ou ses) villes d'implantation

Son (ou ses) personnels.

Pour chacune des villes d'implantation de société, lister sa nation.

Pour chacune des personnes employées par la société, lister:

Son (ou ses) n° de téléphone

Son (ou ses) villes d'habitation

Pour chacune des villes d'habitation lister sa nation.

La structure de ce rapport est donc:

Rapport
 comprenant:
Entête,Titre du rapport
        Niveau

Cadre Société comprenant:



1




Donnée société




1



Donnée téléphone



2



Donnée fax




2



Donnée adresse



2




Cadre Ville comprenant:


2




Donnée ville



2




Donnée nation



3




Cadre Personne comprenant:


2




Donnée personne


2




Donnée téléphone


3




Donnée adresse


3




Cadre Ville comprenant:

3





Donnée ville


3





Donnée nation.


4

Cette structure a 4 niveaux, chaque niveau correspondant à une profondeur dans le réseau.

La structure du rapport ci-dessus peut se mémoriser aisément dans une nomenclature ou réseau.

En effet, il suffit de créer en plus des Types basiques précédents, les Types :

Rapport d'impression

Cadre d'impression

Puis les relations:

Rapport d'impression a pour Cadre(s) d'impression

Cadre d'impression a pour Type Maitre (choisi parmi les basiques précédents)

Cadre d'impression a pour Type(s) Lié(s) (choisi parmi les basiques précédents)

Cadre d'impression a pour autre Cadre d'impression.

La notion de Type Maitre est nécessaire pour associer à un Cadre d'impression, la donnée dite Maitre qui lui correspond. 

Exemple:

Le Cadre Société est associé au Type Maitre Société.

La notion de type Lié est nécessaire pour associer, dans le même cadre que Société, les données qui sont en fait liées à Société. 

Exemple:

Dans le Cadre Société seront imprimées:

la société précédée de son label (Type Société),

les n° de téléphone de cette société précédés du label Type Téléphone,

les n° de fax de cette société précédés du label Type Fax,


....

le Cadre Ville,

le Cadre Personne.

Or n° de téléphone est lié par la Relation Société a un n° de téléphone,

n° de fax est lié par la Relation Société a un n° de fax,

...

Le raisonnement effectué ci-dessus pour le Cadre Société, s'applique récursivement pour le Cadre Ville et pour le Cadre Personne.

Algorithme de traitement:

Lire la structure de rapport et la mettre sous forme d'une liste

Cette liste est constituée de couples comprenant:

le niveau d'imbrication

la clé primaire du Type de relation à traiter

Avec l'exemple ci-dessus:

(1,1016),(2,1152),(2,1153),(2,1154),(2,1155),(3,1160),(2,1156),(3,1165),(3,1167),(3,1168),(4,1160)

Initialiser le traitement récursif

Charge Clé Type Objet initial depuis 1èr élément de liste (Type société 1016)

Charge NiveauSuivant depuis 2ème élément de liste (2)

Retrouve tous les OBJET_1 correspondants (toutes les sociétés)

Pour chaque occurrence de OBJET_1 (une société)

Imprime Type Société et occurrence Société

new_instance Traite_NOMEN

activate Traite_NOMEN (Liste,Clé de OBJET_1,NiveauSuivant)

Fin pour

Début Traite_NOMEN

Tant que Elément_à_traiter

Charge niveau suivant depuis 2ème élément de liste

Charge relation à traiter depuis 1er élément de liste

Retrouve LIEN tel que:

REL = relation à traiter, OBJ1 = clé de OBJET_1 passée en paramètre

Pour tous les LIEN

Imprime Type et  libellé de objet lié

Si niveau suivant > niveau passé en paramètre

Supprime élément de liste

clé de Objet lié dans clé paramètre,

niveau suivant dans niveau paramètre

new_instance Traite_NOMEN

Activate Traite_NOMEN (Liste,Clé de objet lié,NiveauSuivant)

Fin pour tous les LIEN

Supprime élément de liste

Fin tant que

Fin Traite_NOMEN

Choix du mode de verrouillage d'une entité



Mise à jour

Lecture



Super Prudent
Prudent
Optimiste
Sale
Exclusive

Propriétés de

l'entité
Cautious/

Optimistic
Cautious
Optimistic
No update
No update

Trigger READ
read/lock (V)
Read
read
read
read/lock (V)

Trigger LOCK
null
lock (V)

if ($status=-10)

 reload

endif
null
null
null

Trigger WRITE
write
Write
write (V)
null
null

Trigger DELETE
delete
Delete
delete (V)
null
null

code par défaut

dans trigger STORE
Commit (D)/

rollback (D)
Commit (D)/

rollback (D)
Commit (D)/

rollback (D)
null
null

code explicite dans trigger ACCEPT
Commit (D)
Commit (D)
Null ou Commit (D)
null
commit (D)

code explicite dans triggers QUIT
Rollback (D)
Rollback (D)
Null ou Rollback (D)
null
rollback (D)

(V) instant de pose du verrou

(D) instant de déverrouillage

Comment utiliser ce tableau ?

Supposons que vous désiriez faire une mise à jour et mettre en place le verrouillage Super Prudent pour telle entité. Il faut alors positionner la propriété Cautious ou bien Optimistic, remplacer l'instruction read du trigger READ de cette entité par un read/lock, vider le code du trigger LOCK. Le verrou est posé dès la lecture. Le déverrouillage a lieu grace à un commit ou un rollback. Il est conseillé de mettre un commit dans le trigger ACCEPT et un rollback dans le trigger QUITpour déverrouiller lorsque l'on quitte le composant forme.


Super Prudent
Prudent
Optimiste

Usage conseillé
Batch autonome
Client/Serveur
Client/Serveur

Web

Gestion de l'environnement

E1. Rappel du fonctionnement du moteur Uniface

Uniface est un automate qui lit ses ordres dans les fichiers *.frm, *.svc, *.rpt qui sont issus de la compilation des composants sources. Les *.frm sont exécutés sur le poste client en interaction avec l'utilisateur, Les *.svc et les *.rpt peuvent être éxécutés indifféremment sur le poste client ou tout autre machine disposant d'un automate. Les *.svc sont des boites noires effectuant du traitement, les *.rpt sont dédiés à la production de rapports.

Cet automate s'interface avec l'utilisateur d'une part, via l'interface Homme Machine, d'autre part avec les systèmes de stockage des données via l'interface Données, et enfin fait exécuter les traitements Uniface ou même non Uniface.

Derrière l'interface Homme Machine on peut placer un driver mode graphique ou mode caractère (de plus en plus rare), adapté à l'environnement choisi.

Voir liste des drivers

Derrière l'interface Données on peut placer un ou plusieurs drivers de données ou même réseau.

Voir liste des drivers

Tous les drivers, interfaces, automate sont la fourniture de Compuware; l'applicatif est dans les *.frm, *.svc, *.rpt.

Ceci explique qu'Uniface permette de faire des déploiements:

multi Os

multi Architecture

multi Sgbd ou Sgf

multi Réseaux

Pour router les entités vers le système de stockage retenu, on utilise le fichier d'assignation.

L'atelier de développement Uniface est construit comme une application finale, c'est à dire qu'il se compose de formes compilées u*.frm et de modèles de données (DICT, UVCS, SYSENV, PRINTER, TEXT). C'est pourquoi il n'y a pas de différence majeure entre le portage de l'atelier et celui d'une application finale.

Mise en oeuvre de l'Atelier de Développement

Choix de l'architecture

Il s'agit là d'un choix primordial.

Les architectures possibles sont en petit nombre et il est assez facile d’en dégager les utilisations possibles :

L’architecture monoposte : Il s’agit d’un ordinateur unique, ayant de la mémoire de masse, mais isolé du reste du monde le plus souvent, avec un seul utilisateur à la fois possible. Il dispose d’un interface graphique convivial peut se connecter via un modem au reste du monde, mais de façon épisodique. Il peut faire quelques échanges de fichier via disquette ou autre périphérique d’entrée/sortie.

L’architecture multipostes en réseau local : Il s’agit de n ordinateurs ayant des caractéristiques identiques à l’ordinateur de l’architecture monoposte. Ces ordinateurs étant connectés via un réseau à grand débit (10 à 100M bits/seconde théoriques). Dans cette architecture l’échange de fichiers et la messagerie sont aisés. Dans cette architecture les moyens d’échanges importants sont là mais ils ne sont pas organisés et structurés automatiquement. Il y a des risques d’écrasements de fichiers car pas de gestion des accès partagés. Si on met en place un serveur de fichiers, pour limiter ce risque, on bute rapidement sur un goulot d’étranglement au niveau du serveur de fichiers, car celui-ci verrouille l’accès à un fichier tout entier. Généralement la bande passante réseau doit être large, dans ce type d’architecture. Il existe plusieurs protocoles TCP/IP, Novell, … pour gérer la communication et les échanges entre postes. La plupart de ceux-ci sont du domaine public.

L’architecture Multipostes passif avec Serveur central : Il s’agit d’une architecture complètement dépassée si les postes sont réellement passifs. En effet la convivialité de ces postes de travail est faible. Néanmoins, cette architecture est très fiable, peu chère et convient bien à des utilisations spécialisées. Souvent le poste est un PC bridé ou non avec interface graphique. Sur ce poste un émulateur permet de présenter à l’utilisateur les données sous forme graphique alors que celles-ci sont manipulées sous forme de caractères par le serveur central. Souvent cette architecture ou le poste de travail est un PC permet à la fois un travail de type bureautique plus ou moins individuel et un travail de type gestion interactive Un point important concernant cette architecture est que la bande passante du réseau local ou même étendu du réseau reste faible, du moins dans le cadre des applications de gestion. Généralement, le protocole TCP/IP utilisé pour le dialogue Poste Serveur est un standard TCP/IP.

L’architecture Client- Serveur de données : Il s’agit d’une architecture très répandue à ce jour malgré quelques inconvénients. Le Poste Client exécute tous les traitements même les plus lourds. Le serveur se contente de gérer les données communes généralement via un SGBD qui gère la concurrence d’accès et l’intégrité des données. Le fait que chaque poste client traite les données assure une assez bonne répartition des traitements. Néanmoins on n’utilise presque pas la puissance de traitement du Serveur de données. Le plus gênant dans cette architecture est qu’il faut une bande passante réseau très large (au moins 100 ko /s) qui souvent grêve les performances. Généralement, le protocole TCP/IP utilisé pour le dialogue Client Serveur est propriétaire. Autre inconvénient le serveur de données central unique, quoique l’on puisse y remédier simplement avec certains logiciels. Le nombre de postes clients de cette solution est limité à 100 ou 200 environ.

Cette architecture a un coût relativement élevé.

L’architecture Client Serveur de données avec gestionnaire de sources. Il s’agit de la même architecture que ci-dessus, mais dédiée au développement. Le gestionnaire de source soulage très fortement le réseau ; on peut travailler avec une bande passante réseau réduite. En effet chaque poste de développement utilise ses propres ressources locales et ne sollicite le réseau et le serveur de données que pour lire ou archiver des sources et accède aux données exceptionnellement.

L’architecture Client Serveur 3 tiers Classique : Dans cette architecture, le poste Client se charge de la présentation des données mais peut également effectuer un traitement plus ou moins complexe. Le serveur est capable d’exécuter des traitements. Le même serveur ou un autre serveur se charge de l’accès aux données. Le gros intérêt de cette architecture réside dans la répartition des traitements entre le Client et le Serveur. Si un traitement effectue un grand nombre d’entrées sorties pour produire un résultat affichable sur un seul écran du poste Client, on fera exécuter ce traitement par le Serveur qui retournera le résultat au Client. Ainsi on soulage fortement le réseau ou encore on peut se contenter d’une bande passante réseau moins large qu’en Client Serveur de données. Généralement, le protocole TCP/IP utilisé pour le dialogue Client Serveur est propriétaire.Cette architecture a un coût élévé. La répartition de charge sur plusieurs serveurs est possible ( Load balancing statique ou semi-dynamique). Le nombre de postes clients de cette solution est limité à 500 environ.

L’architecture Client Serveur 3 tiers avec moniteur transactionnel : Cette architecture est identique à son pendant classique mais cette fois le moniteur transactionnel installé sur le serveur se charge de répartir si nécessaire les traitements sur plusieurs serveurs de traitement (Load balancing dynamique). En contrepartie, le moniteur transactionnel impose des transactions courtes dites sans état. (stateless). Cette architecture permet de dépasser les 1000 postes clients connectés à une même application. Elle a un coût très élevé.

L’architecture Client léger Serveur 3 tiers sur technologie web. Dans cette architecture, on s’appuie sur un client léger, comprenez peu cher, utilisant des technologies éprouvées et quasi gratuites. Sur le poste client on dispose d’un navigateur (Iexplore, Netscape, Opera, WebTV, HotJava, Mosaic,…) qui se charge de la présentation et peu accessoirement via la machine virtuelle java exécuter des traitements en vue de soulager le Serveur. On utilise coté serveur un logiciel appelé serveur de pages (IIS, Netscape, Apache, Weblogic, Websphere, …) qui dialogue avec le navigateur par le protocole HTTP (un standard TCP/IP). Ici encore les serveurs de pages sont peu chers voire gratuits selon. Cette architecture est donc très bon marché en termes de déploiement. Néanmoins, il faut savoir que cette technologie a été prévue initialement pour servir des pages statiques au format HTML à travers le monde entier. C’est pourquoi le protocole HTTP est sans connexion et sans état. Le serveur de pages n’est pas adapté aux applications de gestion et il a fallu lui adjoindre soit des pluggins intégrés soit le faire dialoguer avec des serveurs d’applications, les uns et les autres se chargeant de l’exécution de traitements et de l’accès aux données.. De même le format HTML est prévu initialement pour afficher correctement du texte quelque soit le navigateur et la machine client utilisée.

L’utilisation de cette technologie bon marché a du être adaptée, remaniée pour s’adapter aux modes de présentation graphiques couramment utilisés en bureautique et dans les applications modernes. Cette évolution n’est pas terminée ; aujourdhui, la présentation HTML peut encore sembler pauvre par rapport au graphique, mais est-il vraiment nécessaire de disposer d’objets graphiques sophistiqués en applications de gestion ? Enfin, comme la plupart des applications de gestion traitent de transactions plus ou moins complexes et gèrent un contexte utilisateur, il appartient au développeur d’ajouter à son code fonctionnel, des instructions de gestion de ce contexte et de re découper plus finement ses transactions. Cette tendance a été amorcée avec l’utilisation (on devrait dire le retour) des moniteurs transactionnels. La bande passante réseau nécessaire est relativement élevée par rapport au Client Serveur 3 tiers (avec ou sans moniteur transactionnel). En effet dans une page HTML, il y a plus de balises ou tags et d’informations de service que de données utiles.

L’ utilisation de cette architecture, pour des applications commerciales sur réseau étendu nécessite donc une bande passante importante et explique les temps de réponse actuels plutôt longs d’une part et les efforts d’accroissement de la bande passante Internet d’autre part. Cette architecture permet de dépasser les 1000 postes clients connectés à une même application. Elle a un coût caché sans doute bien plus élevé qu’on veut le dire. C’est une architecture à la mode, qui promet beaucoup, sur laquelle il y a de nombreux investissements effectués mais qui n’est pas encore vraiment rodée.

L’architecture Client léger Serveur émulateur client : Cette architecture reprend les principes de la précédente du moins coté Client et réseau utilisé. Coté serveur on dispose d’un logiciel qui déroule les traitements pour le compte de chaque utilisateur connecté. En fait tout se passe comme si le serveur exécutait autant de machines virtuelles que d’utilisateurs connectés. (Solutions Citrix, WinPro, JTI, …). L’intérêt de cette technologie est double : économie sur le poste client léger et sur le réseau d’une part, administration centralisée du serveur d’autre part. Le protocole réseau utilisé est soit IIOP soit propriétaire. Il s’agit toujours d’un protocole à connexion et avec état (gestion contexte implicite). La répartition sur plusieurs serveurs de traitements est tout à fait possible. Beaucoup de solutions proposées s’appuient sur un applet dédié ou un pluggin sur le client qui devient semi léger et sur un servlet coté serveur qui s’interface avec le ou les serveurs d’applications.

L’utilisateur final a des écrans graphiques d’une ergonomie équivalente au Client Serveur 3 tiers classique.

La bande passante réseau doit être aussi élevée qu’en client serveur sur technologie web ; en effet toute action de l’utilisateur distant, induit un trafic sur le réseau. C’est une technologie assez récente et qui peut sans doute encore se perfectionner. Elle ne s’appuie pas obligatoirement sur la technologie web.

L'architecture basée sur l'échange asynchrone entre applications : Cette architecture part du constat suivant. Dans une entreprise de grande taille, chaque département ou pôle d'activités a développé sa propre application qui est censée rendre les meilleurs services. Difficile dans ces conditions de tout casser ou même simplement réaménager dans un esprit centralisateur. Néanmoins chacune des applications doit dialoguer avec une ou plusieurs autres. Ce dialogue se faisait par personnel interposé, par bordereaux, via supports magnétiques échangés, fichiers télétransmis, messages, ... L'idée force de cette architecture est de mettre en place un système de messagerie asynchrone très fiable avec accusés de réception si nécessaire. Ainsi tout message posté par une application à destination d'une autre ne peut être perdu. De même à réception d'un message (vu comme un événement), on déclenche un traitement adhoc. Par exemple l'application Gestion des clients envoie un message contenant les données nécessaires à la création d'un compte client pat l'application Gestion facturation.

Cette architecture entraine une grande redondance d'informations. Elle présente l'avantage de bien coller à la notion de délégation ou de sous traitance et de plus en répartissant 'ses oeufs dans plusieurs paniers', améliore la sécurité globale d'une entreprise et met en parrallèle des ressources machines. 

Cette architecture est une sorte de méta architecture puisque pour chacune des applications échangeant des messages on retrouve l'une des architectures déjà présentées.

Le peer to peer au niveau des ordinateurs personnels est un cas extrême de cette architecture.

Architectures et leurs utilisations conseillées :

Architecture
Utilisation

Monoposte
Usage privé

Maquettage d’une application à développer

Développement par un homme seul ou une très petite équipe qui peut se contenter des échanges par disquette.

Exploitation dans une très petite entreprise libérale (Médecin, Dentiste, Artisan, …)

Multi postes en réseau local
Usage privé

Usage bureautique

Développement par de petites équipes qui peuvent s’organiser pour fonctionner par échanges de fichiers.

Exploitation dans entreprises moyennes (Petit cabinet d’avocats, Petit Syndic, …)

Multi postes passifs avec Serveur central
Usage bureautique couplé avec application de gestion.

Développement en mode caractères (quasi abandonné)

Usage industriel et grande distribution.

Exploitation dans entreprises pouvant être réparties sur le pays (Terminaux de vente, Terminaux dans usines de production, Terminaux de livraison, d’acquisition, …)

Client Serveur de données
Usage bureautique

Usage gestion et développement.

Développement par de grandes équipes en mode graphique en réseau local.

Exploitation d’applications de gestion par de grandes entreprises mais limité à réseau local.

Client Serveur de données avec gestionnaire de sources
Usage développement exclusivement

Développement par de grandes équipes en mode graphique en réseau local ou même étendu.

Client Serveur 3 tiers classique
Usage bureautique possible 

Usage gestion et développement

Développement par de grandes équipes en mode graphique en réseau local.

Exploitation d’applications de gestion par de grandes entreprises  avec une possibilité de réseau étendu.

Client Serveur 3 tiers avec moniteur transactionnel
Usage bureautique possible

Usage gestion et développement

Développement par de grandes équipes en mode graphique en réseau local.

Exploitation d’applications de gestion par de grandes entreprises  avec une possibilité de réseau étendu

Client léger Serveur 3 tiers sur technologie web
Usage consultation par un très large public

Usage applications commerciales grand public

Applications de gestion distribuées (multi sites, terminaux mobiles, …)

Client léger Serveur émulateur client
Usage applications de gestion internes à une entreprise

Développement par équipes moyennes et dispersées en mode graphique.

Echanges asynchones entre applications
Très grandes entreprises. 

Développement autour de la Terre (décalage horaire)

Exploitation multi-applications en interaction.

Comparaison des différentes architectures

Pour chaque architecture on peut distinguer un certain nombre de caractéristiques qui permettront de comparer les architectures entre elles sur le plan technique, sur le plan organisationnel et humain, sur le plan économique.

Plan technique.

Les caractéristiques retenues sont les suivantes:

· Possibilité de gérer des transactions complexes, un contexte multi-états ou au contraire de se contenter de transaction mono état.

· Charge de traitement coté Client et coté Serveur

· Volume de stockage coté Client, coté Serveur

· Trafic réseau, Protocoles réseau utilisés


Transactioncomplexe
Traitement Client
Stockage Client
Trafic

réseau
Traitement Serveur
Stockage Serveur

Monoposte graphique
Oui
Important
Important
Nul


Nul
Nul

Multipostes passifs
Oui
Nul
Nul
Moyen. Tous protocoles.
Important

central
Important

Multipostes graphiques 
Oui
Faible
Faible
Important. Nombreux protocoles
Important central
Important

Client Serveur données
Oui
Important
Faible ou Nul
Important. Nombreux protocoles
Nul
Important

Client Serveur 3 tiers
Oui mais plus délicat (*)
Moyen
Moyen à Nul
Important.

Nombreux protocoles
Moyen

réparti
Important à Moyen

Client léger et Serveurs dédiés
Non. Sauf prise en compte applicative (**)
Léger à Moyen
Faible à Nul
Très important

HTTP

IIOP
Important

Réparti
Important

Multiposte Client léger et Serveur 
Oui 
Faible à Nul
Nul
Très, très important

IIOP ou propriétaire
Très important. Peut être réparti
Important

Echanges asynchrone entre applications
Oui
Sans objet
Sans objet
Peu important
Important

réparti
Important

Redondant

(*) 
Dans l'hypothèse ou une application répartit ses données sur plusieurs serveurs, il y a lieu 

de mettre en place le commit à deux phases

(**)
Le protocole HTTP est sans état. Il faut donc que l'application prenne en compte la 

mémorisation du contexte (par cookies, champs cachés, cache en base, URL longs) ce qui 

complique sérieusement la réalisation.

Les architectures Multiposte graphique, Client Serveur 3 tiers, Multiposte client léger sont sans doute les plus intéressantes en termes de performances techniques. Attention au trafic réseau qui peut gréver surtout la dernière solution.

Plan organisationel et humain


Convivialité
Communication

D'entreprise
Communication inter entreprises
Communication grand public

Monoposte graphique
Grande
Nulle
Nulle
Nulle

Multipostes passifs
Faible
Bonne
Faible
Faible

Multipostes graphiques 
Moyenne
Bonne
Faible
Faible

Client Serveur données
Grande
Moyenne
Moyenne
Possible

Client Serveur 3 tiers
Grande
Bonne
Moyenne à bonne
Possible

Client léger et Serveurs dédiés
Moyenne
Bonne
Possible et adapté
Possible et adapté

Multiposte léger et serveur
Grande
Bonne
Moyenne à bonne
Possible

Echange entre applications
Celle des applications
Bonne
Possible
Faible

L'architecture Client Serveur 3 tiers ainsi que l'architecture Multiposte léger et Serveur sont les plus intéressantes sur les plan organisationnel et humain.

Plan économique:

Quel est le coût de chacun des composants techniques de l'architecture ? Coûts directs d'une machine acquise, de sa maintenance. Coûts indirects d'utilisation d'une ressource commune comme le réseau Internet.


Acquisition

Poste Client
Récupérat.

Poste Client
Gestion et maintenance directe Client
Acquisition

Serveur
Maint.

Serveur
Maint.

Réseau
Couts indirects

Monoposte graphique
Cher et rare
Faible car vite démodé
Important
Nul
Nul
Nul
?

Multipostes passifs
Assez cher
Faible
Faible
Cher mais unique
Important mais central
Moyen
Nul

Multipostes graphiques 
Cher et rare
Moyen
Moyen
Très cher mais unique
Important mais central
Moyen
Nul

Client Serveur données
Cher 
Moyen
Important
Très cher mais unique
Important

mais central
Moyen
Nul

Client Serveur 3 tiers
Cher
Moyen
Important
Très cher

réparti
Important

A très important
Important
?

Client léger et Serveurs dédiés
Bon marché
Important
Faible
Très cher

réparti
Très important
Important
Oui

(*)

Multiposte léger et Serveur
Bon marché
Important
Faible
Très cher
Très important
Très important
Oui

(*)

Echange entre applications
Sans objet
Sans objet
Sans objet
Dépend de l'application
Dépend de l'application
Moyen
Oui redondance

(*) les coûts indirects du réseau Internet ou Intranet sur protocoles HTTP, POP, IIOP, ... sont très importants (ils se retrouvent dans le coût des communications, les firewall, le trafic inutile, ...).

Les architectures Client léger/Serveurs dédiés et Multiposte léger/Serveur sont très intéressantes en termes financiers.

Choix de l'interface Homme Machine

Ce choix dépend des desideratas des utilisateurs, de la mode actuelle, de 

contraintes financières:

Exemples:

Windows 3.x ou W95/98 ou WNT station

Motif, CDE, KDE, …

Macintosh

Mode caractère

Présentation HTML

Il faut prendre en compte une possibilité de panachage de divers interfaces utilisateurs. 

Bien qu'Uniface permette de faire portable quel que soit l'IHM, penser qu'un interface 

universellement portable ne peut satisfaire tous les utilisateurs. Souvent il faudra 

envisager:

En client serveur classique:

Une famille de grilles universelles (60%),

Une famille de grilles pour IHM graphique (20%),

Une famille de grilles pour IHM mode caractère (20%).

Exemple:

W95 et terminaux VT220

En E-commerce

Une famille de serveurs pages (40%)

Une famille de formes (30%)

Des services communs (30%)

Choix de la base de données de développement

Ce choix dépend du marché et de ses ténors, de l'existant, de contraintes financières:

Exemples:

Oracle 7, 8

Sybase

Informix

Rdb ...

C-isam

...

Il faut tenir compte impérativement de l'existant et penser à la phase de transition qui 

impose sans doute plusieurs organisations différentes des données. Souvent il faudra 

envisager:

La mise à jour en parallèle Sgbd et Sgf,

Des reprises Sgf/Sgbd  vers Sgbd,

Des études sérieuses de la transition entre fichiers classiques et tables de Sgbd.

Exemples:

RMS avec occurs gérés par programmes COBOL

Grilles Uniface gérant ces mêmes fichiers,

Grilles gérant des tables de Sgbd relationnel.

Attention: La connaissance précise du Sgbd ou du Sgf et de sa version est déterminante pour la réussite de l'installation.

Par contre celui-ci n'impacte pratiquement pas le développement de l'application

Choix de l'Os

Pour le Client:

Dos/Windows

W95/W98/

W-NT station ou XP 

Linux

Macintosch

Terminal X

Pour le Serveur:

W-NT serveur ou XP

Unix xx, Linux 

VMS, Open VMS

...

MVS





...

Remarque: Il est avisé de se demander si on adopte un système propriétaire (payant, souvent fermé, considéré comme sûr) ou un système non-propriétaire tel LINUX (gratuit, ouvert, considéré comme fiable).

Choix de la Machine

Pour le Client ou le poste autonome il s'agira le plus souvent d'un PC sous Wxy.

Pour le Serveur un gros PC pourrait faire l'affaire; néanmoins il peut s'agir d'un VAX ou de toute machine sur laquelle tourne un OS le plus souvent propriétaire.

Remarque: Le PC (Personal Computer) s'utilise aussi bien comme poste Client que comme Serveur; en effet on trouve de plus en plus de PC 'gonflés'.

Choix du réseau

Celui-ci sera souvent dicté par le choix des Os et des machines de l'architecture. Citons:

TCP/IP xx

LAN

Novell

...

Remarque: TCP/IP est devenu un standard très courant.

Installation de l'atelier de développement

L'installation ne présente pas de difficultés particulières si la configuration des postes Client et Serveur est déterminée avec précision.

Consulter impérativement le support Uniface qui sait très précisément ce qui est disponible et fonctionne pour toute plateforme du marché; le document de référence mis à jour régulièrement pour cela s'appelle PAM (Product Avaibility Matrix)

L'installation d'Uniface ou de Idf sur poste Client est très facile à faire.

L'installation d'Uniface ou de PolyServer ou d'ApplicationServer peut parfois être laborieuse si l'ensemble des ressources nécessaires n'est pas disponible sur le serveur.  Par exemple, l’installation d’un polyserveur ou d’un uniface sur un système Unix impose la disponibilité d’un compilateur C.

Déploiement d'une application

Rappel des choix (voir paragraphe précèdent)

Exemples de configurations:

Monoposte

Multiposte passif

Multiposte graphique

Client Serveur 2 tiers

Client Serveur 3 tiers

Client léger et serveurs dédié (WEB)

Client léger et serveur central (JTI)

Echanges asynchrones entre applications

Pense bête du déploiement

Légende

exe et dll (si Windows/Os2) 
Executables fournisseur

frm,svc,rpt,usp et aps

Executables application

asn



Fichiers d'assignation

dol



Objets globaux compilés

urr



Signatures compilées

ref



Données applicatives de référence

app



Données applicatives utilisateurs

GRA 



tout driver graphique

BAS 



tout driver de base de données

FIC 



tout driver de fichiers

RES 



tout driver de réseau

*.dll



autres dlls

./ signifie répertoire sous usys72 du poste/client

. signifie répertoire d'installation sur serveur

*/ signifie répertoire quelconque de l'Os

Attention : ce pense bête n’est pas exhaustif.

Ou sont rangés les exe, frm, svc, rpt, usp, aps, asn, dol, ref, app ?


exe/dll
frm/svc/

rpt/usp/aps
asn
dol
ref
app

Monoposte

Interface Graphique,

Données locales
Uniface.exe

GRAnnnn.dll

*.dll

BASnnnn.dll

FICnnnn.dll

dans usys72/bin
Dans

usys72/exe
appli.asn

dans

.usys72/exe

usys.asn

dans

usys72/usys


dans

usys/exe

(facultatif)
fichiers

dans

usys72/data

tables

dans

*/base
fichiers

dans 

usys72/data

tables

dans 

*/base

Client-

PolyServer 

coté Client
Uniface.exe

GRAnnnn.dll

RESnnn.dll

dans ./bin



appli.asn

dans

./exe

usys.asn

dans

./usys
dans

./exe en

local

ou sur le serveur (*)
fichiers

et

tables

sur le

serveur
Fichiers

Et

Tables

sur le 

serveur

Client-PolyServer

coté Serveur

Dans

./exe
psv.asn

dans

./exe

psys.asn

dans

psys.
dans

./exe du serveur ou sur le client

(*)
fichiers

dans

*/data

tables

dans

*/base
fichiers

dans 

*/data

tables

dans 

*/base

Client-

Appliserv-

Polyserver

coté Client
Uniface.exe

GRAnnnn.dll

RESnnnn.dll

FICnnnn.dll

dans ./bin



appli.asn

dans

./exe

usys.asn

dans

./usys
dans

./exe en

local

ou sur le serveur (*)
fichiers

et

tables

sur le

serveur
Fichiers

Et

Tables

sur le 

serveur

Client-

Appliserv-

Polyserver

coté Appliserv
ASV.exe


Dans

./exe
asv.asn

dans

./exe
dans

./exe du serveur ou sur le client

(*)



Client-

Appliserv-

Polyserver

coté Polyserver


PSV.exe


Dans

./exe
psv.asn

dans

./exe

psys.asn

dans

psys.
dans

./exe du serveur ou sur le client

(*)
fichiers

dans

*/data

tables

dans

*/base
fichiers

dans 

*/data

tables

dans 

*/base

Browser-WEBServeur

coté

Browser


Netscape ou

IE ou

…






Browser-WEBServeur

coté

WEBServeur


WebServeur

Ou

Uniface.exe

WebEnabler


Dans

./exe
psv.asn

dans

./exe

psys.asn

dans

psys.
dans

./exe du serveur ou sur le client

(*)
fichiers

dans

*/data

tables

dans

*/base
fichiers

dans 

*/data

tables

dans 

*/base

Mise en oeuvre du Projet

Diagramme général de gestion d'un projet


Affectation des tâches et création des structures

Mise en place de l'organisation

Le concepteur du modèle conceptuel et/ou le chef de projet

C'est souvent le chef de projet ou un assistant choisi par lui, qui construit avec ou sans l'aide d'un outil Case, le modèle conceptuel (au sens Merise ou au sens UML); à l'issue de cette phase de conception on dispose:

.Du dictionnaire des données qui deviendra Templates de champs, Templates d'Interface, Templates de Syntaxe, Templates de Présentation.

.Du modèle logique de données obtenu par dérivation, soit du MCD Merise, soit du 

diagramme de classes OMT ou UML, qui peut être considéré comme le modèle objet entreprise brut.

.Des processus utilisateurs, desquels on peut obtenir les règles de gestion à appliquer sur le modèle d'une part et le dossier de spécification des traitements à réaliser d'autre part. Si on a utilisé une méthode objet telle UML, on dispose des spécifications des composants et de leurs interfaces.

.Des templates de composants éventuellement personnalisés.

La tâche principale du chef de projet est la gestion d'avancement du projet. Celui-ci peut se faire aider par le gestionnaire des sources qui dispose d'éléments de contrôle d'avancement importants.

Parmi tous les composants à réaliser, on a défini dans la documentation qui sera fournie au développeur, des critères qui vont permettre de choisir ceux qui sont critiques:

Attention: Si cette documentation des composants n'est pas renseignée, le chef de projet ne dispose pas des éléments de nature à bien planifier.

Les objets critiques

Est critique tout objet de développement qui ne peut être parallélisé dans un planning.

La définition des normes et templates est critique.

La création du modèle ou des modèles en phases Conception ou Création du MOE est critique.

La notion de composant critique peut prendre plusieurs significations:

critique parce que impérative pour l'utilisateur,

critique parce que difficile et longue à réaliser

critique parce que difficile à optimiser en performance.

Le planning

L'élaboration du planning pourra se faire à l'aide de tableaux croisés tels que Composant/Priorité, Composant/Développeur, ... ou même selon l'importance du projet avec des outils de gestion de projets disponibles sur le marché.

Rappelons qu'il ne suffit pas de faire un beau planning, mais encore faut-il suivre celui-ci au plus près de façon à pouvoir réagir à temps et éviter tout dérapage.

NB: possibilité d'utiliser les templates du pack PLAN (planning)

Le concepteur du modèle objet entreprise:

C'est celui qui construit:

a) le modèle objet entreprise affiné à partir des données fournies par le concepteur du 

modèle conceptuel. Trois possibilités:

.Avec utilisation du format cif préparé par le pont de l'outil Case,

.Sans utilisation du format cif.

.Avec utilisation des API d'échanges entre référentiel

Dans le premier cas et le troisième cas, s'assurer que toutes les règles de gestion sont bien transportées via les triggers, récupérer le modèle objet entreprise ainsi que les templates.

Dans le second cas, construire le modèle objet entreprise en s'appuyant sur les documents papiers de la conception.

Si l'outil case est capable de créer les tables du Sgbd, on peut récupérer la description de celles-ci par le Load Définition d'Uniface.

b) les jeux d'essais fonctionnels, de réalisation et d'intégration

Doit être finalisé avant mise en réalisation de composants pour les jeux d'essais 

correspondants; (peut être étalé dans le temps juste avant chaque mise de 

composant en réalisation)

Doit être finalisé avant les tests d'intégration pour les jeux d'essais 

correspondants

Enfin c'est à ce profil concepteur qu'est confié la tâche de faire connaître et respecter par tous les développeurs, les normes et la base de référence de l'application à développer; souvent cette tâche correspond à une formation des développeurs.

Le développeur de composants:

C'est celui qui élabore les composants en s'appuyant sur tout le travail 

fait au préalable par le concepteur du modèle objet entreprise, à savoir:

.Modèle Objet Entreprise de l'application,

.Modèle de référence avec tous outils et exemples utiles,

.Normes de programmation.Templates de composants.

.Dossier de spécification des traitements

Le développeur teste chaque composant à partir du jeu d'essai composant d'une part et par l'outil contrôle qualité d'autre part.

L'intégrateur déployeur:

C'est celui qui a pour charge de vérifier que toutes les composants de 

l'application s'enchaînent et s'assemblent correctement au sens fonctionnel,

de s'assurer du bon fonctionnement en cas d'accès concurrents, de faire des 

contrôles de charge et de performance de l'application, de recenser l'ensemble 

des éléments constituants une base de diffusion de l'application et de diffuser 

l'application.

L'intégrateur contrôle la qualité externe de l'application et calcule le taux de couverture de l'application; c'est cette information qui permet au chef de projet de décider ou non de la mise en production.

Taux de couverture:

c'est le pourcentage d'objets corrects déterminé par le rapport qualité comparé au total de ces 

objets; ce taux est-il ou non supérieur à un taux fixé. Par exemple: mieux que 95%?

Le gestionnaire des sources:

C'est celui qui est chargé de gérer tous les sources de l'application, qu'il s'agisse de source Uniface ou de sources C, ou même de jeux d'essais, de tables de référence. Par ailleurs le gestionnaire des sources est très bien placé pour informer le chef de projet sur l'avancement correct ou non du projet.

Les sauvegardes et restaurations

Les sources sont stockés dans des tables ou des fichiers; ils peuvent donc être sauvegardés physiquement à l'aide des outils disponibles sur l'Os ou la Base de données. Il s'agit là de sauvegardes physiques et globales. 

Pour les besoins de récupération plus souples en cas d'incident et pour se prémunir de toute perte de données, il est nécessaire de mettre en place des procédures de sauvegardes par objet élémentaire et par mise à plat ce qui autorise de redescendre les sources partiellement ou en totalité sur un autre environnement (de secours par exemple).

(Export et Import en format .exp)

On définit pour chacun des groupes de développeurs, la granularité de la sauvegarde et/ou de la restauration choisie:

Groupes ou

Granules à sauvegarder
Concepteur
G. MOE
Développeur
Intégrateur
Gestion sources

Composants

élément
élément
Ensemble
élément

Totalité
x


X
x

Procédures et variables
ensemble
ensemble
élément
Ensemble
ensemble

Constantes
ensemble
ensemble

Ensemble
ensemble

Messages et

Help
ensemble
ensemble

Ensemble
ensemble

Glyphs

élément

Elément
élément

Modèles
élément
élément

Elément
élément

Menus

élément

Elément
élément

Application


élément
Elément
élément

Templates
ensemble
ensemble

Ensemble
ensemble

Panels

ensemble

Ensemble
ensemble

Tables Trans

élément

Ensemble
élément

C'est souvent au gestionnaire des sources que le chef de projet confiera la tâche de faire respecter l'organisation mise en place par le jeu des habilitations.

On peut donc définir les groupes d'habilitations suivants et leur affecter les catégories ci-dessous marquées par une croix:

Groupes

Catégories
Concepteur
G. MOE
Développeur
Intégrateur
Gestion 

sources

Builder
x
x
x



Deployment



x


Global objects
x
x




Global updates
x
x

x


Import
x
x
x
x
x

Models
x
x




Reports
x
x
x
x
x

Administration




x

Templates
x





Utilities
x

x
x
x

Version control




x

Paramétrage et installation des outils; Installer l'atelier de développement

Cette tâche sera souvent effectuée en collaboration avec de nombreux partenaires tels que:


Administrateur du site,


Ingénieur système,


Responsable réseau,


Administrateur de base de données,


Consultant Uniface.

Elle sera d'autant plus simple à gérer que le contexte aura été bien défini par le chef de projet.

Installer le référentiel des normes et templates

Régles de nommage 

Régles de programmation

Triggers par défaut

Modèle de référence

Templates de composants

Mettre en place un mode de gestion des sources

4 possibilités:

Outil externe avec couplage à Uniface tel PVCS,

Utilisation du gestionnaire de version Uniface,

Gestion des versions par duplication,

Pas de gestion des versions.

Installer l'outil de contrôle qualité


Outil de mesure qualité des modules communs


Contrôle modules communs: Respect des normes (c)





        Fiables et robustes

NB: possibilité d'utiliser les templates du pack QUALITE.

(c)
Contrôle interne des Modules communs

Contrôle nom, description et commentaires

Le nom obéit-il aux normes?

La description est-elle conforme?

Les commentaires sont-ils corrects et suffisants?

Contrôle label

Le label est-il un $text?

Son nom est_il conforme aux normes?

Contrôle widget

Contrôle code

Le code est-il conforme aux règles de programmation fixées ?

Outil de mesure qualité interne du modèle

Contrôle du modèle:
Respect des normes (a)





Pleinement opérationnel





Jeux d'essais complets

NB: possibilité d'utiliser les templates du pack QUALITE.

(a)
Algorithme de traitement contrôle de respect des normes pour le modèle:

donnée: nom de modèle ou joker

Rechercher modèle

Pour tous les modèles

Lire modèle

Contrôle nom et documentation

Pour toutes les entités

Contrôle nom et documentation

Pour tous les sous types

Contrôle nom et documentation

Pour tous les triggers

Contrôle code

Fin

Fin

Pour tous les champs

Contrôle nom et documentation

Contrôle label

Contrôle widget

Pour tous les triggers

Contrôle code

Fin

Fin

Fin

Fin

Outil de mesure qualité interne des composants

Contrôle composants:
Respect des normes (b)





Complétute des composants





Réussite des jeux d'essais d'intégration

NB: possibilité d'utiliser les templates du pack QUALITE.

(b)
Algorithme de traitement contrôle de respect des normes pour les composants

donnée: nom de composant ou joker

Rechercher composants

Pour tous les composants

Lire Composant

Contrôle nom et documentation

Pour toutes les entités peintes

Contrôle nom et documentation

Pour tous les triggers de entité

Contrôle code

Fin

Pour tous les champs

Contrôle nom et documentation

Contrôle label

Contrôle widget

Pour tous les triggers de champ

Contrôle code

Fin

Fin

Pour tous les triggers de composant

Contrôle code

Fin

Fin

Outil de mesure qualité externe de l'application

(d)
Contrôle externe de l'application

Par un questionnaire sur la présentation de l'application,

sur son comportement, sur ces performances, sur le degré 

de satisfaction des utilisateurs

Définition du rapport qualité et du taux de couverture

L'ensemble des données qualité, pondérées permet d'établir un coefficient ou une note qualité; si cette note est supérieure ou égale au seuil minimum fixé, on peut décider de passer en production.

Réalisation

Elaboration du modèle applicatif

Saisie jeux d'essais fonctionnels

Saisie jeux d'essais composants

Création des composants ou récupération de composants existants

Tests et intégration

Tests du modèle applicatif

Rapport qualité du modèle

Tests des composants

Rapport qualité des composants

Tests d'intégration

Production du taux de couverture

Déploiement

La formation et la documentation opératoire

des exploitants

des utilisateurs

des correspondants

La diffusion

c'est un point à considérer en détail avec toutes ses incidences en cas de 

diffusion large et/ou fréquente

La mise en production

c'est le point de non retour qui implique donc la sécurisation suffisante de 

l'exploitation et le démarrage de la maintenance.

Formation des utilisateurs

Suivi et maintenance

la mise à disposition de l'application implique son support tant du point de vue 

routinier que préventif que correctif

NB: possibilité d'utiliser les templates du pack INDICATEUR

Plan de test des briques logicielles

FAIRE
Nom template
Nom composant


Initialisation




menu graphique général
GENERAL
GENERAL
ok

grille logon AUTRE et test
T_LOGON_AUTRE
LS_EXEMPLE
ok

grille de maintenance entité

(sans gestion clé technique)
T_UTIL_ENT
UO_OBJET

UO_LIEN
ok

ok

grille test des boutons et du menu général
T_UTIL_TEST
US_TEST
ok

grille d'accueil simple et test
T_OUVRIR
OI_EXEMPLE
ok

grille a propos et test
T_APROPOS
AI_EXEMPLE
ok






Gestion des clés techniques




grille gestion OBJET  (avec gestion clé technique)
T_GESTION
GO_OBJET

IO_OBJET
ok

ok

test gestion clés techniques en mise à jour immédiate
T_SERVICE_CLE
BC_EXEMPLE
ok



Gestion des habilitations




grille logon CODE et test
T_LOGON_CODE
LN_EXEMPLE
ok

créer des users code
T_GESTION
GO_OBJET
-

test gestion clés techniques en mise à jour différée
T_SERVICE_CLE
BC_EXEMPLE

Lire_Compteur

Calcul_Cle

Ecrire_Compteur
x

x

x

supprimer les users code


x

grille gestion OBJET clé technique (SEQUENCE0)
T_GESTION
GO_OBJET
-

créer des users, groupes, fonctions 
T_GESTION
GO_OBJET
-

grille gestion LIEN clé technique (SEQUENCE0)
T_GESTION
GO_LIEN

IO_LIEN
ok

ok

créer des liens entre user groupe fonction
T_GESTION
GO_LIEN
-

service logon BASE et test
T_SERVICE_LOGON
BS_EXEMPLE
ok

grille logon BASE
T_LOGON_BASE
LS_EXEMPLE
ok

grille accueil (révision)
T_OUVRIR
OI_EXEMPLE
-






Gestion de l'aide




créer des messages d'aide uniface
T_GESTION
GO_OBJET
-

test affichage aide uniface
T_AIDE
trigger Help

AH_EXEMPLE

BH_EXEMPLE
ok

ok

ok

créer des clés d'aide et des messages d'aide base
T_GESTION
GO_OBJET
-

créer des liens clé d'aide vers message d'aide
T_GESTION
GO_LIEN
-

service gestion de l'aide
T_SERVICE_AIDE
BH_EXEMPLE
ok

grille affichage aide base simple et test
T_AIDE
trigger Help
-

test grille affichage aide base avec onglet et test
T_ONGLET_AF

T__ONGLET_AP
AH_EXEMPLE

AH_EXEMPLEN
ok

ok

grille gestion aide base
T_GESTION_AIDE
GH_EXEMPLE
***

créer une aide winhelp

Aide.hlp
ok

test affichage aide sujet=GRILLE
T_AIDE
trigger Help
ok

test affichage aide sujet=CHAMP
T_AIDE
trigger Help
ok






Gestion des menus




menu barre et déroulants (graphique) 
GENERAL
GENERAL
ok

créer des options menu en base


ok

créer des images *.bmp pour chaque choix menu


ok

service gestion menu (opérations Charge_Iarbre +

                                                  Cree_Polygone)
T_SERVICE_MENU
BM_EXEMPLE
ok

grille menu map
T_MENU_MAP
OM_EXEMPLE
ok

service gestion menu (opération Charge_Barbre)
T_SERVICE_MENU
BM_EXEMPLE
ok

grille menu boutons et test 
T_MENU_BP
OB_EXEMPLE
ok






Gestion des filtres




grille filtre 2 tiers
F_OBJET
FO_OBJET
ok

grille filtre 3 tiers
F_OBJET
FP_OBJET
ok

service recherche (cas filtre)
B_OBJET
BO_OBJET
ok






Gestion des sélections simples




grille index 2 tiers et test
T_INDEX_OCC
IO_OBJET
-

grille index + filtre 2 tiers et test
T_INDEX_FILT
IF_OBJET
***

grille index + détail  2 tiers
T_INDEX_DETAIL
IM_OBJET
ok

grille index 3 tiers et test
T_INDEX_OCC3
IP_OBJET
ok

service recherche (cas sélection)
T_SERVICE_ENT
BO_OBJET
ok

grille listbox 3 tiers
T_INDEX_LB
IL_OBJET
ok

service recherche (cas listbox et index 3 tiers)
T_SERVICE_ENT
BO_OBJET
ok

grille arbre 3 tiers
T_INDEX_ARBO
IA_OBJET
ok

service recherche (cas arbre)
T_SERVICE_ARBRE
BA_OBJET
ok

grille nomenclature 3 tiers
T_INDEX_NOMEN
IN_<E1>
***

service recherche (cas nomenclature)
T_SERVICE_NOMEN
BN_<E1>
***






Gestion des sélections multiples




grille sélection 2 tiers
T_SELECT_OCC
MO_OBJET
ok

grille sélection 3 tiers
T_SELECT_OCC3
MP_OBJET
ok

grille listbox 3 tiers
T_SELECT_LB
ML_OBJET
ok

service recherche (cas listbox et index 3 tiers)
T_SERVICE_ENT
BO_OBJET
ok

grille arbre 3 tiers 
T_SELECT_ARBRE
MA_OBJET
ok

service recherche (cas arbre)
T_SERVICE_ARBRE
BA_OBJET
-

grille nomenclature
T_SELECT_NOMEN
MN_<E1>
***

service recherche (cas nomenclature)
T_SERVICE_NOMEN
BN_<E1>
***






Gestion du paramétrage




grille paramètre 3 tiers
T_PARAMETRE
PP_OBJET


service pour paramètres
T_SERVICE_ENT
BA_OBJET
-











Gestion des interrogations




grille query 2 tiers
T_QUERY
QO_OBJET
ok

grille query 3 tiers
T_QUERY3
QP_OBJET
ok

service recherche (cas query 3 tiers)
T_SERVICE_ENT
BO_OBJET
ok






Grilles de gestion




grille gestion , mode 2 tiers
T_GESTION
GO_OBJET
-

grille gestion , mode 3tiers
T_GESTION3
GP_OBJET
-

grille suppression mode 2tiers
T_SUPPRESSION
SO_OBJET
ok

grille gestion divers mode 3 tiers
T_GEST_DIVERS
GD_OBJET
***

service pour gestion mode 3 tiers
T_SERVICE_ENT
BO_OBJET
-






Grilles onglets




grille onglet extension fonds mode 3 tiers
T_ONGLET_EF
GT_ONGLETE
ok

grille onglet extension pages mode 3 tiers
T_ONGLET_EP
GT_ONGLETE0

GT_ONGLETE1
ok

ok

grille onglet répétition fonds mode 3 tiers
T_ONGLET_RF
GT_ONGLETR
ok

grille onglet répétition pages mode 3 tiers
T_ONGLET_RP
GT_ONGLETRN
ok

service pour gestion des onglets mode 3 tiers
T_SERVICE_ONG
BT_ONGLETE

BT_ONGLETR
ok

ok

Grilles extraction




grille extraction occurrences mode 2 tiers
T_EXTRACT_OCC
EO_OBJET
ok

grille extraction occurrences mode 3 tiers
T_EXTRACT_OCC3
EP_OBJET
ok-

grille extraction lists box mode 3 tiers
T_EXTRACT_LB
EL_OBJET
ok-

service pour extraction listbox ou occurrences

ok- manque le test de mémorisation
T_SERVICE_ENT
BO_OBJET

BO_OBJETL_1

BO_OBJETL_2
-






Gestion des reports




report simple entité
T_REPORT
RP_OBJET
ok

report arborescence
T_REPORT_ARBRE
RP_OBJET
ok

report nomenclature
T_REPORT_NOMEN
RP_OBJET

BNOMEN_TEST
ok

service pour reports (opérations récursives)
T_SERVICE_REPORT
BR_OBJET
ok






Gestion dynamique des widgets (listes)
T_SERVICE_ENT
BO_OBJET
ok






